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SI y aura  
de l’énergie  
en politique  
pour encore 
vingt ans

.Anticosti, 
une île 
accessible 
à peu 
de frais?

Cours et
•n

par Henri POUPART ft*.par Keith SPICER par Guy MILOT•  X

carrières: 
électricien 
d ’auto, un 
avenir sûr

co llabo ra tion
spéciale

co lla b o ra tio n  
spéciale

Cet au tom ne, I Mc d 'A n tico s ti sera 
o u v e rte  à  la  chasse  au c h e v re u il à  
t i t r e  e x p é r im e n ta l.  L 'î lo , q u i n 'e s t 
a c c e s s ib le  q u e  p a r  b a te a u , sera  
o u v e rte  à  2 5 0  cha sse u rs , q u i d é ­
b o u rs e ro n t $ 2 0 ,  en p lus  des $1 0  
consqcrés à  leur perm is de chasse.

co llabo ra tion
spécialej»

I
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N o tre  co llabo ra teu r Keith Spicer 
p ré d it que  l'énerg ie  dom inera les 20 
prochaines années de la vie p o lit i­
que  c a n a d ie n n e , to u t  com m e la  
C onstitu tion  a occupé les 1 5 années 
passées. Selon lu i, le p rem ier m inis­
tre Trudeau devra it en fa ire  le thème 
de sa p rocha ine cam pagne électoro-

-v. .T x  xirrrY 32s

En sortant do l'Ecole des métiers 
de l'au tom ob ile  de la CECM à  M o n t­
réa l, le jeune d ip lôm é  est un géné­
ra lis te, qui possède des notions de 
b a se  sur l 'é le c t r ic i té  e t la  m é c a n i­
que. Celui qui se spécialise dans l 'é ­
lectric ité  au tom ob ile  n 'au ra  pas de 
d i f f ic u l té  à se t ro u v e r  un e m p lo i.
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le  C am bodge re je tte  l'accusation 

de génocide po rtée  con tre  lui pa r le 
P a rle m e n t du  C a n a d a  e t accuse  à 
son tou r les députés fédéraux d 'in ­
gérence dans ses a ffa ire s  inférieu-
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La re tra ite  ferm ée Kam cl-D ayan- 
Vance, sous fo r te  surveillance p o li­
cière au château de Leeds, n 'a  a p ­
p o rté  jusqu 'ic i aucun élément nou­
veau au dossier du M oyen -O rien t.
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6 Smi°  Mise en garde »H

ILe p résident N im e iri, ouvran t le 
15e somm et de l 'O U A  à  Khartoum , 
m e t l 'A f r iq u e  en  g a rd e  c o n tre  la  
dom ina tion  é trangère .
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LOS A N G E L E S  (U P I ,  A F P ,  
C P) —  Le m aire Tom Bradley  
a recommandé hier au conseil 
municipal de retirer la candida­
tu re  de Los Angeles pour la te ­
nue des Jeux o lym piques de 
1984.

A M ontréal, le m aire Drapeau  
a im m é d ia te m e n t ré a g i à la 
nouvelle et déclaré que «la v ille  
de M o n tré a l a tte n d ra  les d éve­
loppements à venir». Si le Comité 
international olympique devait 
se trouver dans une impasse, «la 
ville  de Montréal exam inera la 
question en vue de s a v o ir dans 
quelles circonstances et à quel­
les conditions elle pourrait fac ili­
te r la mission du C IO et lui per­
m ettre de trouver une solution»,

déc la re  le m a ire  dans un com ­
muniqué.

M . D rap eau  n ’env isage pas 
cependant de développem ents  
dans un avenir prochain.

Réaction d’Ottawa
A O ttaw a , le m in is tre  des 

• Sports, Iona Campagnolo, a dé­
claré qu’elle doutait que M ont­
réal doive poser sa candidature 
pour les Jeux de 1984.

’• «Si la C a lifo rn ie , l ’un des 
États les plus riches des États- 
Unis, ne peut se le perm ettre, je  
pense que le C anada s e ra it i r ­
responsable de se lan cer dans 
une telle entreprise», dit-elle.
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Chartrand 
a été 
capturé
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I:■ ■iiAndré Chartrand, un des qua­
tre dangereux évadés de l’Insti­
tu t L a v a l à S a in t-V incen t-de - 
Paul, la  semaine dernière, a été 

: cap tu ré  ce m a tin  vers  6h 30, 
près de Beauhamois.

En compagnie d’un autre dé­
tenu en fuite, Ghislain Gaudet, 
i l  se ca c h a it dans une tente  
plantée non loin de la Voie M a r i­
tim e du Saint-Laurent. A l ’a r r i­
vée d ’une c in q u an ta in e  des 
m em bres de la  S ûre té  du.Qué- 
bec u tilis a n t des chiens, des 
bateaux et des hélicoptères, les 
deux fu yards  se sont réfug iés  
dans la forêt voisine.
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périodes 
de vacances
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°  Lévesque et 
l’am biguïté  
du référendum
—  par Marcel ADAM * 
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B O N N  (P A ) —  Selon l ’o rd re  
des médecins ouest-allemands, 
deux périodes annuelles de v a ­
cances sont p ré fé rab les  à une 
semaine de travail plus courte

«Quiconque t r a v a ille  jo u r  
après jo u r dans une société  
o rien tée  vers le ren d em en t se 
sent m û r pour des vacances  
deux fois p a r année, d é c la re n t  
les médecins.

Les vacances d ’un m ois sont 
courantes en A llem ag n e  o cc i­
d en ta le , m ais , au d ire  des 
médecins, les syndicats feraient 
m ieux de songer à une seconde 
période de vacances q u ’ à ra c ­
courcir la semaine de travâ il.

U ne sem aine de tr a v a il  plus 
courte  est, d ’après eux, plus  
appelée à a c c ro ître  le «stress» 
qu’à le réduire.
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B JS , LÉS 
CONSOMMATEURS

A près quelques échanges de 
coup de feu qui n’ont pas fa it de 
v ic tim e , C h a rtra n d  a f in a le ­
ment été cerné par les policiers. 
E n fin  de m a tin é e , G audet se 
te rra it toujours dans le secteur 
et, selon la police, son arresta­
tion éta it im m inente.

m
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,  p h o to  M iche l G ro ve l, LA  PRESSE

ri M ono  R ainville  est sans nouvelles de  sa f il le  depuis le 2 0  ju in  de rn ie r. Un m a n d a i d ’a rrê t pou r ra p t a é té  ém is con tre  le 
j  père , un Canadien d ’o rig ine  tunisienne.

8 n Tunisien enlève sa fille• I
f!

de deux ans née au Canada ia .-.io

U: u" vain . Puis l ’en fan t a r r iv e , une 
petite  f i lle  qu’on p rénom m era  
Ley la. E t  depuis, régulièrem ent 
dit-elle, la jeune m ère est battue 
par son amant, porte plainte à la 
police, l ’a ffa ire  passe en cour, 
mais l ’intim é ne se présente pas.
Ce dernier; d’ailleurs, a obtenu pren  
entre-temps sa citoyenneté cana­
dienne. M ais comme si les affa i­
res de coeur n’étaient pas assez 
compliquées, se mêlent à celles- 
ci des a ffa ire s  d ’a rg en t, de co­
propriété, à Saint-Lam bert, en 
banlieue sud de Montréal 

La situation prend une tournu­
re plus dram atique encore: le 20 
ju in , l ’enfant mise en garde dis­

io n s  sommes en 1975. Une  
jeune Québécoise —  elle a alors 
22 ans —  rencontre  un profes­
seur d ’économ ie du Cégep du 

H V ie u x -M o n tré a l. I l  s’a g itd ’un 
Tun is ien  d ’o rig ine . L ’é c la ir  se 

ii p rodu it! Ils  s’a (m ent d ’am our 
ï tendre! Après quelques mois de 
3 v ie  com m une, la jeune fi lle  est 
: enceinte. E t apprend sur l’entre  
‘ fa ite  que son p a rte n a ire  e n tre ­

tien t une a u tre  Maison, ce lle -là  
depuis quelque dix ans. C ’est là 
que le dram e commence.

Mona R ainville demande à son 
A p ro fe s s e u r-a m i, le Tunisien  
] Faouzi A b d e lb a k i-M a je rie , de 
ji rom pre sa prem ière liaison. En

p a ra ît , son père aussi. M ena j 
R ainville  cro it que sa fille  Ley la j 
a été littéralem ent enlevée par j 
A b d e lb a k i-M a je r ie  et que les i 
deux sont rendus en Tunisie.

:

«J’étais 
riche avant 
le pétrole, 
je le serai 
après

4#i Le juge Trahan

. Les cours 
de jeunes 
doivent 
s’ouvrir

La police de S a in t-L a m b e rt ; 
d l ’ a f fa ire  en m a in , des ; 

contacts sont é tab lis  avec la  j 
GRC et Interpol. L ’affa ire  en est j 
là . Le problème capital semble { 
m aintenant celui-ci: le Canada 
et la Tunisie n’ont pas d’entente 
réc iproque d ’e x tra d itio n . M lle  
R a in v ille  p a r t ira  ven dred i à la  
recherche de sa fille, en Tunisie.
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Le scarabée Passa lus donne des pattes aux autos%  RT r>■ u u- u u u

'  A rts  e t spectacles
-—  In fo rm ations: E 12 à  E 14 
—  H oraires: E 14 

Bandes dessinées: C 6  
Décès, naissances, e tc .: H 14 

.Économ ie: F 1 à  F 5  
;  É d ito ria l: A  4
- Êtes-vous observa teur? : H 2 

Le b ridg e : C 7  
Le m onde: B 1, B 2 , B 3

N Le rom an: G  7
- Loisirs e t récréa tion : C 7  
>; M édecine d 'a u jo u rd ’hui: E 3 
! M on oe il sur M on tré a l: E 14

M o t m ystère: C 6  
: M ots croisés: C  6  
% Petites annonces: G  6 , G  7 
; Plaisance-. H 1 à  H 12 

Radio e t té lévis ion: E 14 
Sports: D  1 à  D  6  

V ivre  a u jo u rd 'h u i: E 1 à  E 6

G A IN E S V IL L E , Floride (U P I)
—  Des ingénieurs en mécanique 
de l’U niversité de la Floride étu­
dient le fonctionnement des a rt i­
cu lations des pattes de s c a ra ­
bées dans le but d ’en a r r iv e r  
éventuellement à la création et à 
la  production de véhicules qui 
marchent et courent au lieu d’a ­
vancer sur des roues.

Sanjay Dhande, assistant-pro­
fesseur à la faculté de génie de 
l ’U n iv e rs ité  de la  F lo rid e , fa it  , 
rem arquer «qu’il n’existe pas de 
roue dans la n a tu re  m ais une 
multitude d ’espèces de pattes et 
dejam bes».

Le professeur D hande et l ’un 
de ses. étudiants, B ill Patterson, 
comptent adapter le «principe du

scarabée» aux véhicules, de sor- P a r  l ’étude systém atiq u e  et 
te que ces d ern ie rs  puissent compilée des différentes espèces m
avan cer sans p ro b lèm e, p a r animales, le scientifique espère
exem ple , sur une p lan è te  é lo i- en a rr iv e r à la reproduction re- .
gnée ou sur une m er houleuse. la tiv e m e n t fidè le  du systèm e

. . .  . i  . . biologique de locomotion.
hJ^HŜ îv ef CheUrS C0Iîifitenit d a' «Nous com m ençons p a r les bord développer un véhicule m i- scarabées, puis nous passerons
lita ire  de ce type. aux g renou illes  e t, en fin , aux

«Nous étudions tous les modes ' quadrupèdes, les plus évolués»,
‘d’expliquer le chercheur.

Pour le moment, Dhande ana­
lyse le scarabée Passalus, un 

.insecte de F lo r id e , e t il u tilise  
une caméra-microscope pour 
observer la coordination  des 
jointures et des membres.

Dans l ’hypothèse d’une réussi­
te, le véhicule à pattes serait mù 
à l'électricité.
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\ de locomotion afin de com piler 
su ffisam m en t de données sus­
ceptibles de conduire à la créa­
tion d’un mécanisme biologique» 
de dire le professeur. E t d’ajou­
ter: «Les chercheurs qui ont 
étudié cette question se sont a r­
rêtés aux aspects techniques  
mais pas aux questions biologi­
ques».
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Le scarabée Passalüs sur les pattes duquel nous m archerons peut-être  
un jour. . . *
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L’influence de jeunes loups de la Révolution 
^ tranquille grandit dans le club des mandarins

<sŒ£n>
M O N TR ÉA L,
MERCREDI 19 JUILLET 1978
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$300,000 de l a  R é g ie  e n  77. Q u i  o n t  
r e ç u  b e a u c o u p  p lu s ,  en  f a i t ,  p u is  
q u e  la  m o y e n n e  d e  l e u r  r é m u n é ­
r a t i o n  s ’é lè v e  à $388,747. P a s p l u s  
q u ’ on  v e u t  n o u s  i n f o r m e r  s u r  les 
66 q u i  o n t  r e ç u  p l u s  d e  $ 200 , 000 . 
L e  p o r t e - p a r o l e  d e  l a  R é g i e ,  M .  
R o b e r t  T r e m b l a y ,  n o u s  e x p l i q u e  
q u ’ i l  n e  p e u t  m ê m e  p a s  d é v o i l e r  
ces  s e c re ts  a u  m i n i s t r e .  L a  lo i  le 
l u i  d é fe n d .  P o u r t a n t ,  les s a la i r e s  
des f o n c t i o n n a i r e s  s o n t  r é v é lé s  
c h a q u e  a n n é e .  O n  c o n s id è r e  ces 
i n f o r m a t i o n s  d ’ i n t é r ê t  p u b l i c  
p u is q u e  l e u r  r é m u n é r a t i o n  l e u r  
e s t  v e rs é e  à  m ê m e  le s  im p ô t s  des 
c i t o y e n s .  L e  m ê m e  a r g u m e n t  
v a u t  p o u r t a n t  p o u r  les  m é d e c in s .  
E t  i l  n e  s e r a i t  p a s  s a n s  i n t é r ê t  
p o u r  M .  X  d ’ a p p r e n d r e  q u e  le  
d o c t e u r  Y ,  q u i  n ’ a m ê m e  p as  p r i s  
le  t e m p s  d e  v r a i m e n t  le  r e g a r d e r  
p e n d a n t  l e s  4 m i n u t e s  17 s e c o n ­
des q u ’ i l  a p a s s é e s  d a n s  son c a b i ­
n e t  a r e ç u ,  d is o n s ,  $217,483 p o u r  
s o n  b o n  t r a v a i l  a u  c o u r s  de  
l ’ a n n é e !

q u i  f o n t  l e u r  a p p r e n t i s s a g e  d a n s  
le s  h ô p i t a u x  a v a n t  d e  p o u v o i r  
p o r t e r  le b e a u  ( e t  l u c r a t i f )  t i t r e  
d ’o m n i p r a t i c i e n  ou de s p é c ia l i s ­
te .  I l s  é t a i e n t  d e  150 à 200 à se 
p l a i n d r e  d u  r e f u s  d u  g o u v e r n e ­
m e n t  d ’ e n t é r i n e r  l a  c o n v e n t i o n  
c o l l e c t i v e  q u ’ i l s  o n t  n é g o c ié e  a v e c  
les h ô p i t a u x .  Ces  je u n e s  g e n s  en 
b lo u s e  b l a n c h e  v o u l a i e n t  a u s s i  
a t t i r e r  l ’ a t t e n t i o n  d e  la  p o p u l a ­
t io n  s u r  l e u r  m i s é r a b l e  c o n d i t i o n .  
P e n s e z !  O n  le s  f a i t  t r a v a i l l e r  
j u s q u ’ à 70 h e u r e s  p a r  s e m a i n e  
p o u r  u n  m a i g r e  s a l a i r e  q u i  d é ­
p a s s e  r a r e m e n t  le s  $20,000  p a r  
a n n é e .  P o u r t a n t ,  le s  q u e l q u e s  
p a s s a n t s  q u i  le s  o b s e r v a i e n t  
s e m b la ie n t  in s e n s ib le s .  P e u t - ê t r e  
a v a i e n t - i l s  r é u s s i  à r é f r é n e r  ce  
j u s t e  p l e u r  q u i  a u r a i t  d û  l e u r  s e r ­
r e r  la  g o rg e  en  se d i s a n t  q u ’ a p rè s  
t o u t ,  d a n s  5 a n s ,  d a n s  10 a n s  p e u t-  
ê t r e ,  i l s  p o u r r a i e n t  p u i s e r  d a n s  
l e u r  m o d e s t e  r é m u n é r a t i o n  d e  
$ 7 5 ,000 ,  d e  $1 0 0 ,0 0 0 ,  de  $200,000  
p o u r  r é g l e r  l e u r s  d e t te s  les  p lu s  
c r ia n t e s .

L e s  d e r n iè r e s  s t a t i s t i q u e s  de  la  
R é g ie  d e  l ’ a s s u r a n c e - m a la d ie  d u  
Q u é b e c  p o u r r o n t  s e r v i r  d e  b a u ­
m e  p o u r  le s  p l a i e s  d e s  j e u n e s  
m é d e c i n s .  I l s  y  a p p r e n d r o n t  
q u ’e n  77 les  m é d e c in s  s p é c ia l i s ­
tes o n t  r e ç u  e n  m o y e n n e  $60,801 
d e  l a  R A M Q  a l o r s  q u e  le s  o m n i ­
p r a t i c i e n s  d e v a ie n t  se c’o n t e n t e r  
de  $48,779. Ces d o n n é e s  n e  c o m ­
p r e n n e n t  q u e  les  r e v e n u s  v e n a n t  
d e  l a  R é g i e  e t  p o u r  c o n n a î t r e  le  
r e v e n u  r é e l  d u  m é d e c i n  m o y e n  
on d o i t  t e n i r  c o m p t e  q u ’ i l  y  a b ie n  
d ’ a u t r e s  s o u r c e s  d e  r e v e n u s  e t  
q u e  p lu s ie u r s  m é d e c in s  e n t r a n t  
d a n s  c e s  s t a t i s t i q u e s  n e  f o n t  
f o n c t i o n n e r  la  c a s t o n g u e t t e  q u ’ à 
t e m p s  t r è s  p a r t i e l .  I l  f a u t  t e n i r  
c o m p t e  a u s s i  d e  l e u r s  d é p e n s e s ,  
b i e n  s û r .  M a i s  d e  t o u t e  f a ç o n  i l  
e s t  à pe u  p rè s  im p o s s i b l e  de  c o n ­
n a î t r e  la  r é m u n é r a t i o n  r é e l l e  des 
m é d e c i n s  p a r c e  q u e  la  R é g i e  
t r a i t e  c e t t e  q u e s t i o n  c o m m e  u n  
s e c r e t  d ’ E t a t .  I m p o s s ib l e  de su- 
v o i r  e n  e f f e t  q u i  s o n t  ce s  10 s p é ­
c i a l i s t e s  q u i  o n t  r e ç u  p l u s  d e

on r e t r o u v e  b e a u c o u p  d e  je u n e s  
lo u p s  q u i  s e  f a i s a i e n t  l e s  d e n t s  
d a n s  le  m o u v e m e n t  é t u d i a n t  au 
d é b u t  d e  la  R é v o lu t i o n  t r a n q u i l ­
le. Q u a n d  M .  G i r a r d  d i r i g e a i t  le 
Q u a r t i e r - L a t i n ,  le  t r è s  c o n t e s t a ­
t a i r e  j o u r n a l  d e s  é t u d i a n t s  de  
l ’ u n i v e r s i t é  de  M o n t r é a l ,  au  d é ­
b u t  des a n n é e s  60, ses « p a tro n s » ,  
c ’ e s t - à - d i r e  le s  p r é s i d e n t s  s u c ­
c e s s i fs  de l ’ A s s o c ia t i o n  g é n é r a le  
des é t u d i a n t s  de  l ' U n i v e r s i t é  de 
M o n t r é a l  s ' a p p e la i e n t  B e r n a r d  
L a n d r y  e t  P i e r r e  M a r o is .

Le triste sort 
des médecins 
résidents

L ’ im p o s a n t  é d i f i c e  de  l ’ A s s e m ­
b lé e  n a t i o n a l e  e s t  s o u v e n t  le  
t h é â t r e  d e  m a n i f e s t a t i o n s  de  
g ro u p e s  de to u te s  s o r te s  q u i  v i e n ­
n e n t  se p l a i n d r e  d u  t r i s t e  s o r t  que  
l e u r  r é s e r v e  la  s o c ié té  ou le  g o u ­
v e r n e m e n t  l u i - m ê m e .  H i e r  c ’ é ­
t a i t  a u  t o u r  d e s  i n t e r n e s  e t  de s  
r é s i d e n t s ,  c e s  j e u n e s  m é d e c i n s

M .  F e r n a n d  D u m o n t  q u i t t e r a  
a u  c o u rs  des  p r o c h a in s  j o u r s ,  son 
pos te  de  s o u s - m in i s t r e  a d j o i n t  d u  
m i n i s t r e  d ’ E t a t  a u  d é v e l o p p e ­
m e n t  c u l t u r e l ,  C a m i l l e  L a u r i n ,  
p o u r  r e t o u r n e r  à l ’ e n s e ig n e m e n t  
à l ’ u n i v e r s i t é  L a v a l .  Ce d é p a r t  ne  
s u r p r e n d r a  p e r s o n n e ,  c a r  l o r s ­
q u e  M .  D u m o n t ,  p e u  a p rè s  l ’ a r r i ­
vée  au  p o u v o i r  du  g o u v e r n e m e n t  
p é q u is te ,  a v a i t  a c c e p té  de q u i t t e r  
sa  c h a i r e  à L a v a l ,  i l  a v a i t  b i e n  
a v e r t i  son  n o u v e a u  p a t r o n  q u ’ i l  
n ’ a v a i t  p a s  l ’ i n t e n t i o n  d e  f a i r e  
c a r r i è r e  d a n s  la  f o n c t i o n  p u b l i ­
que . S o c io lo g u e  e t  é c r i v a i n  r é p u ­
té ,  M .  D u m o n t  a u r a  s u r t o u t  l a i s ­
sé sa m a r q u e  au  m i n i s t è r e  c o m ­
m e  p r i n c i p a l  c o n c e p t e u r  e t  r é ­
d a c t e u r  d u  l i v r e  b la n c  s u r  la  p o l i ­
t i q u e  q u é b é c o i s e  d u  d é v e l o p p e ­
m e n t  c u l t u r e l .

O n  ne  s a i t  p a s  e n c o r e  q u i  s u c ­
c é d e r a  à M .  D u m o n t  m a i s  le s  
r u m e u r s  v o n t  b o n  t r a i n .  L ' u n e  
d ’ e l le s  v e u t  qu e  M .  A n d r é  B e a u ­
d o in .  q u i  v i e n t  d ’ ê t r e  r e m p l a c é  
p a r  le  p o è t e  Y v e s  P r é f o n t a i n e

c o m m e  c h e f  de c a b in e t  de  C a m i l ­
le  L a u r i n ,  s o i t  l ’ h e u r e u x  é lu .  L e  
p r i n c i p a l  i n t é r e s s é  d i t  q u ’ on  ne 
lu i  en a p as  p a r lé .

Jacques G ira rd  
rem placerait M artin

L e s  r u m e u r s  v o n t  b o n  t r a i n  
é g a l e m e n t  q u a n t  à s a v o i r  q u i  
h é r i t e r a  d u  t r è s  p r e s t i g i e u x  e t  
t r è s  i n f l u e n t  po s te  de  s o u s - m in i s ­
t r e  de l ’ E d u c a t i o n  la is s é  v a c a n t  
d e p u i s  q u e  M .  P i e r r e  M a r t i n  a 
c h o is i  d ’ a l l e r  s ’ o c c u p e r  d e  r é f o r ­
m e  a d m i n i s t r a t i v e  a u  C o n s e i l  
e x é c u t i f .  M .  J a c q u e s  G i r a r d  f a i t  
p r é s e n t e m e n t  f i g u r e  d e  f a v o r i  e t  
i l  s e m b l e  q u ’ i l  n ’ a i t  p a s  d e  c o n ­
c u r r e n t  s é r i e u x  s i  le  c h o i x  es t  f a i t  
p a r m i  le s  s o u s - m i n i s t r e s  a d ­
jo i n t s .

L ’ a c c e s s i o n  d e  M .  G i r a r d  a u  
c l u b  s é l e c t  d e s  m a n d a r i n s  d e  la  
f o n c t i o n  p u b l i q u e  n ’ é t o n n e r a i t  
p e rs o n n e .  E l l e  n e  f e r a i t  q u e  c o n ­
f i r m e r  l ’ i n f l u e n c e  g r a n d i s s a n t e  
d ’ un e  n o u v e l le  c la s s e  p o l i t i q u e  où Louis F A L A R D E A U

Mesure pour économiser $1 million
m a n t  d e s  d o u t e s  s u r  l ’ é c o n o m i e  
p o s s ib le .

M .  F o r r e s t a l l  a p u b l i é  u n e  l e t t r e  
d e  M .  L a n g  e t  le  b u re a u  de  ce d e r ­
n i e r  a é m i s  u n e  d é c la r a t i o n .

M .  L a n g  d i t  q u e  l ’ on  c h e r c h e r a  
r é  la  s é c u r i t é .  D a n s  c h a q u e  r é ­
g io n ,  un e  t o u r  d e  c o n t r ô le  s e r a i t  
en  s e r v i c e  21 h e u re s  p a r  j o u r :  à 
G a n d e r ,  T e r r e - N e u v e ,  à  M i r a ­
b e l ,  p rè s  de  M o n t r é a l ,  à T o r o n t o ,  
W i n n i p e g ,  C a l g a r y  e t  V a n c o u ­
v e r .

M o n c t o n ,  N . - B .  e t  d e  S a i n t - J e a n  
d e  T e r r e - N e u v e  e n t r e  m i n u i t  e t  
s i x  h e u r e s  o u  h u i t  h e u r e s  d u  m a -

O T T 'A W A  ( P C )  —  L e  m i n i s t è r e  
d u  T r a n s p o r t ,  d i t  son  t i t u l a i r e ,  M .  
O t t o  L a n g ,  e s p è r e  é c o n o m i s e r  
p l u s  d ’ un  m i l l i o n  d e  d o l l a r s  p a r  
a n n é e  en f e r m a n t  les t o u r s  d e  c o n ­
t r ô l e  de  h u i t  a é r o p o r t s  a u x  p e t i t e s  
h e u r e s  du  m a t i n .

E n  r é p o n s e  a u x  c r i t i q u e s  d ’ un  
d é p u t é  p r o g r e s s is t e - c o n s e r v a t e u r ,  
M .  L a n g  a d i t  q u e  l ’ on  f e r m e r a i t  
l e s  t o u r s  d e  D o r v a l  à M o n t r é a l ,  
d ’ O t t a w a ,  d ’ E d m o n t o n  I n t e r n a t i o ­
n a l ,  d e  V i c t o r i a .  d ’ H a l i f a x ,  de
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L e s  t o u r s  d e  S a in t - H u b e r t  e t  de  

Q u é b e c  s o n t  d é j à  f e r m é e s  à c e s  
h e u re s .

M .  M ic h a e l  F o r r e s t a l l ,  d é p u t é  
de  D a r t m o u t h - H a l i f a x - E s t ,  a  c r i ­
t i q u é  m a r d i  le  p r o je t ,  s u r t o u t  en 
ce q u i  a t r a i t  à H a l i f a x  e t  a u x  p r o ­
v i n c e s  d e  l ’ A t l a n t i q u e ,  e n  e x p r i -
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Enso le i l lé  et chaud. Poss i­
b i l i té  d ’orages.

%
l'eu de changement %
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&Q U E B E C M .  M a r c e l  L é g e r  a 
d é c i d é  d e  p o r t e r  d u  4 a o û t  a u  31 
a o û t  la  d a t e  u l t i m e  d e  r é c e p t i o n  
des  m é m o i r e s  s u r  le p r o j e t  de  lo i  
69 a m e n d a n t  la  lo i  de la  q u a l i t é  de 
l ’ e n v i r o n n e m e n t .

P a r  c e  g e s te ,  le  m i n i s t r e  e n te n d  
f a i r e  p r e u v e  d e  c o l l a b o r a t i o n  e t  
i n c i t e r  d a v a n t a g e  les  g ro u p e s  de 
c i t o y e n s  e t  les  o r g a n is m e s  c o n s ­
t i t u é s  à se p e n c h e r  s é r i e u s e m e n t  
s u r  c e  p r o j e t  de  lo i  q u i  f e ra  l ’o b j e t  
d ’ u n e  c o m m is s io n  p a r l e m e n t a i r e  
d a n s  la  d e r n iè r e  s e m a in e  de  s e p ­
t e m b r e .

M .  L é g e r  t i e n t  à s o u l i g n e r  q u e ,  
p a r  ce p r o j e t ,  le  Q u é b e c  s e ra  d o té  
d e  s a  p r e m i è r e  C h a r t e  d e  l ’ e n v i ­
r o n n e m e n t  c o n s a c r a n t  le  d r o i t  du  
c i t o y e n  à un m i l i e u  s a in  e t  de  q u a ­
l i t é .  C ’ e s t  d o n c  u n e  o p é r a t i o n  d e  
c o n s u l t a t i o n  d es  p lu s  i m p o r t a n t e s  
q u e  le  m i n i s t r e  d e  l ’ E n v i r o n n e ­
m e n t  e n te n d  f a i r e  p a r  le  b ia i s  de 
la  c o m m is s io n  p a r l e m e n t a i r e  e t  
c ’ e s t  p o u r  en f a v o r i s e r  les  t r a v a u x  
q u ’ i l  a c c o rd e  le  d é la i  s o u h a i té .

au Québec i
-x

■ Mïm >
Mai. AUJOURD’HUI DEMAINREGIONS SMin.

! i #HC ie l v a r ia b le  
l 'e u  d e  c h a n g e m e n t  
l 'e u  d e  c h a n g e m e n t  
l 'e u  d e  c h a n g e m e n t  
C ie l v a r ia b le  
l 'e u  d e  c h a n g e m e n t  
l 'e u  d e  c h a n g e m e n t  
B e a u ,  c h a u d  
B e a u .c h a u d  
B e a u , c h a u d  
B e a u ,c h a u d

Abitibi
Outaouais
Laurentides
Cantons de l’Est
M a u rk ie
Québec
Lac-Saint-Jean
Rimouski
Gaspesie
Baie-Comeau
Sept-lles

2(> N u a g e u x ,  poss . d ’o ra g e s  
2 9  K n s o le i l lê ,  c h a u d  
29  K n s o le i l lv .  c h a u d  
28  K n s o le i l lê ,  c h a u d
27 A v e rs e s , poss. d ’o ra g e s
28  K n s o le i l lê ,  c h a u d  
28  K n s o le i l lv .  c h a u d
27 K n s o le i l lv
28  K n s o le i l lv  

K n s o lv i l lê
28 K n s o le i l lê

*1
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ou Canada Equipement pour sports nautiques à prix d'épargne
Aujourd'hui Copttdet Mm. Max.

35%Colombie-Britannique
Alberta
Saskatchewan
M anitoba
O ntario
Nouveau-Brunswick
Nouvelle-Écosse
Ile-du-Prince-Edouard
Terre-Neuve

V ic to r ia
Kdmonton
R e g in a
W in n ip e g
T o r o n to
F r e d e r ic to n
Halifax
Charlottetown 
Saint-Jean

12 2:1 E C O N O M IS E Z  S 3Q .00  s u r  les  
s k is  n a u t iq u e s  T a p e rp ro
S k is  c o n c a v e s , p o u r d é b u ta n ts  
à in te rm é d ia ire s . S k is  g e n re  
s la lom  a ve c  s e m e lle  c o n c a v e  et 
n a g e o ire  d 'é q u ilib re .  P rix  c o u r. 
$ 1 2 9 .0 0 .

ECONOMISEZ $5.00 sur un ba­
teau monoplace Skyline en viny-17

1H le.ir> 24 Coutures assemblées électron ique­
ment, 3 cham bres à air séparées, 
p lancher et coussins gonflables. 
Dégonflé: 60  x 4 0 " . Prix cour 
$1 2 .99

If) 28
29If)

de réductionni 2(1
Hi 2.1
11

Tous les vêtements de bain 
pour dames.
Beaux maillots i et 2 pieces, créations Rosc- 
Marie Reid. Sea Pearl. Canadian Beach 
Wear. Arena et Couvre-maillots au choie

9900y e sQ uébec
entérine
le con tra t 
des internes 
et résidents

si vous p a rte z .Ï-.

aux E ta ts -U n is S k i s la lo m  c o n c a v e  T a p e r  p ro  A P C -6  
p o u r  s k ie u rs  in te rm e d ia ire s  a va n ce s  
ta lo n  c o m p e n s e  P rix  co u r S t 2 9  99

C â b le  de  s k i a  p r ix  d  e c o n o m ic .  N y lo n  
tre s s e , p o iq n e e  s im p le  P rix  c o u r 
S4 9 9

N a g e o ire s  d e  p lo n g é e  A M F  V O IT . F a ­
b r ic a tio n  en  s o u p le  c a o u tc h o u c  e t lam e  
d o u b le  P rix  c o u r $ 1 4  9 9

M a s q u e  d o  p lo n g é e  A M F  VO IT B 9 B S P  
avec le n tille s  ova le s  et p ro te c te u r  Ova-Max. M in. Max. Mm Max

New York 
Washington 1 09.99  '

20 20 
21 32

Chicago 
San Francisco

N  I le -O r lé a n s  
M ia m i 6.49 3.2912.9912 2 fi :S2

vers les capita les V e s te  de  s é c u r ité  p o u r  a d u lte s . M o-
d o le  4 1 2 . re m b o u rra g e  k a p o k  a p ­
p ro u v e  pa r le  g o u v e rn e m e n t P rix  c o u r  
■J 99

OFFRE SPECIALE ECONOMISEZ 20.00ECONOMISEZ 2.00u‘
V E c h e lle  d e  b a te a u  a  4  m a rc h e s .  C a d re

d  a lu m in iu m  m o n o p lc c c ,  h o u sse  on  p o ­
ly é th y lè n e . p ie d  p iv o ta n t ré g la b le  P rix  
c o û t.  $ 1 9  9 9

R o u le a u  d e  c â b le  p o u r  s k . .  e m p ê ch e  
la fo rm a tio n  de n o e u d s  e t de  p e r ru*

S to c k h o lm
S y d n e y
T o k y o
T u n is
V ie n n e
V a rs o v ie

20lx>ndres
L e  C a ir e
L is b o n n e
M a d r id
M o s c o u
P a r is
R o m e

Amsterdam
Athènes
Berlin
Bruxelles
Casablanca
Genève
H o n g  K o n g

19 S a c  T e p o r p r o  p o u r  s k ia .  P r ix  
c o u r .  $ 2 9 .9 9 .
SOLDE 24.99

11
25 7.99 E C O N O M IS E Z  

2.00
M a te la s  p n e u m a tiq u e  c h e v ro n  O re ille r  
. ( m a te la s  sé p a re s  D é g o n fle  3 0  * 
75 P r ix  c o u r  $ 1 2  9 9 .

2719 4.49i
.1731: 19 16.99 S k i s la lo m  c o n c a v e  S t in g e r  II Q ue l 

q u o  so it I e n d ro it ,  v o u s  aurez to u io u rs  
le  s k i p a r ta it ,  p o u r  le s  v ira g e s  le s  p lu s  

P r ix  c o u r  $ 1 6 9  99

t 19IG
182M V e s te  do  s k i  T e p e rp ro  A p p ro u v é e  

D O T  C o u rro ie s  d e  n y lo n , in té r ie u r  v n  
m o u s s e /n y lo n  u n ic e llu la ire  P  M  G trè s  
G P r ix  c o u r $ 4 ?  9 9

ECONOMISEZ 3.009.99: L e  m i n i s t r e  d es  A f f a i r e s  s o c ia ­
les ,  le  D r  D e n is  L a z u r e ,  a c o n f i r ­
m é ,  h i e r  s o i r ,  à M o n t r é a l ,  q u e  le  
C o n s e i l  d u  T r é s o r  a a p p r o u v é  au  
c o u r s  d e  la  j o u r n é e  la  n o u v e l l e  
c o n v e n t i o n  c o l l e c t i v e  d e  t r a v a i l  
p o u r  les  2,000 i n te rn e s  e t  r é s id e n t s  
des  43 h ô p i t a u x  u n i v e r s i t a i r e s  d u  
Q u é b e c .  «L e  c o n t r a t  a é té  a p p r o u ­
v é  d a n s  la  j o u r n é e  e t  d o i t  ê t r e  
s o u m is  p o u r  r a t i f i c a t i o n  à la  r é u ­
n io n  d u  c a b in e t ,  a u j o u r d ’ hu i .»

L e  D r  L a z u r e ,  q u i  se  r e n d a i t  
p r é s i d e r  le  d i n e r  o f f e r t  p a r  le  
Q u é b e c  a u x  m a g i s t r a t s  de  la  j e u ­
n e s s e  e n  c o n g r è s  à M o n t r é a l ,  a 
p r é c i s é  q u ’ i l  e s p è r e  a v o i r  u n e  
r e n c o n t r e  a v e c  les  r e p r é s e n ta n t s  
d e  la  F é d é r a t i o n  d e s  m é d e c i n s  
r é s i d e n t s  e t  i n t e r n e s  d u  Q u é b e c  
v e n d r e d i .

A  Q u é b e c ,  l ’ a t t a c h é e  de  p re s s e  
d u  m i n i s t r e ,  M m e  M i r e i l l e  H a r r i s ,  
a ,  p o u r  sa p a r t ,  d i t  qu e  le  C o n s e i l  
d u  T r é s o r  a v a i t  e f f e c tu é  q u e lq u e s  
c h a n g e m e n t s  e t  a j u s t e m e n t s  
m i n e u r s  d a n s  le  c o n t r a t  de  t r a v a i l  
t o u t  e n  r e f u s a n t  c e p e n d a n t  d e  
p r é c i s e r  la  n a t u r e  d e  ces  c h a n g e ­
m e n ts .

1 49.99*« E C O N O M IS E Z
3.00* 36.99I ECONOMISEZ 20.00<•

I ECONOMISEZ 6 00 S a c  p o u r  s k ia  ' W e s t e r n " .  
P r ix  c o u r .  $ 3 4 .9 9 .
SOLDE 29.99

* .
S k i d e  s la lo m  W e s te rn  W o o d . M o d u le  
un  b o is  d u r  se te c h o n n e  se m e lle  
c o n c a v e , f in i p o ly u re th a n e , a rt ic le  d  e x ­
c e lle n te  q u a lité  P r ix  co u r $ 8 3  99 S k i S u p e r S la lo m  EP. C o n s lc u 'i p o u f 

Ski n c e n tre  civle s  gens e x ig e a n ts  
m o u s s u  r ig id e  q u i a ssu re  s ta b ilité  u 
c o n trô ln  p a r ta it  $ 2 6 9  9 979.99:

H
ECONOMISEZ 10.00
S k ts  G ra n d  P rix  T r lx .  M o d è le  eh bo«s 
d u r  p o u r  to u te s  tu s  p ro u e s s e s  
to n t a to u t g e n re  d  a c tio n  o l cl e x h ib i­
t io n  P r ix  c o u r  $ 9 9  9 9

ECONOMISEZ 40 00T A R IF S  D 'A B O N N E M E N T S INFORMATION GENERALE 
REDACTION 
EDITORIAL 
PROMOTION 
RELATIONS OE TRAVAIL

285-7272 
285 7070 
2857030  
2857100  
285 7383

t
Sac pour skis EP'
P r ix  c o u r  $ 3 9 .9 9 .
S O L D E  3 4 .9 9
L a  v e n te  s v  te rm in e  te  re l ia  2 5  ru 'i i ' l

*

89.99r LIVRAISON A DOMICILE: lundi ou wmed, 
Lundi ou vendredi 
Somedi seulement

SI 75
SI 25

A0 75 ECONOMISEZ 10.00

Les as du sport nous connaissent
P E TITES A N N O N C E S

CommandesÎ4 285 71 1 1t x du lundi au v e n d 'rti' 9n a 1 7h 

Pour changer ou annuler
4u >undi au vendiedi 9h a 16 30%

$
285 7205K, ABONNEMENTS PAYES D'AVANCE

Nombff d t «mcrnti
G R A N D E S  A N N O N C E S 1795  B ou levard  S a in t-M a rtin
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Pas de tra ité  d ’e x tra d itio n  entre les deux pays
A#

La police cherche è conclure des 
eriiterriiiSi poor' mmeneir Leyia cie ifuûîsi©
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**■ * par Anne R IC H E R

D epuis le 20 ju in , Mona R a in ­
v ille  est sans nouve lle  de sa f i l le  
Ley la , deux ans, enlevée pa r son 
père, M. Kaouzi A bde lbak i-M a- 
je r ie  e t v ra is e m b la b le m e n t 
amenée dans son pays, la T u n i­
sie. Un m anda t d 'a rrê t pou r ra p t 
d ’e n fa n t a é té  é m is  c o n tre  M . 
A b d e lb a k i-M a je rie  à la dem ande 
de Me C laude Labrecque, su b s ti­
tu t  du p ro c u re u r  g é n é ra l. M . 
A b d e lb a k i-M a je r ie  d o it  fa ire  
face éga lem en t à d ’au tres accu­
sations pou r voies de fa it.

La p o lic e  de S a in t -L a m b e r t ,  
q u i s ’ occupe  de l ’ a f fa ir e ,  c h e r ­
che ac tue llem en t à conna ître  les 
p o s s ib il ité s  d ’ e n te n te  e n tre  les 
deux pays, le Canada e t la T u n i­
s ie , p o u r fa ir e  re v e n ir  l 'e n fa n t  
don t la  m è re  a eu , le l. t  j u i l l e t  
d e rn ie r, la ga rde  léga le  devan t 
un ju g e  de la  C ou r s u p é r ie u re . 
Des con tac ts  ont été é tab lis  avec 
la G ItC  et In te rp o l. La d if f ic u lté  
est de ta ille : il n ’ex is te  pas d ’ en­
te n te  d ’ e x t r a d it io n  e n tre  les 
deux pays.

L ’am bassadeur tun is ien  à O t­
taw a , M . T a ïb  S lim , a u ra it con­
firm é  à M lle  R a in v ille  que Kaou-

zi deva it q u it te r  d é fin itiv e m e n t 
le Canada. «Com m ent se fa it- il,  
se dem ande-t-e lle , que rien  n ’o­
b lig e  les am b a ssa d e s  à a v e r t i r  
l ’ a u tre  p a re n t ou au m o in s  une 
in s titu tio n  canadienne du départ 
d ’ un père et d ’un enfant?» Cette 
c o n f irm a t io n  a é té  fa ite  b ien  
a p rè s  le d é p a r t du T u n is ie n . 
«C om m ent se fa it- il éga lem ent 
q u ’ il a it pu o b te n ir un passeport 
p o u r l ’ e n fa n t à l ’ insu  de sa 
m ère? »

M ena R a in v i l le ,  jo u rn a lis te ,  
s ’ est trans fo rm ée  en enquêteur. 
E lle  a su qu ’ i l  a v a it des ca rtes de­
c r é d i t  don t la  l im ite  a v a it  é té  
la rg e m e n t dépassée ju s te  avan t 
son d é p a r t . . .  e t m êm e a p rè s . 
Que sa m aison a été m ise en ven­
te  d e p u is  le 20 m a i e t que le 20 
ju in ,  il ve n d a it sa p a rt en cop ro ­
p r ié té  à son p a r te n a ire . . .  une- 
a u tre  am ie.

M ona R a in v i l le  p a r t ir a  v e n ­
d re d i p o u r la  T u n is ie , à la  re ­
cherche de sa fil le . T ou t en sou­
h a ita n t  que l ’ a f fa ir e  se rè g le  à 
l ’ am iab le .

M ona R a in v i l le  a 22 ans. E lle  
rencon tre  Faou/.i en 1975. I l  en­
se ig n e  l ’ é co n o m ie  au Cégep du 
V ie u x -M o n tréa l. I ls  décident de-

vivre ensemble et quelques mois 
plus tard, elle est enceinte.

A la même époque, Mona dé­
couvre que Faouzi a une liaison 
avec une autre femme depuis 
près de dix ans et m algré des 
assurances et des promesses, il 
ne rompt pas. Mona espère mal­
gré tout que la venue de l’enfant 
arrangera les choses.

Un peu avant la naissance de 
Ley la, Faouzi obtient la citoyen­
neté canadienne, sans perdre, 
sem ble-t-il, la tunisienne. Ce 
détail n’a pu être confirm é à 
l ’ambassade tunisienne d’Otta­
wa.

sa nce de L e y  la . Ce d o c u m e n t 
a ttes te  d ’ a ille u rs  qu ’ il est le père 
de la pe tite .

F a o u z i te n te  de c o n v a in c re  
M ona d ’ abandonner ses d ro its . I l  
l ’ a m êm e  co n vo q u é e  chez un 
avoca t pour que ce tte  entente 
s o it d é f in i t iv e .  C om m e e lle  ne 
s’y  est pas présentée, il l ’a u ra it 
ba ttue  une fo is de plus et l ’a u ra it 
m êm e menacée avec un cou­
teau. M ona po rte  p la in te  une fois 
de plus à la po lice.

Le tr ib u n a l de la Jeunesse qui 
a dé jà  été sa is i du p rob lèm e en­
lève l ’ en fan t un m ois  à ses pa­
ren ts pour la c o n fie r à une fa m il­
le d ’ accue il. E t, p lus ta rd , c ’est 
le ju g e  D u b re u il de cette m êm e 
C our qu i acco rde ra  aux parents 
la ga rde  a lte rn a tiv e , une sem a i­
ne l ’un, une sem aine l ’au tre .
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(photo PC) mM. Donald Cobb
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Cobb
voulait
protéger
le PQ

M ona a vécu  iso lé e , m êm e  de 
sa fa m il le .  Son a m i la m a in te ­
n a it «cloîtrée», selon les paroles 
de la jeune fem m e.

Faouzi
n a v ig u e  e n tre  deux ad resses . 
F in a le m e n t, l ’ é té  d e rn ie r ,  i l 
achète une m aison à B rassard  et 
s ’ y  in s ta lle  avec  son a n c ie n n e  
lia ison . Q uant à Mona, e lle  n ’au­
ra  pas d ’ au tre  cho ix  que de s’ in ­
s ta l le r  dans l ’ a n c ie n  a p a rte -  
m cn t de cette  dern iè re .

E n tre  tem ps, i l p a rt avec l ’a l­
bum  de photos de l ’en fan t et ré ­
c lam e l ’en reg is trem en t de nais-
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I F Au d é b u t de ju in ,  F a o u z i d o it 
fa ire  face à des accusations d as­
saut, m ais ne se présente pas en 
cour. Le  19 ju in , a lo rs  que l ’en­
fa n t é ta it en g a rd e r ie , son père 
va la ch e rche r, p ré te x ta n t une 
v is i te  chez le  m é d e c in  e t on ne 
l ’a plus revu.

**u*»»M*****lii!* * **** **
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O T T A W A  (P C ) —  L ’ a n c ie n  
re sp o n sa b le  du s e rv ic e  de la 
sé cu rité  de la GRC, à M o n tréa l, 
le  s u r in te n d a n t D o n a ld  Cobb a 
a ff irm é  h ie r qu’ il a v a it ém is  un 
fa u x  c o m m u n iq u é  au nom  du 
F L Q  en 1971, p o u r p ro té g e r  le  
P a rti québécois, «une in s titu tio n  
dém ocra tique»  contre  l ’ in f i l t r a ­
tio n  d ’ é lé m e n ts  fe lq u is te s  et 
m arx is tes-lén in is tes .

M . Cobb a exp liqué  qu ’ il a va it 
lu i-m ê m e  ré d ig é  ce fa u x  c o m ­
m u n iq u é  en d é c e m b re  1971, 
com m un iqué  qu i fu t a ttr ib u é  à la 
c e llu le  « la  M in e rv e  » e t q u i fu t  
p r is  au s é r ie u x  ta n t p a r  ses su ­
pé rieu rs  à la d ire c tio n  généra le  
à O tta w a , que p a r la  S û re té  du 
Québec.

M . C obb, a u jo u rd ’ h u i d ir e c ­
te u r du p rog ram m e des langues 
o ffic ie lle s  à la  GRC, té m o ig n a it 
m a rd i d e v a n t la  c o m m is s io n  
M cD ona ld  pou r e xp liq u e r com ­
m ent e t pourquoi i l a v a it ém is ce 
fa u x  c o m m u n iq u é , à l ’ insu  de 
presque tous. C’est l ’ ancien s o lli­
c ite u r  généra l, F ra n c is  F ox , qui 
en a ré v é lé  l ’ e x is te n c e  au m o is  
de ja n v ie r  1978.

L ’ancien responsable du s e rv i­
ce de sécu rité  à M o n tré a l a sou­
tenu  que le c o m m u n iq u é  a v a it  
p o u r b u t de s e m e r la  co n fu s io n  
chez les m e m b re s  du  F L Q  
(F ro n t de lib é ra tio n  du Québec) 
à la su ite  de la le ttre  ouve rte  de 
P ie r re  V a ll iè re s , au d é b u t du 
m o is  de d é c e m b re  1971, dans 
laque lle  il renonça it à la  v io lcn -

M . Cobb a d it  qu ’ i l  vo u la it p ro ­
tége r le P a r t i québécois contre  
une a ff lu e n c e  de n o u ve a u x  
m em bres fe lqu istes et ra d ie  !.ux.

« L e  P a r t i  q u ébéco is  es t une 
in s titu tio n  dém ocra tique  de no­
tre  société », a -t- il reconnu.

A peine deux ans après l ’ém is ­
s ion  de ce fa u x  c o m m u n iq u é , 
p o u r p ro té g e r  le  PQ , des m em  
bres du se rv ice  de sécu rité  de la 
GRC vo la ie n t les lis tes de m e m ­
b res  du p a r t i ,  q u i é ta ie n t g a r 
dées su r rubans d ’o rd in a te u r.

M . C obb a d é jà  p la id é  co u p a ­
ble après a v o ir  au to risé  le ca m ­
b rio lage  des locaux de l ’Agence 
Presse L ib re  du Québec, en octo­
b re  1972, a sou tenu  q u ’ i l ne 
c r o y a it  pas a v o ir  m a i a g i en 
é m e tta n t ce faux com m uniqué, 
puisque, a -t- il p ré tendu, i l s ’é ta it 
bien gardé  d ’ in c ite r à la v io lence 
ou de re p re n d re  des m essages 
qui n ’ a va ie n t pas dé jà  é té  m is de 
l ’ a v a n t p a r des fe lq u is te s  dans 
d ’au tres com m uniqués.

Dhclû M ichu l Gravel. LA PRESSE

Mona Rainville est sans nouvelle de 
sa fille  depuis le 20 ju in .

La SQ démantèle deux 
réseaux de prostitution

Détenu décédé parce qu 
lui a refusé son
à la clinique de la prison

Une v in g ta in e  de personnes de 
la ré g io n  de M o n tré a l d e v ro n t 
co m p a ra ître  en Cour m u n ic ip a le  
de M o n tré a l,  le 18 s e p te m b re , 
pour répondre  à des accusations 
de p ro x é n é t is m e , de te n u e  de 
m a iso n s  de débauche  ou de pos­
session de drogues. E lle s  ont été 
relâchées m oyennant un dépôt de

résidences privées de Montréal, 
de Laval, de Longueuil et, princi­
palement, de Lasalle, où se trou­
vaient les têtes de réseaux.
$40,000 par semaine

Selon la  S û re té  du Q uébec, ces 
deux réseaux ra p p o rta ie n t que l­
que  q u a ra n te  m il le  d o l la rs  p a r 
sem aine. Les c lien ts  con ta c ta ie n t 
d ’ a b o rd  d e u x  «dam es» q u i, 
m oyennan t une som m e m oyenne 
de $35, le u r f ix a ie n t a lo rs un ren­
dez vous  g a la n t à le u r  p ro p re  
d o m ic ile .

I l  a fa l lu  une  q u a ra n ta in e  de 
p o lic ie rs  pour e ffec tue r de nom ­
breuses p e rq u is itio n  dans nom bre  
de résidences privées pour m e ttre  
au jo u r  ces deux réseaux.

Des pe rsonnes a p p ré h e n d é e s , 
on co m p te  18 fem m es e t deux 
hom m es.

$500 ch a cu n e  e t la  p ro m e sse  de 
c o m p a ra ître  en cou r le d it jo u r .

C’est l ’escouade de la m o ra lité  
de la  S û re té  du Q uébec de la  ré ­
g io n  de M o n tré a l q u i, à l ’ issue  
d ’ une e n q u ê te  de q u e lqu e  s ix  
m ois, a a ins i dém ante lé  ce qu e lle  
c r o i t  ê tre  un d o u b le  réseau  de 
p ro s t itu io n  q u i o p é ra it  dans des

La L ig u e  des d ro its  de la  p e r­
sonne a ff irm e  qu ’ un détenu est 
décédé  au co u rs  du w eek-end  à 
l ’ In s t i t u t  A rc h a m b a u lt ,  a p rè s  
q u ’ on lu i e u t re fu s é  son a d m is ­
sion à la c lin iq u e  de ce pén iten ­
c ie r à sécu rité  m a x im a le .

Id e n tif ié  com m e é ta n t André 
A rsenau lt, le détenu a dem andé 
à ê tre  a d m is  à la  c l in iq u e  à 23 
heures sam edi d e rn ie r, a révé lé  
le  p o r te -p a ro le  de la l ig u e , M . 
Jean-C laude B ernhe im .

A rse n a u lt a ten té  de b loquer le 
m écan ism e de fe rm e tu re  auto­
m a tique  de la porte  de sa ce llu le , 
m a is  a dû abandonner au bout de 
quelques m inu tes , a d it M . B e rn ­
he im .

« D im a n c h e  m a t in ,  les  g a r ­
d ie n s  so n t venus  v o ir  de q u o i i l  
s ’ ag issa it, m a is  i l  é ta it dé jà  tro p  
ta rd : A rse n a u lt é ta it  m ort.»Soins dentaires dans 

des magasins à rayons
L a  lig u e , q u i a ré c la m é  la  te ­

nue d ’ une e n q u ê te  du c o ro n e r , 
a ff irm e  a v o ir  été sa is ie  de ce tte  
a ffa ire  p a r un c o m ité  de détenus 
de l ’ In s t itu t A rch a m b a u lt.

I l  a é té  im p o s s ib le  d 'o b te n ir  
les co m m en ta ires  de la d ire c tio n  
de l ’ in s titu tio n  ca rcé ra le .

« T re n te  m in u te s  p lu s  ta rd , 
a lo rs  que tous les d é te n u s  
a v a ie n t re g a g n é  le u rs  c e llu le s  
pour la n u it, personne ne s ’é ta it 
encore occupé de l ’ hom m e m a la ­
de» , a -t-il exp liqué .

LE V1TTO W N , New Y o rk  (U P I ) 
— Des c lin iq u e s  d e n ta ire s  se 
sont ouvertes dans deux m a g a ­
sins à rayons de L c v itto w n  h ie r, 
o ffra n t tous les soins den ta ires  
hab itue ls  à des p r ix  coupés de .30 
à 50 p. cent et ce, sept jo u rs  pa r 
sem aine.

L e  p r ix  de l ’ e x a m e n  e t de la  
ra d io g ra p h ie  e s t de $12. le n e t­
to ya g e  p a r  une h y g ié n is te  $12 
é g a le m e n t, une e x t r a c t io n  $10 
l ’ u n ité , les  o b tu ra t io n s  q u i v a ­
r ie n t  e n tre  $7 e t $18, un t r a i t e ­
m ent de cana l, e n tre  $75 et $150.

De plus, les personnes qu i veu­
len t un d e n tie r peuvent en obte­
n i r  un en une seu le  jo u rn é e . Le 
p r ix  va rie  en tre  $159 et S189 l ’u n i­
té.

I l  fa u t p a y e r  p a r chèque , 
c o m p ta n t ou a ve c  une c a r te  de 
c ré d it pour fré q u e n te r ces c lin i­
ques. Les pa tien ts  de M ed ica re  
e t M ed ica id  ne peuvent donc pas 
se fa ir e  s o ig n e r  à des c lin iq u e s  
s ’ i ls  v e u le n t le  fa ire  g r a tu ite ­
m ent.

L ’ un des fonda teu rs  des c l in i­
ques, le d o c teu r A lla n  G uts te in , 
a e x p liq u é  que c ’ é ta it  le rè g le ­
m e n t a d o p té  ré e e m m e n t p a r le 
gouve rnem en t fédé ra l, p e rm e t­
ta n t la p u b lic ité  p a r les dentis tes 
et au tres professionnels qu i l ’a­
v a i t  in c ité  à m e t t re  su r p ied  un 
te l p ro je t.

Se lon lu i,  c ’ e s t le  v o lu m e  de 
c lien ts  et les possib ilités  d ’achat 
de m a té rie l en gros qui p e rm e t­
ten t de couper les p rix .

S ix  den tis tes ont in ves ti dans 
ces en trep rises  et p lus ieurs  au­
tre s  s ’ y so n t jo in ts  en ta n t que 
sa la riés . M . G u ts te in  a re fusé de 
dé vo ile ! leu rs  sa la ires.

ce. —
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OBras amputé 
et recousu t \

x .
C A LG A R Y  (d ’ après CR) — Un 

ré s id a n t de  C a lg a ry , q u i a v a it  
perdu un bras dans un acc ident 
de la c irc u la t io n , a re tro u vé  un 
peu de sa s e n s ib il ité  dans  son 
m e m b re  b lessé  h ie r , à la  s u ite  
d ’ une opé ra tion  d ’urgence.

M . Uwe K astne r, 38 ans, a v a it 
eu le bras d ro it am puté  à l ’épau­
le lo rs q u e  sa b ic y c le t te  est e n ­
tré e  en c o l l is io n  avec  un g ro s  
cam ion. I l a été dépêché à l ’ hôp i­
ta l F o o th ills , où l ’on a recousu le 
b ra s . Son é ta t es t c o n s id é ré  
com m e sa tis fa isa n t et en so irée, 
le  p a t ie n t a v a it  co m m e n c é  à 
é p ro u v e r  c e r ta in e s  s e n sa tio n s  
dans son b ras.
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duit les plus beaux sons et 
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iSANDWICHES ASSORTIS POUR VOS RÉCEPTIONS DE BUREAU OU À LA MAISON x f.
/ y n i r o m  d e  d c l i -  
c /e u v rc  c h a u d s  et

Le ressortissan t ir la n d a is  P a­
t r ic k  V incen t M cC a rth y , dont le 
C a n a d a a te n té d e s e  d é b a r ra s ­
s e r à p lu s ie u rs  re p r is e s  depu is  
q u e lqu e s  m o is , d o it  re s te r  en 
p r is o n  ta n t  que les a g e n ts  du 
m in is tè re  de l ’ Im m ig ra tio n  n ’au­
ro n t  pas tro u v é  le  m o ye n  de le 
re n vo ye r dans son pays.

Un ju g e  indépendant, Y . F o r­
t ie r ,  a re je té  la dem ande de lib é ­
ra tio n  fo rm u lée  p a r M . M cC a r­
thy, en a ttendan t d ’ê tre  déporté. 
Tou te fo is , si le resso rtissan t i r ­
landais  n ’est pas re to u rn é  dans 
son pays  d ’ ic i  une s e m a in e , i l 
d e v ra  de nouveau  se p ré s e n te r  
d e v a n t un m a g is tr a t  p o u r que 
son cas so it révisé.

Les a gen ts  de l ’ Im m ig ra t io n  
(en ten t ac tue llem en t de rése rve r 
un vo l pou r M . M cC a rth y  et deux 
autres personnes pour l ’escorte r 
ju s q u ’en Ir la n d e , où i l  s e ra it  
re c h e rc h é  p o u r v o l. L a  sa ison  
to u r is t iq u e  c o m p liq u e  l ’ opé ra  
tion.

N o u s  v o u s  f o  
c ic u x  h o r s - d * '  
f r o id s ,  c a n a p e s , b o u c h é e s , p la ­
t e a u x  d e  c é le r i  e t  o l i v e s ,  p l a ­
te a u x  d e  f r o m a g e ,  p la te a u x  de  
v ia n d e s  A  p r ix  r a is o n n a b le s .

6
Nous livrons  

p arto u t  
a M o n tre a l

* f :
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La sem aine dernière, à Longueuil, le P re ­
mier m inistre Lévesque a tenu  des propos cu­
rieux, sem blables à ceux exprim és lors d’une 
entrevue accordée à une publication étrangère, 
l'an dernier, quant aux résu lta ts  éventuels du 
référendum .

« Si jam ais le vote était serré  et à l’avan ta­
ge du « s ta tu  quo », lui faisait dire le M ontréal- 
M atin, il deviendrait clair et évident qu’encore 
une fois le  v o te  a n g lo p h o n e , en m in o rité  au  
Quebec, aurait décidé en quelque sorte  du sort 
de la collectivité.»

Et de tirer de ce tte  hypothèse une som bre 
prém onition le clivage en tre  une m ajorité de 
Québécois francophones d ’une part, et le bloc 
anglophone d ’au tre  part, à l'occasion du réfé­
rendum  sur la souveraineté-association, serait 
une m enace à  la paix sociale.

M. Lévesque spéculait à p a rtir  du résultat 
de la récente élection partielle de N otre-D am e- 
de-Grâce, où les anglophones ont voté m assive­
m ent contre le candidat péquiste. Parce qu'il y 
voyait le reje t pa r les anglophones de son op­
tion constitu tionnelle  qui ferait d ’eux, selon lui. 
une m inorité au Québec, il s'agissait donc, selon 
lui, d’un exercice pré référendaire.

Ces p a ro le s  t ra h is s e n t  une  p ro fo n d e  in ­
quiétude née de ce cuisant échec et des résul-

ta ts  des derniers sondages qui n’annoncent rien 
de bon pour l’avenir de son gouvernem ent et de 
l’o p tio n  q u ’il p ro p o se . On ne p e u t e x p liq u e r  
au trem en t que par le désarroi des propos aussi 
im prudents, qui ne sont pas ceux que l’on a t­
tend  d ’un gouvernant responsable de la cohabi­
ta t io n  p a is ib le  d ’u n e  m a jo r ité  e t  d ’une  fo rte  
m in o r ité  de langue  et de c u ltu re  d if fé re n te s  
m ais égalem ent citoyens et jouissant de droits 
égaux.

vem bre 1976, comme le révélait dernièrem ent 
le m inistre Parizeau.

Ces propos dém ontren t particu lièrem ent 
une chose: l’idée du référendum , si elle fut la 
trouvaille électorale du siècle, est en tra in  de 
c o n d u ire  son  g o u v e rn e m e n t d a n s  une  g rave  
impasse.

lem ent se serait-il disqualifié en tan t que gou­
vernem ent d ’une société hétérogène —  à sup­
poser que l’opération eut été m atériellem ent 
praticable — m ais on n’ose penser à quel chaos 
il au ra it fait face s’il avait rem porté un tel réfé­
rendum . IOr, en consu ltan t tous les citoyens québé­
cois, sans distinction, sur son projet de souve­
raineté-association, le gouvernem ent péquiste 
ne pouvait logiquem ent invoquer l’argum ent 
discrim inatoire du salut, de la sécurité e t de l’é­
p a n o u is s e m e n t du seu l g ro u p e  f ra n c o p h o n e , 
m ais  s i tu e r  la  p ro b lé m a tiq u e  s u r  un  p la n  qqi 
pouvait in téresser tous les citoyens: l’efficacité 
adm inistrative et politique. Avec une question 
du genre: Préférez-vous être  soumis à un gou­
vernem ent exerçant seul la souveraineté ou à 
deux  o rd re s  de g o u v e rn e m e n t se p a r ta g e a n t  
cette  souveraineté?

M ais s i tu e r  le p ro b lè m e  à ce n iv ea u  eu t 
été, pour le P a rti québécois, nier ce pour quoi il 
existe: donner aux Québécois francophones la 
souveraineté politique, sans laquelle, pour lui. 
rien n’est possible.

Voilà pourquoi M. Lévesque donne l’im­
pression  de se sen tir piégé p a r une stratég ie qui, 
en le p o r ta n t  au  po u v o ir, se m b la it a n n o n c e r  
que le reste  v iendrait par surcroît.

Le PQ a promis le référendum  parce qu ’il 
v o u la it, d isa it- il , d o n n e r  e n fin  la c h a n c e  aux 
Québécois francophones de dire s’ils préfèrent 
la souveraineté politique au régime fédéral.

C’est donc l’avenir de la collectivité franco­
phone qui est en cause et non celle de la m inori­
té  anglophone —  que l'on veut d ’ailleurs conte­
n ir  p a rc e  q u ’elle  r e p ré s e n te  a u ss i une  g rave  
m enace intérieure. P o u rta n t le gouvernem ent 
p é q u is te  ne p o se ra  p as  la q u e s tio n  aux seu ls  
francophones mais à tou te  la population  québé­
coise, c ’est-à-dire aux Québécois de tou tes ori­
gines ethniques, aux anglophones com m e fran­
cophones. Alors pourquoi s ’étonne-t-il de voir 
les anglophones réagir comme ils le font, alors 
q u ’ils n ’ont rien à gagner et beaucoup à perdre.

En tou te  logique, le référendum  ne devrait 
s’adresser qu ’aux seuls francophones puisque 
c’est de leur avenir q u ’il s ’agit. On imagine faci­
lem ent dans quel pétrin  social, politique, cons­
titu tionnel ou autre le gouvernem ent péquiste 
se serait mis en procédant de la sorte. Non seu­

R e m a rq u o n s  d ’a b o rd  que M. L év esq u e  
trav es tit à sa convenance la réalité  en sou te­
nant qu’en votan t contre  l’option de son gou­
vernem ent, les anglophones de N otre-D am e- 
d e -G râ c e  o n t cho isi le s ta tu  quo . E n  v o ta n t 
m assivem ent pour le candidat de Claude Ryan, 
ils épousaient du fait m êm e la troisièm e voie 
prônée par celui-ci, c’est-à-dire un fédéralism e 
profondém ent renouvelé. E t que dire de la forte 
proportion  de francophones qui a voté contre le 
cand idat de M. Lévesque? Serait-ce le m anque 
d ’organisateurs péquistes qui leur au ra it fait 
p référer le sta tu  quo?

De plus, quand il reproche aux anglopho­
nes de s’être  adonnés à un exercice p réréféren­
daire, il parle comme si son gouvernem ent n ’é­
t a i t  p a s  lu i-m êm e en gagé  c o rp s  e t âm e dan s 
ce tte  entreprise depuis le lendem ain du 15 no- .

Marcel ADAM

Le prix de la protection
S ,

g en d r e  une p ré occupa t ion  de 
sécurité et développe le sens  de 
la responsabilité. Il est dommage 
que noire projet de loi ne protège 
le co n s o m m a te u r - c o n d u c te u r  
qu'au moment où il vend ou achè­
te une automobile

D ail leurs,  le souci  de  la r e s ­
ponsabilité semble en prendre un 
coup dans  une autre disposition 
du futur code .  Et c es t  en c e  qui 
concerne ce que l'on appelle les 
contrats de louage de services à 
exécution successive.

il est certain que le projet de loi 
du ministre Payette accroît consi­
dé rab lemen t  ta prot ec t ion du 
consommateur.  Le deuxieme vo­
let. que madame Payette vient de 
rendre  public,  c o m p o r t e  un bon 
nombre d éléments positifs, parti­
culièrement dans  le milieu difficile 
de  la vente  de  vo i tures  d ' o c c a ­
sion.

ce que le vendeur, proprietaire de 
garage, fasse des cadeaux à qui 
que  ce  soit.  Il pour ra  peu t -ê t re  
même au g m en te r  son  profit de 
cette façon. Le prix des  voitures 
d'occasion augmentera d'autant.

Mais la loi n oblige que les ven­
deu r s  p ro fess ionne l s .  Ceux qui 
préfèrent les transactions privées 
pourront profiter de leur exemp­
tion pour vendre  ou a c h e t e r  à 
meilleur compte. Le risque sera 
peut-être encore plus grand qu'a­
vant.
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il y a c e o e n d a n t  c e r t a in e s  fa­
cettes qui méritent qu'on s 'y at­
tarde, parce qu elles auront des 
c o n s é q u e n c e s  g rav es ,  même  
pour le consommateur
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On peut s'attendre à une aug­
mentation de la qualité moyenne 
des  voitures en circulation. Mais 
ce n'est pas encore suffisant. L i­
déal, qui rendrait inutile une telle 
loi, sera i t  q u e  le Q u e b e c  oblige 
tous les propriétaires de voiture à 
une inspection annuelle, comme 
le font plusieurs États américains.

On a la fâcheuse habitude, au 
Québec ,  de  s au t e r  d e s  é tapes ,  
particulièrement dans  le domaine 
de I automobile. Par exemple, en 
Europe, la loi oblige tout proprié­
taire de  voiture à ê t r e  a s su ré .  
Ainsi, en oblige les chauffeurs à 
prendre leurs responsabilités. Et 
l 'ensemble des  chauffeurs paient 
les frais de l 'ensemble des  acci­
dents. Il aurait été sage de faire la 
même chose chez nous, avant de 
créer une régie d'Etat.

L inspection obligatoire élimine 
les bag n o le s  d a n g e r e u s e s ,  en-

Dorénavant, un contrat signé 
en t re  un s tudio de  s a n t é  et son 
client n'obligera que le propriétai­
re du s tudio et pas  du tout  le 
client.

Pm
Le tait que  c h a q u e  voiture de  

moins de cinq ans et de moins de 
30,000 Kilomètres conserve une 
garantie plus ou moins longue va 
bouleverser le marché ae  ces voi­
tures. Le vendeur devra ainsi faire 
une inspection complete de cha ­
cune  de  s e s  voi tures ,  ef fec tuer 
les  re para t ions  n é c e s s a i r e s  ou 
avertir  son client d e s  défauts  
caches du véhicule.
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Il e s t  probab le  que ,  d a n s  le 
passé,  certains enthousiastes de 
la gymnastique, ou de la danse ou 
des  langues étrangères,  sont ra­
pidement devenus plus réalistes 
et se sont sentis liés à une école 
qui ne répondait plus à leurs be­
soins.  Il a pu se  com m et t r e  des  
excès  de publicité, c 'es t  toujours 
possible. D'ailleurs, plusieurs de 
ces commerces  comptent sur l'é­
limination volontai re de  leurs 
membres.
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Mais at tention: c ' e s t  le client 

qui paiera la note de ce s  frais. Il 
en tirera profit,  c ' e s t  sûr,  mais 
pas  gratuitement

i

Celui qui la i s se ra  sa  voiture à
un vendeur devra payer une par­
ue  des  co û t s  d e s  repa ra t i ons  
nécessaires;

Es t - ce  suffisant  pour  nier la 
re sponsa b i l i té  du cl ient? S û r e ­
ment pas. On ne peut protéger les 
uns en bafouant les autres.

Jean-Guy DUBUC

acheteur qui se 
présentera paiera l'autre partie, 
pour le privilège d'avoir une ga­
rantie il ne faut pas  s attendre à

et i

Un optimisme tempéré Z

Les é c o n o m is t e s  son t  loin de 
pa r tage r  ! opt imisme des  che fs  
poli tiques,  à la sui te du sommet  
economique de Bonn.

Au moment où le Premier minis­
tre du Canada s illustrait dans  la 
capitale allemande par des facé­
ties qui ont reçu toute la publicité 
dés i rable  le s é n a t e u r  Maur ice 
Lamontagne tenait, à la télévision 
de Toronto,  un d i sco u r s  b e a u ­
coup plus grave. M. Lamontagne, 
gui se dit enclin par nature a l 'op­
timisme, se déclare très peu en­
couragé par la conjoncture pré­
sente .  Or, son point d e  vue es t  
nettement partagé par les analys­
tes, notamment par les économis­
tes américains.

Les pays dits riches, qui le sont 
par  rappor t  aux p e u p le s  et aux 
ter r ito ires les p lus  démuni s ,  se  
sentent inconfortables. Et tout le 
s en s  de la c o n f é r e n c e  de Bonn, 
survenant apres trois autres ren­
co n t re s  du mêm e ge n re ,  t ient 
essentiellement dans  le souci des  
pays industrialisés et développés 
de  ne p a s  ê t re  so u d a in em e n t  
d é p o s s é d é s  de  l ' a c q u i s  de  25 
ans d efforts et de travail.

Or, le chômage atteint, dans  les 
pays industrialisés, un taux phé­
noménal :  17 millions de  c h ô ­
meurs. Devant ce chiffre, on pen­
se  naturellement a  la montée du 
communisme et des  fascistes en 
1930.

Bien entendu, la sécurité socia­

le, le «welfare»,  co m m e on dit 
aux Etats-Unis, offre en principe 
un coussin protecteur contre les 
secousses  trop rudes et les révo­
lutions.

tard, éclatait la crise du pétrole,
• qui a failli porter un coup mortel à 

l 'économie des  pays industriali­
sé s .  Il s ' e n  faut de  b ea u co u p  
d 'a i l leurs  que  t ou te s  les c o n s é ­
quences  de ce choc soient dispa­
rues,  pu isque la c o n f é r e n c e  de 
Bonn invite tous les pays  
(notamment les États-Unis) à se 
donner une politique réaliste de 
l'énergie. Le prix du baril de pé­
trole est  passé de $2.68 en 1973 
à $1 3 en 1978.  On ne peu t  plus 
vivre comme il y a dix ans, comme 
il y a cinq ans.

La conférence de Bonn mettait 
en présence trois interlocuteurs: 
le J a p o n ,  l’Europe et  les  Etats- 
Unis. Dans un aussi vaste conseil 
le rôle du Canada,  qui appartient 
à la zone dollar, ne peut être que 
très marginal.

Le Premier ministre du Canada 
a exprimé son admiration pour les 
p e r fo rm ances  éco n o m iq u e s  de 
I Allemagne. Comme à peu près 
tous  les tab leaux  comparat i fs ,  
qu il s ' agisse de la monnaie cana­
dienne par rapport au mark, des 
taux de  c h ô m a g e  et  d' inflation 
dans  les deux pays, indiquent une 
nette supériorité de l'Allemagne, 
M. Trudeau,  qui prolonge son 
sé jour  là-bas  j u s q u ' à  vendredi ,  
r a m è n e ra  peu t-ê t re  d a n s  s e s  
bagages  le secret  de la prospéri­
té. Après le miracle allemand, le 
miracle canadien?

Droits réserves

:

Ce n est pas dans une intention 
phi lant ropique q u e  les États  
m o dern es  ont mis su r  pied d e s  

d'assurance-chô-
M. Lévesque, l’information et la publicité

programmes 
mage et de sécurité sociale, mais 
pour se prémunir contre les révo­
lutions. Étant donné que les indi­
vidus semblent incapables de se 
prémunir  con tre  les  mauvais  
coups du sort. l'État se fait d offi­
ce  la Prov idence  d e s  démunis ,  
d an s  la p e n s é e  de d é s a r m e r  les 
mouvements sociaux et politiques 
par trop revendicatifs.

Nous reproduisons un court 
extrait du discours prononcé par 
le premier ministre Lévesque, le 
N juin dernier, lors du Congrès 
des Hcbdos régionaux, à Pointe­
au-Pic.

«Pour l’amour du ciel, arrêtez 
donc de penser à une agence de 
presse. Vous avez à peu près l’é ­
quivalent de trois agences de 
presse qui traînent sur toutes les 
tablettes du gouvernement, dans 
tous les ministères, sous la for­
me de secteurs de l’information 
et vous n ’êtes même pas capa­
bles de faire de l’information 
convenable comme gouverne­
ment.» On a donc encore du 
chemin à faire, mais on a au 
moins conscience du problème.

pseudo-princière qui a toujours 
présidé à la distribution de mil­
lions essentiels à la santé de l’in­
formation. Le support de la pu­
blicité, soit, à condition qu’il soit 
distribué correctement et 
fonction des besoins de la popu,-. 
lation. On a donc commencé par 
établir un système de soumis­
sion, qui fonctionne maintenant’, 
du côté des agences, de façon à 
ce que ce ne soit pas toujours lus 
mêmes qui s’engraissent et que 
ça maintienne une stimulation:,. 
C’est beaucoup plus sain et de 
toute façon, c ’est la seule manié-, 
re d’employer les fonds publics.

en© O O
Il a aussi été question d’une 

agence de presse québécoise qui 
permettrait de collecter dans le 
milieu ce qui paraît essentiel 
pour élargir notre éclairage,  
élargir notre butin si vous vou­
lez, parce qu’on est dans le mon­
de et non une petite planète sépa­
rée. On attend un rapport sur 
celte question et je suis loin d’ê­
tre sûr que le projet soit mûr; au 
point de vue de la solidité de nos 
instruments, ça peut devenir  
nécessaire.

Cependant, il y a une chose  
plus importante dans l’immédiat 
pour nous: c ’est de démêler l’in­
formation gouvernementale, qui 
a toujours été un fouillis. On fait 
un effort et je pense qu’il va 
améliorer les choses avant long­
temps. Mais, il y a quelqu’un du 
métier à qui je demandais son 
opinion sur ce projet d'agence:

Or, en période d'inflation inten­
se, il existe des  limites à la capa ­
cité du trésor public de garantir le 
b ien -ê t re  ef l 'avenir de  g r a n d e s  
masses  de travailleurs devenus, 
par  l 'effet du r a le n t is sem en t  de  
l 'économie, totalement improduc­
tifs. C 'e s t  le d ra m e  q u e  vivent 
présentement les démocraties.

Et il y a aussi la publicité gou­
vernementale, la publicité de 
l ’Etat. Dans le passé, il y a eu 
une tradition arbitraire, de dis­
crimination, basée sur les petits 
amis, basée sur le moindre ef­
fort, qui a fait que cette publicité 
n’allait, par facilité, que vers les 
quotidiens. En un an et demi, si 
on n’a pas tout corrigé, on a fait 
un effort qui commence à don­
ner des résultats, et qui doit con­
tinuer à en donner parce que 
c ’est un des domaines où on n’a 
pas le droit, justement, de rester 
dans cette espèce de discrétion

On a aussi commencé à réor-., 
ganiser cette espèce de jungle où 
les contrats, c’était l’argent au 
plus fort la poche, et où votre 
secteur spécifique avait été bête-. 
ment négligé. Le secteur des 
hebdos était victime d’une néglo 
germe absurde, à cause des tira, 
ges, à cause du fait de ces raci­
nes locales ou régionales qui font 
que la population est là et que, si 
on veut la rejoindre, il faut la 
rejoindre là. 1

En outre, l 'économie des pays 
d év e lo p p és  souffre de  g ra ves  
défauts de structure. Les accords 
moné ta i re s  de  Bretton Woods 
avaient été signés a une période 
de  g ra n d e  p ro spé r i té .  A tou te s  
fins utiles, l 'ancien président Ni­
xon les a s a b o t é s  ou ignorés  en 
1971, sans qu'interviennent des  
accords  nouveaux. Deux ans plus Guy CORMIER 1 «
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La modestie n ’é touffe 
pas M. Claude RyanUn Québécois peut-il s© sentir Canadien?

M. Adam,
En réponse à votre éd ito ria l du 

vendredi 30 ju in  («Un Québécois 
peut-il se sentir Canadien?»), je 
vous é c ris  ces quelques mots 
pour vous fa ire  p a rta g e r 
opinions face aux vôtres.

glo-saxonne. Mais comprennent- 
ils v ra im en t les problèmes cu ltu­
rels des Québécois?

Pour ces hommes est-ce que le 
«souci de v o ir  leurs enfants s’ in­
s tru ire  en anglais» tien t une pla­
ce im portante  dans leurs ré fle ­
xions? Bien sûr que non! 200 m il­
lions au sud, 16 m illions autour. 
Peu im porte  où i l  vagabondera. 
l ’Anglo-Saxon pourra v iv re  p le i­
nement sa cu lture, sa langue et il 
sera com pris et accepté les bras 
ouverts, même au Québec.

I l s’ iden tifie !

Nous, Québécois, depuis quel­
ques sièc les, é tou ffés p a r la 
vague anglophone qui v ie n t de 
toute part, avons toujours cher­
ché à conserver un b rin  d’ identi­
té. Le v ie illa rd  s’iden tifie  à son 
c o n jo in t, à sa p ipe; la  fem m e à 
son h a b ille m e n t, son t ra v a i l;  
l ’homme à sa situation sociale, 
son a u to m o b ile ; l ’ ado lescent à 
son professeur et l ’enfant à ses 
pa ren ts ...

T ou t ce monde s’ id e n t if ie  à 
quelque chose... Tout le monde 
d’ identifie  à quelque chose! Ce 
«quelque chose» est g éné ra le ­
ment ce que l ’on aime le plus au 
m onde ou ce qu ’ i l  nous res te  de 
p lus ch e r de nos anciennes

C’est à un tout autre niveau que 
se prennent de telles décisions. 
E t c ’ est à ce n iveau  que se joue 
no tre  c u ltu re . . .  les gouverne­
ments fédéral et p rov inc ia le ...)

Nous voulons des d ir ig e a n ts  
qui nous com prennen t et nous 
épau len t dans nos actions. Pas 
des d irigeants qui ouvrent toutes 
grandes les portes de l ’ im m ig ra ­
tion tout en laissant ces pauvres 
gens s’ im ag iner que le Québec 
fa it  p a r t ie  du Canada et q u ’ ils 
peuvent donc y a lle r sans crainte 
de p o u vo ir  s’ in té g re r  à la com ­
munauté anglophone.

Très bonne ta c tiq u e  pour en­
g lo u tir  lentement mais sûrement 
les Québécois et pour donner 
quelques votes de p lus au fédé­
ra l et à ses idées.

am ours, ou encore ce vers quoi 
(un idéal) on aspire! Un Ita lien  
pou rra it- il vou lo ir aspirer être 
un A llem and ou appartenir à sa 
culture?

Un Québécois n ’aspire pas non 
p lus a p p p a rte n ir  à la  c u ltu re  
ang lo-saxonne. Donc, i l  ne s’ i ­
dentifie  pas à cette cu lture ! ... il 
veut s’ ide n tifie r à sa propre cul­
tu re , sa p ro p re  langue dans un 
pays qui lu i reconnaîtra pleine­
m ent ses d ro its  de francophone 
et de Québécois.

M a is  com m ent ren d re  ceci 
possible si la m a jo rité  des d ir i­
geants du pays ne v ib re n t pas, 
eux, mêmes aspirations que lui?

M aintenant, lorsque vous usez 
de logique pour dém ontrer l ’ab­
surd ité  du sentim ent national et 
que vous descendez ju s q u ’ à 
l ’appartenance de fam ille  et de 
quartie r, je  vous réponds ceci:

...D ans votre quartie r, votre 
v i l le ,  vo tre  rue , personne ne 
vous ob lige  à v iv re  de te lle  ou 
te lle  façon.

Dans votre  qua rtie r, que vous 
soyez A n g la is , I ta l ie n , J u if  ou 
Français, personne de ce quar­
tie r  viendra lég ifé re r pour vous 
empêcher ou vous perm ettre  de 
parle r la langue de vos origines.

M. Ryan t ire  de la v ic to ire  
lib é ra le  dans N .D .G ., v ic to ire  
prévue par to u t le monde dans 
ce com té m ass ivem ent ang lo ­
phone, les étonnantes c o n c lu ­
sions su ivan tes : d ’ abo rd , il 
«exige» que le gouvernem ent 
fasse son ré fé rendum  le p lus 
tô t possib le ; ensu ite , et je  le 
c ite : «q u ’i l  fasse à / ’au tom ne 
et après qu 'il  fasse des élections 
générales parce que le résultat 
de ce so ir  rem e t en question  la 
lég it im ité  du gouvernement. Le 
vote de ce soir est un re jet de la 
législation sur la langue du gou­
vernement et quand je  prendrai 
le pouvoir, je  puis vous assurer 
que je  re t i r e ra i  de la lo i 101 les 
articles qui concernent l 'a f f icha­
ge en f rança is  tout com m e cet 
autre  qui est an ticanad ien  en 
m a tiè re  d ’éducation. » (L A  
PRESSE, 6 ju ille t 1978, p. A -8).

Adm irez d’abord la modestie 
de ce m onsieur: i l  ne suggère 
pas, i l  ne dem ande pas, non, il 
«exige»; il ne d it pas: «si je  suis 
élu», mais bien: «quand je  pren­
drai le pouvoir».

Adm irez surtout le sérieux de 
son ra isonnem ent: les gens de 
N .D .G . ont re je té  le P.Q. dans 
une p ro p o rtio n  de 88% e nv iron  
cette fois-ci; aux élections géné­
ra les , c ’é ta it dans une p ro p o r­
tion de 86%: et ce spectaculaire 
déplacement de deux pour cent 
des vo ix  dans UN com té , selon 
M. Ryan, «remet en question la 
lég it im ité  du gouvernement». De 
plus, il faudra changer la lo i sur 
la langue fran ça ise , vu que les 
gens de N.D.G. n’en veulent pas.

Lors de la dernière convention 
lib é ra le , on a pu v o ir  M . R yan. 
alors qu’ il commençait à sentir 
le pa rfum  de la v ic to ire , ju ch é  
sur une chaise et scandant in las­
sablement son propre nom «Ry­
an», «Ry-an» en a g ita n t son

'S:

mes

Vous M'êtes pas le p re m ie r à 
apporter l ’argument d ’une fu tu ­
re possib ilité  de gouvernement 
m o n d ia l, lorsque l ’ on p a rle  de 
l ’ indépendance au Québec. 
Com m e si l ’ indépendance du 
Québec s ’ opposa it à un te l ave­
nir. -,

Je ne pense pas qu’un tel gou­
vernem ent mondial soit une uto­
pie. M a is  je  ne suis pas c e rta in  
qu’un tel gouvernement pourra it 
g é re r la te rre  e n tiè re  avec une 
poignée d ’hommes de même 
race. Un gouvernement mondial 
ainsi constitué aura it sûrement 
des d if f ic u lté s  à s a is ir  le fond 
des problèmes de certains 
pies dans certaines circonstan­
ces.

M m®

m
'

!
Pas des dirigeants qui admet­

tent volontiers, qu’ il est dange­
reux  de p a r le r  fra n ça is  dans 
notre cie l et non dans celui de la 
F rance  p a r exem ple . Qu’ i l  est 
même «hors la loi» de prononcer 
Un seul m ol fra n ç a is  en tre  un 
pilote et son contrô leur... même 
s’ ils  sont tous les deux fra n co ­
phones!

Est-ce que ça ce n’est pas une 
absurdité!

M. Claude Ryanpeu-

m oucho ir. E t ce, au po in t d 'e s ­
so u ffle r même sa p ro p re  
«claque». LA  PRESSE é ta it 
a lo rs  en grève et c ’est dans un 
a r t ic le  m a g is tra l pub lié  dans 
«Le Devoir» du 18 a v ril (p. 2) que 
Lys iane  Gagnon nous a v a it dé­
c r it ce spectacle incroyable.

Si des v icto ires faciles et l im i­
tées comm e ce lle  de N .D .G . ou 
de la convention libéra le  peuvent 
a v o ir  un e ffe t aussi dép lo rab le  
sur le jugem en t de M . R yan . à 
quoi devrions-nous nous attendre 
s’ il é tait un jo u r élu p rem ie r 
m inistre? Car, apparemment, 
pour parler comme un autre 
«cheul», le pouvoir, c’est comme 
la boisson: i l  y en a qui ne por­
tent pas ça.

De même au Canada. Une poi­
gnée d ’hommes, de Canadiens, 
gère ce pays. Cette poignée 
d’hommes m a jo rita irem ent de 
même race, de mêmes affin ités 
cu lture lles comprend très bien 
les problèmes nés de source an- Michel B L A N C H E T T E

Y . |pG;:ponü'ni©,3Côtés agaçants 
d une croisière 
agréable

L ’éducation populaire se défi­
n it  à p a r t i r  de ce rta in e s  p ra t i­
ques. L ’UNESCO, dans un docu­
m ent su r le déve loppem ent de 
l ’éduca tion

naient une enquête durant l ’an­
née.

Yves B E A U C H E M IN
Longueuil

De p lus , le  d é rou lem en t de 
l ’enquête e n tre p ris e  en dehors 
des in té ressés et la  te ne u r de 
ce rta ine s  questions nous la is ­
sa ien t c ro ire  à une ce rta in e  
orientation.

E t finalem ent, le constat que 
d o ive n t fa ire  les c itoyens  des 
quartie rs  populaires des coupu­
res de subventions dans les orga­
n ism es p op u la ires  com m e les 
clin iques ju rid iques et médica­
les...

Non, les citoyens des quartie rs 
populaires ne sont pas des a la r­
m istes quand ils s’ inquiètent de 
leurs d ro its. Ce sont des réalistes 
qui n’en sont pas à leu r prem ière 
lu tte  pour conserver les maigres 
dro its acquis.

Nous poursu ivons donc notre  
t ra v a i l,  pour m ie ux  répondre  
aux besoins de la population de 
nos quartie rs. Cette population 
é ta n t s a t is fa ite  du t ra v a i l  des 
Centres dans une proportion de 
90% selon le sondage du SEA. Le 
débat sur l ’éducation populaire 
ne fa it  que com m encer; nous 
re m e rc io n s  p a r la m êm e occa­
sion tous les groupes et organis­
mes qui nous ont solidairem ent 
appuyés, et nous continuerons à 
les in fo rm er sur l ’expansion de 
l ’éducation populaire au Québec, 
tel que nous le souhaitons.

Le F R O N T  CO M M U N  des 3 
Centres d ’éducation populaire.

des adu ltes, 
recom m ande  su r les p rinc ip es  
qui doivent guider l ’organisation 
de cette éducation: «Assurer la 
partic ipa tion  des ind iv idus adul­
tes, des groupes et des commu­
nautés, à la prise des décisions à 
tous les n ive a u x  du processus 
d ’ é du ca tio n , n o ta m m e n t à la 
déterm ination des besoins, à l ’é­
laboration des program m es d’é­
tude, à l ’exécution des program ­
mes et à leu r évaluation et élabo­
re r  les a c t iv ité s  éduca tives  en 
vue de la transfo rm ation  du m i­
lie u  de t r a v a i l  et de la v ie  des 
adu ltes. R econna ître  comme 
p a r t ie  in té g ra n te  du processus 
éducatif les formes d ’organisa­
tion  c o lle c tiv e s  créées p a r les 
adu ltes en vue de la  so lu tion  de 
leurs problèmes quotidiens».

Quand on com prend  l ’ im p o r­
tance de garder l ’autonomie des 
o rg a n isa tio n s  com m e les Cen­
tres d ’éducation populaire pour 
réa liser les objectifs mentionnés 
plus hau t, on com prend  les in ­
quiétudes des citoyens quand ils 
perçoivent des mouvements de 
rem ise en question comme l ’ont 
dém on tré  p lu s ie u rs  in te rv e n ­
tions de Commissaires lors de la 
rencontre de ju i l le t  77. A lors que 
le S.E.A. ava it négocié une sub­
vention échelonnée sur cinq ans, 
c e rta in s  co m m issa ire s  re m e t­
ta ient en question même la sub­
ven tion  de 1977-78, et ordon-

Du 22 ju in  au 1er ju i l le t  d e r­
n ier, j ’ ai fa it la croisière de neuf 
jours à bord du bateau russe, le 
M /S K azakhs tan , p a r ta n t de 
M o n tré a l pour se ren d re  su r la 
r iv iè re  Saguenay, ju s q u ’ aux 
Ile s  S a in t-P ie rre -e t-M iq u e lo n , 
en passant par la N o u v e lle -E ­
cosse.

De re to u r  de voyage, j ’ a im e ­
ra is  vous fa ire  p a rt de mes im ­
pressions.

Le M /S  K azakhstan  est un 
bateau très luxueux, confortable 
et très  p ro p re . La cu is in e  y est 
excellente, les repas et goûters 
v a rié s , le personnel dévoué et 
aimable. I l  s’agit là de vacances 
reposantes et inoubliables. Mais 
i l  y a un «mais» cependant et je  
m ’en voudrais de ne pas le souli­
gner puisque p lus ieu rs  passa­
gers partagent mon avis.

Le d irecteur de la cro is ière, M. 
P h ilip  Braxton, n’est pas su ffi­
sam m ent à la h au teu r de sa tâ ­
che. M. Braxton ava it la fonction 
p rinc ipa le  d ’animer les soirées, 
de v o ir  à ce que tous les passa­
gers a ie n t du bon tem ps e t s’ a­
musent le plus possible.

La m usique é ta it  exce llen te  
certes. Les musiciens de l'orches­
tre avaient le don d’égayer toute 
la salle, mais l ’an im ateur ne fa i­
sait aucun e ffo rt pour inc ite r les 
gens à danser. I l  se te n a it tou­
jours avec le même groupe, ne se 
préoccupant pas de fa ire  danser 
les personnes seules.

Un d irecteur de crois ière n’a- 
t - i l  pas la responsabilité de vo ir 
au b ie n -ê tre  de tous les passa­
gers sans exception? F a it à no­

, ter, si je  sais le nom de M . B rax­

ton, c ’est que j ’ai pu le lire  sur le 
p ro g ra m m e  de la  c ro is iè re . M. 
B ra x to n  a u ra it - i l  besoin d ’un 
cours en relations publiques, ou 
e x e rc e - t- il ce m é tie r  depuis si 
long tem ps qu ’ i l  s e ra it tem ps 
pour lu i de se r e t i r e r  s ’ il en a 
assez?

Un c e rta in  nom bre  de passa­
gers et j ’ en su is, ont consta té  
que M . B ra x to n  s e m b la it a v o ir  
un p a r t i p r is  con tre  les Québé­
cois. Une te lle  a ttitude  é ta it dé­
p lorable m ais elle n é ta it dé fin i­
t iv e m e n t pas pa rtagée  p a r les 
autres membres du personnel.

Je suggère à la d irection d ’or­
ganiser deux soirées où l ’on pré­
sentera it un spectacle russe car 
ce fu t la soirée la plus appréciée 
de toutes.

Une dernière remarque: je  ne 
com prends pas pou rquo i i l  n ’y 
ava it personne à la table du cap i­
ta ine  lo rs  de la d e rn iè re  so irée 
de la croisière. La soirée d ’adieu 
a v a it eu lie u  la  v e ille , j ’en con­
viens, m ais je  m ’étonne de cette 
coutum e. La présence du c a p i­
ta ine  et de son second vê tus en 
u n ifo rm e  a v a it pour e ffe t de 
rehausser les soirées.

A la C.E.Q.
Les presses anglophone et 

francophone se ré jo u isse n t en­
sem ble de l ’ é lec tion  d ’ un nou­
veau président à la C.E.Q.. pro­
clam ant que cet événement re­
présente une v ic to ire  pou r les 
modérés.

Pour ma p a rt, je  ne m 'en  ré ­
jouis aucunement.

tolérant, patient, et dém ocra ti­
que. et doué, en plus, d ’un m er­
ve illeux sens de l'hum our.

Si la force morale, et le coura­
ge de foncer, et de m e ttre  à la 
lum iè re  des questions im p o p u ­
laires d'ordre social sont consi­
dères comme des é lém ents  qui 
entraînent la désunion, qui r is ­
quent d 'éloigner une partie  des 
m em bres de la c h e ffe r ie , nous 
avons perdu no tre  perspec tive  
morale, et nous partic ipons à la 
défaite de nos propres valeurs.

Yvon Charbonneau se p réoc­
cu pa it du rac ism e  qui se m a n i­
feste de plus en plus dans la so­
ciété québécoise. C'est à p a rtir  
de sa préoccupation personnelle 
que fu t créé, au Québec, le Comi­
té de lia ison  contre  le rac ism e. 
Avec plusieurs autres, j 'a i  tra ­
v a il lé  avec lu i pour é ta b lir  ce 
C om ité . A l ' in té r ie u r  de ce tte  
re la tio n  de tra v a il,  j 'a i  trouvé  
cet homme exceptionnellement

Joan G O RDO N,
M ontréal.

Jean-M arie , DROT,  
pour le Front Commun.En lisan t le liv re  de bord, à la 

fin du voyage, j ’ ai sursauté. Un 
passager, é v id em m en t un non 
francophone, avait é c rit comme 
co m m e n ta ire  qu ’ i l  y a v a it trop  
de F ra n ç a is  à bord  du bateau, 
qui, soulignons-le prend l ’en­
sem ble  de sa c lie n tè le  dans la 
province de Québec pendant les 
mois d’été.

Le verbe «débuter»
Ces mots s’adressent surtout à 

Monsieur Beaudrv, lingu iste  de 
LA PRESSE.

Qu’ a r r iv e - t- il 
«débuter»?

« D é b u te r s ig n i f ie  «com ­
m e n c e r .  L e  p r e m i e r  e s t  
in tra n s itif alors que le second est 
t ra n s it if .  P ourquo i a lo rs  
ploie-t-on couramment le verbe 
«débuter» transitivem ent? Par­
tout. dans les m ed ia , dans les 
conversa tions, dans les in te r ­
views, on donne un complément 
d irect à ce verbe. N ’est-ce pas là 
une faute de langage découlant 
de la confusion g ra m m a tic a le  
qui ex is te  en tre  les verbes 
«commencer» et «débuter»?

Le verbe  «débuter» ne s ’ em ­
p lo ie  tra n s itiv e m e n t que lo rs ­
q u 'il signifie «ôter du but».

M ons ieu r B eaud ry  e s t- il en 
mesure de nous expliquer cette 
e rreur commise de plus en plus 
souvent par les journa listes, les 
conférenciers, les annonceurs de 
rad io , les pa rleu rs  de la té lé v i­
sion et les... intellectuels?

Gérard DUM AS  
Laval

N.D.L.R.: J ’ai souvent dénoncé 
cette faute et je  remercie ce cor­
respondant de la signaler  à 
four. Si tout le monde en faisait 
autant...

Sauvons Dalila
[b KùCTLibKLv verbeau

M. Jean Pellerin ,
Dans La Presse du 3 ju i l le t  

d e rn ie r, vous vous p o rtie z  à la 
défense des sans-vo ix , ce qui 
était tout à fa it ju s tif ié  de votre 
p a rt. Je pa rtag e  e n tiè re m e n t 
vo tre  op in ion  à une excep tion  
près cependant et c'est ce qui me 
motive à écrire  cette le ttre  pour 
souligner une grave in justice  qui 
est fa ite  quotidiennement à tou­
tes les “ sans-nom ” , ces a m p u ­
tées de l 'id e n t ité . C ar en plus 
d ’ê tre privée des dro its que son 
pays d'adoption s’é ta it engagé à 
sauvegarder, comme vous dites, 
D a lila  M asch ino n 'a  m êm e pas 
dro it à être nommée comme tel. 
elle en est réduite à ê tre " l'é p o u ­
se d e ”  (un t e l ) ;  cela dé tourne  
inconsciemment l ’a ttention du 
lecteur vers le m ari en question 
et po rte  à c ro ire  que c ’ est lu i 
qu’on a p rivé  de ces dro its fonda­
m entaux en lu i en levan t “ SA”  
femme.

En term inant, je  jo ins ma voix 
et mon nom au vôt re  pou r p ro ­
te s te r co n tre  ce qui lu i a rr iv e  
a fin  que les d ro its  de l'h o m m e  
soient aussi ceux de la femme.

Danièle BLAIS, 
M ontréal

Lisette G IR A R D ,
Roberval Monsieur A la in  G iroux 

as Le ttre  des lecteurs

Votre le ttre  (3-7-1978) se veut 
une réponse à la m ienne du 16 
ju in , sur Le P e tit L iv re  Rouge de 
l ’ E tu d ia n t, m ais e lle  n ’ y fa it 
m êm e pas a llu s io n . Cela peut 
p o r te r  à penser que vous ne 
cherchez pas te llem ent une solu­
tion à un problème qu'à imposer 
une m an iè re  de v o ir .  De plus, 
pour r e c t i f ie r  ce rta ines  de vos 
a ffirm ations, c ’est tout un cours 
d ’h istoire , de re lig ion, d ’ascétis­
me, de doctrine sociale catholi­
que qu’i l  faud ra it entreprendre. 
Plaise à Dieu que vous en ayez le 
courage le plus tô t possible, car 
il y va de votre propre bonheur.

Vous me dem andez pourquoi 
je  re je tte  le m arxism e? La ra i­
son p r in c ip a le  qui le rend inac­
ceptable autant pour l ’ incroyant 
que pou r le c ro y a n t, c ’ est qu ’ i l  
porte en lu i-m êm e un germe de 
haine et de m ort.

Pour répondre à une autre de 
vos objections, v o ir  dans Rensei­
gnement re lig ieux un endoctri­
nement est aussi rid icu le  que de 
p ré ten d re  que la connaissance 
des m a th ém a tiqu es  ou de la 
g ra m m a ire  est un lavage de 
cerveau. Que pensez-vous donc 
alors de l ’endoctrinement m ar­
xiste dans nos écoles publiques. 
J ’ a im erais vous rappe ler ic i que 
Renseignement de toute religion 
est s tric tem ent in te rd it dans les 
pays socialo-communistes. Bien 
p lus , i l  est bafoué p a r un bon

nom bre  de p ro fesseurs , même 
dans nos écoles du Québec, d 'o ri­
gine et de trad ition  catholiques. 
Ce qui est plus grave encore, on 
y a vu des étudiants fa ire  la grè­
ve pour o b te n ir  p lus de p ro fes­
seurs de l ’ économ ie m a rx is te , 
m ais on n ’ en a pas encore vu 
exiger des professeurs pour en­
seigner la doctrine sociale catho­
lique  q u i, si e lle  é ta it  connue et 

'observée, changera it plus e ffica­
cement notre société en une so­
c ié té  p lus ju s te  et fra te rn e lle . 
M a is  savez-vous que nos é tu­
diants aussi ont non seulement le 
dro it m ais le devoir de réclam er 
des p ro fesseurs com pétents et 
consc ienc ieux  pour le u r ensei­
gner avec respect et dans toute 
son in tég rité  la doctrine catholi­
que?

P e rm e ttcz -m o i de re le ve r 
encore une autre de vos erreurs. 
Vous a ffirm ez pérem ptoirem ent 
que l ’ ascétism e ré p rim e  l 'a ­
m our. Cela p rouve  que vous ne 
savez pas ce qu'est l ’ascétisme: 
lo in  de ré p r im e r  l ’ am our, il ré ­
p rim e  l ’égoïsme e t pousse au 
dépassement de soi.

J ’ ignore  si vous fréquentez 
encore les cégeps, mais je  te rm i­
ne quand même par une rem ar­
que généra le . P ou r d even ir un 
homme, il faut d ’abord accepter 
de v iv re  son enfance et son ado­
lescence. Sans quoi vous risquez 
fo r t de v iv re  une adolescence 
prolongée.

Pacifique E M O N D , o.f.m.
Montréal

e m -

lies flessps peur Bistree
s’emballe de plumes d ’oiseaux et 
lance ic i et là  un c r i d ’ am our, 
sym bo le  de ses chansons. Un 
spec tac le  de D u fresne  est un 
événem en t dans la  v ie  de cha­
cun. M aintenant devrais-je  dire 
«dans tou t Québécois, i l  y a une 
D ufresne»? En to u t cas dans 
chaque Québécois, i l  y a un 
m ouvem en t de fo lie , d ’ am our, 
d ’ agression  qu i se m an ifes te  à 
tout instant.

E t  ce tte  vo ix  qui s a it si bien 
prendre la  relève de chaque in ­
s tru m e n t, nous é b lo u it d ’une 
m inute à l ’autre. Pas une secon­
de, D iane  D ufresne ne nous lâ ­
che. S’en rendre compte est tou­
te une su rp ris e , c royez-m o i, 
D iane a te lle m e n t d ’ éne rg ie  et 
de sub tilité , qu’en son in térieur, 
elle garde une grande place pour - 
ses ém otions  e t sa s e n s ib ilité . 
Tous ceux qui l ’auront vue d iron t 
la m êm e chose que m o i. P o u r­
tant, on ne manque pas de ta lent 
au Québec. Mais elle est toujours 
la seule à m ettre autant d ’accent

Le P a trio te  de Ste-Agathe, pc­
; tite  salle in tim e où chaque a rtis ­
; te présente son numéro un après 
l ’autre sans provocation spéciale 
et sans couleur a rtific ie lle . Mais 
D iane D ufresne, e lle , est peut- 
ê tre  la  seule à nous g a ra n t ir  un 
certa in  espoir v ita l dans la chan­
son québécoise. E t  je  dois 
avouer en toute sincérité , que ce 
qui me rapproche  a u ta n t d ’ elle 
c ’ est q u ’ e lle  exerce un a t t r a it  
spécial sur moi. Le seul et non le 
m oindre, m o tif de cet a ttra it est 
’ ’qu elle est une femme” ; et que 
ce tte  fem m e est déso rm a is  la 
seule au Québec à posséder une 
vo ix aussi instrumentale. Pour 
ne pas d ire  seule.; avec M a rie - 
C laire  Séguin.

Q u ’ est-ce qu ’un hom m e rte 
fe ra it pas pour détecter le m oin­
d re  geste  a u ta n t co rp o re l que 
voca l?  S ûrem ent tro p  honnête 
pour la isser a lle r son public, elle 
re v ie n t nous v o ir , nous c o n fie r _ 
ses plus précieuses confidences 

; dans un bourbillon de rock qui la 
• garde  en hale ine  deux heures 
d u ra n t. D iane, un génie de la 

; scène l ’h ab ite , la co lo re  p a r sa 
présence. E lle  danse, e lle  r i t .

so n

P. B.

IA  PRESSE publie avec: plaisir les opinions personnelles rte ses lecteurs 
sur des questions d interet general Chaque lettre dort elte signee rie la 

main de son auteur qui en assume alms I entière responsabilité l  auteur doit en outre inscrire en 
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dans son personnage.
Ben, une “ chanteuse s tra ig h t”  

c’est ça... Lettre des
M a rc  P R A T T

Repentigny
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En visite en A llem agne.
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Trudeau prédit un long 
avenir pour le Canada
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b le n t fo r t  à c e lle s  des sab les  b i­
tu m in e u x  du  n o rd  de l ’A lb e r ta ,  
s a u f  q u ’ e l le s  s o n t  q u a t r e  fo is  
p lus  c o n s id é ra b le s .

Le p u its  à c ie l o u v e r t  a q u a tre  
k i lo m è t r e s  de  la r g e u r  e t i l  e s t 
assez p ro fo n d  p o u r un im m e u b le  
de 100 é ta ges . L e  t ro u  se dé p la ce  
p o u r  a in s i d ire  de 30 m è tre s  p a r  
année, p a rc e  que l ’ on en re m p li t  
t o u jo u r s  un e  p a r t ie  ta n d is  q u e  
l ’ on f a i t  d ’ un  a u t re  c ô té  de s  e x ­
c a v a tio n s .

L e s  c a v i té s  r e m p lie s  s o n t 
réa m é n a g é e s  p o u r  l ’ a g r ic u ltu re  
et p o u r  des lacs  de v i l lé g ia tu re .

L a  p lu p a r t  des ré s e rv e s  de 
c h a rb o n  de l ’ A l le m a g n e  de 
l ’O ue st son t dans  c e tte  ré g io n  e t 
les g é n é ra te u rs  q u ’ e lles  a l im e n ­
te n t p ro d u is e n t un t ie rs  de l ’ é le c ­
t r ic i t é  du pays.

Hommes d’affaires
D e s  v i l la g e s  e n t ie r s  s o n t d é ­

p la c é s  p o u r  a t t e in d r e  le  c h a r ­

bon; e n v iro n  23,000 pe rsonnes de 
53 p e tits  v il la g e s  o n t é té  ré in s ta l­
lés ju s q u ’ à p ré s e n t. On d é m é n a ­
ge m ê m e  des c im e tiè re s ,  tom be  
p a r  to m b e .

H
/  f #
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f / par Paul 
LONGPRE,
e n v o y é  s p é c ia l 
de  L A  P R E S S E

Les gens, s u r to u t  les p lus  âgés, 
ne  son t pas tro p  h e u re u x  de tou t 
ce la , m a is  tous  s o n t b ien  in d e m ­
n is é s  e t n ’ o n t  v r a im e n t  pas le  
c h o ix .
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f P A F F E N D O R F ,  A l le m a g n e  

de l ’ O uest (P C ) —  E n  a c c e p ta n t 
un e  f e u i l le  d ’ é r a b le  f a i t e  de 
c o m b u s tib le  fo s s ilis é  d e p u is  12 
m il l io n s  d ’années, M . T ru d e a u  a 
p ré d it  au C anada un lo ng  a v e n ir  
h ie r .

s U ne f i l ia le  de R h e in b ra u n  est 
a c tu e l le m e n t  c o n s u lta n te  de 
S y n c ru d e  L td ,  c o n s o r t iu m  de 
s o c ié té s  p é t r o l iè r e s  e t des g o u ­
v e rn e m e n ts  d u  C a na da , de l ’O n­
ta r io  e t de l ’ A lb e r ta ,  qu i u t il is e  
de l ’ o u t i l la g e  o u e s t -a l le m a n d  
p o u r  l ’ e x p lo i t a t io n  des s a b le s  
b itu m in e u x .

A v a n t  sa to u rn é e  de la  m in e ,  
M . T ru d e a u  a d é je u n é  avec M M . 
B e itz , G a e rtn e r  e t un  p e t it  g ro u ­
pe de t r è s  im p o r ta n ts  h o m m e s  
d ’ a f fa i r e s  a l le m a n d s ,  to u s  a c ­
com p ag nés de g a rd e s  du co rps .

M a rd i s o ir ,  le  c h a n c e lie r  H e l­
m u t  S c h m id t  a d o n n é  un d în e r  
d ’ E ta t  en l ’ h o n n e u r  de M . T r u ­
deau.

Le  p re m ie r  m in is t re  du C ana­
da  se p r o p o s a it  de  s ’ e n v o le r  à 
H a m b o u rg  p o u r  y  pa sse r la  n u it 
chez M . S c h m id t;  de là  i l  d e v a it 
a l le r  m e rc re d i à K ie l,  to u t p rès, 
s u r  la  m e r  B a l t iq u e ,  p o u r  m o n ­
te r  à b o rd  d u  y a tc h  A t la n ta ,  de 
25 m è tre s , e t v o g u e r ju s q u ’ à P ile  
dano ise  de F y n . M M . T ru d e a u  et 
S c h m id t d o iv e n t y  ê tre  reçu s  p a r 
le  p r e m ie r  m in is t r e  du  D a n e ­
m a rk ,  M . A n k e r  J o rg e n se n .

ê
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f \ :
«Douze m il l io n s  d 'a n n é e s , d it -  

i l .  L e  C anada d u re  de p u is  to u t ce 
te m p s  e t v a  d u r e r  a u s s i lo n g ­
te m p s .  J e  n ’ a i p a s  d i t :  le  P a r t i  
l ib é ra l,  a - t - i l a jo u té  en r ia n t .  J ’ a i 
d i t :  le  C anada».

A u  d é b u t d ’une v is i te  o f f ic ie l le  
de  t r o is  jo u r s  en  A l le m a g n e  de  
l ’ O u e s t, M . T r u d e a u  a v u  u n e  
m in e  de l ig n ite ,  a in s i que le  t ro u  
le  p lu s  v a s te  d u  m o n d e  c re u s é  
p a r  le s  h o m m e s , u n  p u its  de  
m in e  de ch a rb o n  p rè s  de la  f r o n ­
t iè re  be lge.

I l  é t a i t  a c c o m p a g n é  de  M . 
B e r th o e d  B e itz ,  p r é s id e n t  d u  
g ro u p e  m a n u f a c t u r ie r  K r u p p ,  
q u i a c o n s tru it  p re sq u e  to u t l ’o u ­
t i l l a g e  de  la  m in e ,  e t de  M . E r ­
w in  G a e rtn e r , a n c ie n  p ré s id e n t 
de R h e ib ra u n , p ro p r ié ta ir e  de la  
m in e , e t p ré s id e n t de l ’A s s o c ia ­
t io n  des m in e s  de l ’A lle m a g n e  de 
l ’ O uest.
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(telephoto AP)
Le m oire  B radley, de Los Angeles, a  donné lecture h ier, lors d 'une  con férence  
de presse, d 'un e  le ttre  dans laque lle  il recom m ande au conseil m un ic ipa l de re­
tire r la  dem ande que la  v ille  a v a it soumise en vue de la  tenue des Jeux o ly m p i­
ques de 1 9 84 . M . Bradley rép o n d a it ainsi à  une le ttre  du président du C om ité  
in te rna tiona l o lym pique , Lord K illon in , fa isa n t va lo ir  que la  dem ande de la v ille  
ne sa tis fa isa it pas aux règlem ents du C IO . A la d ro ite  du m oire  se trouve  le 
président du conseil m unic ipa l, M . John Ferraro.
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S e lo n  le  m in is t r e ,  i l  y  a u r a i t  
de n o uve au x  in v e s tis s e m e n ts  à 
fa ire  à M o n tré a l,  s i la  v i l le  p ré ­
s e n ta it  les Je u x  de 198-1, le  v i l la ­
ge  o ly m p iq u e ,  p a r  e x e m p le ,  
é ta n t occupé  p a r des lo c a ta ire s .

D e p lu s ,  M o n tré a l p o u r r a i t  
e m p ê c h e r d ’ a u tre s  v il le s  c a n a ­
d iennes  d 'o b te n ir  des je u x  dans 
l ’ a v e n ir  s i e l le  é ta it  de no u ve a u  
la v i l le  hô te  en 1984.

Lo s  A nge les  r e t ir e  sa c a n d id a ­
tu r e  p a rc e  q u e  le  p r é s id e n t  du 
C IO . L o rd  K i l la n in  a re fu s é  de 
v o ir  la  g e s tio n  des J e u x  c o n fié e  à 
un o rg a n is m e  p r iv é .  L o rd  K i l la ­
n in  a d é c la ré  q u 'u n  te l a r ra n g e ­
m e n t é ta it  in a c c e p ta b le  e t con ­
t r a ir e  aux s ta tu ts  du C IO .

L e  m a ire  B ra d le y  a v a it  pensé 
à une te lle  s o lu t io n  a f in  de ne pas 
g r e v e r  le  b u d g e t  m u n ic ip a l . 
C ’es t un g ro u p e  d ’h o m m e s  d ’a f ­
fa ire s  qu i a u ra ie n t eu la  re s p o n ­
s a b ili té  de la  ge s tion  f in a n c iè re  
de l ’ é v é n e m e n t.

L e  C IO  a v a i t  r e te n u  la  c a n d i­
d a tu r e  de L o s  A n g e le s  en m a i 
d e rn ie r  et lu i a v a it  f ix é  le  31 j u i l ­
le t c o m m e  échéance  de s ig n a tu ­
re  du c o n tra t d ’a c c e p ta tio n .

U n a v o c a t to ro n to is . J im  W or- 
r a l l .  q u i é ta i t  ju s q u 'e n  m a i 
m e m b re  du  c o m ité  e x é c u t i f  du  
C IO , a p r é d i t  q u e  l ’ o r g a n is m e  
o ly m p iq u e  c o n v o q u e ra it  une  
ré u n io n ,  p r o b a b le m e n t  à L a u ­
sanne, en S u isse, à la f in  d ’a o û t

p o u r  é tu d ie r  le  r e t r a i t  de  L o s  
A nge les .

M . V V orra ll a d é c la ré  que  lo rs  
de ses ré c e n te s  v is i te s  à M o n ­
t ré a l,  d if fé re n te s  pe rsonnes s ’é ­
t a ie n t  m o n tré e s  in té re s s é e s  à 
te n ir  les J e u x  dans la  m é tro p o le  
de no uveau , tou te s  les in s ta l la ­
tion s  é ta n t d é jà  s u r p la c e  et les 
coû ts  d e v a n t ê tre  « m in im e s» , a- 
t - i l  d i t .

M . V V orra ll a é g a le m e n t ré v é lé  
q u e  s e lo n  c e r ta in e s  r u m e u r s ,  
M e x ic o , la v i l le  hô te  des Je u x  de 
1968. é ta it  in té re s s é e  é g a le m e n t. 
M u n ic h ,  q u i a v a i t  p ré s e n té  le s  
Je u x  de 1972, p o u r ra it  e l le  auss i 
ê tre  une c a n d id a te .

M a is  l ’ u n  de s  m e m b re s  d u  
c o m ité  d ’h o m m e s  d ’ a ffa ire s  q u i 
d e v a it  p re n d re  la  re s p o n s a b ilité  
de s  J e u x  de  L o s  A n g e le s ,  J o h n  
A rg u e , a d é c la ré  que la  v i l le  c a l i ­
fo rn ie n n e  a v a it  en co re  une chan-

pholo PC
Sitôt le sommet de Bonn terminé, le premier ministre du Canada a entrepris 
des entretiens avec le chancelier Schmidt puis une visite de centres indus­
triels allemands. On le voit ici au sortir de la mine de bauxite la plus profonde 
au monde (on y abriterait un gratte-ciel de cent étages), accompagné (à droi­
te) de M. Erwin Gaertner, président de l'industrie minière ouest-allemende.

Les comparaisons
M . T ru d e a u  a pu c o n s ta te r  que 

les o p é ra tio n s  m in iè re s  re sse m -
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Tête fromagée
ce

M . A rg u e  a d é c la r é  q u e  le  
g ro u p e  q u ’ i l  re p ré s e n te  essa ie ­
r a i t  de re n c o n tre r  les re s p o n s a ­
b le s  du C IO  p o u r  t e n te r  de le s  
c o n v a in c re  une d e rn iè re  fo is .

Los A ng e les , qu i a v a it  p ré s e n ­
te  le s  J e u x  en 1932, a v a i t  t o u ­
jo u r s  d i t  q u ’ e l le  v o u la i t  des 
« J e u x  à la  S p a r t ia te » .  L a  v i l l e  
v o u la i t  en e f fe t  é v i t e r  la  r é é d i­
t io n  des dépenses é n o rm e s  q u ’a ­
v a ie n t  e n t ra in é e s  le s  J e u x  de  
M o n tré a l.

MAPLE LEAFMAPLE LEAF 10 onces
Bacon V.P.JAMBON

DANS LA FESSE P.A.S. 
un bout à l'autre 95ib

1 SQ1 29 LUCERNE5 6 6 1 b

LB

CLOVER LEAF
HEINZ

Relish sucrée
CORDON BLEUSaum on rose CONCOMBRES

LOCAUX99Les syndiqués crient victo ire
Dîner à la viande7 .7 5  onces

Retour au tra v a il 
de 8 ,5 0 0  em p loyés  
de l ’ Iron O re

ou Hot Dog 
12 onces

Québec no 1 21 onces

2/.Z9 89CELESTINS 49Eau d e  V ichy

Tl!3 2  onces
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par François FOREST

S E P T - IL E S  —  A u jo u r d ’ h u i,  
8,500 t r a v a i l le u r s  de l ’ I r o n  U re  
un peu p a r to u t à L a b ra d o r  C ity ,  
S c h e ffe rv il le  e t S e p t-Ile s  re to u r ­
n e n t  à le u rs  p o s te s . A p rè s  la  
Q uebec C a r t ie r  M in in g  e t S idbec  
N o rm in e . L T O C  re p re n d  sa p ro ­
d u c t io n  e t son e x p é d it io n  du  
m in e ra i de fe r.

L e  S y n d ic a t  des m é ta l lo s  
( IO C ) c r ie  v ic to ir e  à to u t v e n t: 
s a n té  au t r a v a i l ,  f in  des c o n tra ts  
de la s o u s tra ita n c e , a u g m e n ta ­
t io n  de $8,300 s u r  un c o n t r a t  de 
t r o is  an s  , e t  fo n d s  de p e n s io n  
a m é lio ré  b ien  sû r.

H ie r ,  le s  d e u x  s y n d ic a ts  q u i 
h é s ita ie n t d e v a n t les o ffre s  o n t 
f in a le m e n t cédé: les c o n trô le u rs  
de la  s é c u r ité  s u r  les c h e m in s  de 
fe r  e t les c o n d u c te u rs  o n t a cce p ­
té  en  b lo c .  C 'é ta i t  t o u t  ce  q u i

m a n q u a it p o u r ra v iv e r  l ’ in d u s ­
t r ie  m in iè r e  de  S e p t - I le s  e t de  
scs v il le s  s a te llite s .

L e s  lig n e s  d e  p iq u e ta g e  o n t  
d o n c  é té  le v é e s  dès ce  m a t in  e t 
d é jà ,  Q u é b e c a ir  p r é v o y a it  des 
v o ls  s p é c ia u x  p o u r  r a p a t r ie r  
to u s  le s  t r a v a i l le u r s  i t in é r a n t s  
en vacances  fo rcées  en G aspés ie  
e t au La c  S a in t-Je a n .

A r iO C ,  le  s o u r ire  des n é g o c ia ­
te u rs  e s t b ie n  d e s s in é : a u c u n e  
c o n c e s s io n  m a je u re ,  u n e  u n ité  
de  t r a v a i l le u r s  p ré s e rv é e  (p a s  
ou peu de d é fe c tio n s ) e t un c a r ­
n e t de  c o m m a n d e s  b ie n  g a r n i  
( p rè s  de 60 m i l l io n s  de  to n n e s  
se lon le s y n d ic a t) .

La  C ô te  N o rd  re p re n d  donc- 
v ie , m a is  sans tro p  s a v o ir  p o u r­
q u o i e l le  a m a n q u é  de s o u f f le  
p e nd an t 130 jo u rs .
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SAULAR BREEZE FLEECY PRODUITS SURGELESLitière pour chats D éters if en poudre  

1 .6  litre

Adoucisseur de tissus

4 kg 1 28  onces

BLUE WATER ST-HUBERT|29 ! » i 85 Flûtes d ’a ig le fin T arte  au  sucre89 1?5
/rlf£h~i 8 onces 6 8 0  gr

Marché Bouchard Enr.
651, Montée Sainte-Julio 
Sainte-Julie, comté Verchères, 
Québec.
J0L2C0 Tél.: 6 4 9 -1 2 3 5
Marché H. Durocher Enr.
3662 est, Henri-Bourossa 
Montréal-Nord, Québec. 
H1H1J6 Tél.: 3 2 1 -4 8 7 1

Marché Castonguay Enr. 
1300 est, Saint-Zotique 
Montréal, Québec 
H2G 1G5 Tél.: 2 7 2 - 3 7 0 9

Sauvé Super Market 
97 ouest, rue Sauvé 
Montréal, Quebec.
H3L 1Y2 Tel.: 3 8 7 - 2 5 7 4Le juge refuse 

de suspendre son permis
Jus d’orange 

100% pur Marché Beaulieu 
2935 est, rue Fleury 
Montréal, Québec.
H2B 1 M3 Tél.: 3 8 8 - 3 7 2 9

Marche Vincent 
1266 est, rue Ontario 
Montreal, Québec.
H2L 1R6 Tél.: 5 2 6 -2 8 0 1*|23 n64

oncesQ U E B E C . ( P C )  —  L e  ju g e  
L o u is  F o r t in ,  de  la  C o u r des ses­
s ions  de la  p a ix ,  à Québec:, a re ­
fusé , h ie r  de susp en d re  le  p e rm is  
de c o n d u ire  d 'u n  c ito y e n  q u i en a 
a beso in  p o u r  g a g n e r sa v ie .

v é h ic u le s  a u to m o b ile s  en fa v e u r  
de l ’ a u to m o b ilis te  con da m né .

A f f i r m a n t  q u e  c ’ e s t à lu i  e t  
non a u x  fo n c tio n n a ire s  du  m in is ­
tè re  q u é b é c o is  des T r a n s p o r ts  
q u ’ i l  in co m b e  de re n d re  ju s t ic e ,  
le  ju g e  F o r t in  a en o u tre  in te r d i t  
q u e  l ’ on to u c h e  au l i b e l lé  de  sa 
d é c is io n .

«Ja m a is , dans aucun  pays du 
m onde  on a c c e p te ra  que le p o u ­
v o i r  lé g is la t i f  ou e x é c u t i f  ne  
c h a n g e  u n e  d é c is io n  des t r ib u ­
naux» , a - t - i l so u lig n é .

■
GRAD

Sacs déchets 
extérieur Votre nunehélâtcen

e’estjjmâsà côtéM
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Legault89V ’ ï-

Masse/ p qt
g r q d1 0  sacs ■ lies
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aR e n d a n t sa s e n te n c e  d a n s  le  
cas d 'u n  in d iv id u  t ro u v é  c o u p a ­
b le  d ’ a v o ir  c o n d u it  un  v é h ic u le  
en é ta t d ’é b r ié té , le  ju g e  a m ê m e  
é c a r té  c e r ta in e s  d is p o s it io n s  du 
Code de la ro u te  l ’ in v ita n t  à s o l l i ­
c i t e r  la c lé m e n ce  du B u re a u  des

GRAD
Papier toilette, 1 pli 
blanc, rose, jaune,

10101, boul. LOUIS-H.-LAFONTAINE
(ANJOU) Montréal, Québec. H I J 2E8
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les Emirats arabes: le bal est finir ~ \

Cheik Rashid: «J’étais riche avan t 
le pétrole, et je le serai après

/ Aà

ROBERT
POUUOT »co lla b o ra tio n  spéc ia le  v "

E T 3 6 O  O O

J U S T E  A U  M O M E N T  où 
D u lja i s 'é v e ille ,  i l  a r r iv e  

. fré q u e m m e n t de v o i r  une g rosse  
, lim o u s in e  fa ir e  le to u r  de la  v il le  

en  s ’ a r r ê ta n t  ça  e t  là  p o u r  in s ­
p e c te r  le s  d e r n ie r s  t r a v a u x  en 
c o u rs  e t v é r i f ie r  l ’ é ta t  des rou te s  
e t des s e rv ic e s  p u b lics .

L e  c h e ik  R a s h id  b i l  S a ’ id  A l-  
M a k to u m ,  s o ix a n te - s ix  a n s , le  
m a î t r e  in c o n te s té  e t  d e u x iè m e  
c h e f  le  p lu s  r ic h e  d e s J E m ira ts  
A ra b e s  U n is  â f irè s  A b u  D h a b i,

. e ffe c tu e  ré g u liè re m e n t son to u r  
de R o lls  a v a n t d ’a s s is te r  au m a j­
l is ,  s o rte  d ’a u d ie n c e  p u b liq u e  qu i 
co m m e n ce  à h u it  h e u re s  le  m a ­
t in  avec son p e rso n n e l du  bu rea u  
e t de la  m u n ic ip a l ité  e t se p o u r­
s u i t  t a r d  le  s o i r .  Ces s e s s io n s  
p e r m e t te n t  à des c e n ta in e s  de 

■ g e n s  to u s  le s  jo u r s  de  v e n i r  ex- 
• p r im e r  le u rs  g r ie fs  ou de ré c la ­

m e r  une fa v e u r  sp é c ia le . C ’es t le 
ge n re  de d é m o c ra tie  d ire c te  qu i 
supp lée  dans  cha qu e  E m ir a t  aux 
in s t itu t io n s  p o lit iq u e s  p lus  fo r ­
m e lle s  d u  g o u v e rn e m e n t fé d é ra l 
c o m m e  l ’ a sse m b lée  n a t io n a le  e t 
le  con se il des é m irs .

I l  n ’y  a pas de ren de z-vous . I l  
. s u f f i t  to u t  ju s te  de se re n d re  au 

D ü re a u  d u  c h e ik ,  à c ô té  d u  s e r ­
v ic e  des d o u a n e s  le  lo n g  de la  
c r iq u e , e t  de  p re n d re  s iè ge . T o u t 
ré c e m m e n t, un  re p ré s e n ta n t de 
la  c o m p a g n ie  a m é r ic a in e  B a r ­

, n l f f  A i r  L in e s  a m is  m o in s  d ’une 
h e u re  p o u r  s o r t i r  de  l ’ a é r o p o r t  
in te rn a t io n a l de D u b a i,  re n c o n ­
t r e r  le  c h e ik  p o u r  la  p r e m iè r e  
fo is , n é g o c ie r e t o b te n ir  l ’ a u to ­
r is a t io n  d e  c r é e r  u n e  n o u v e lle  
lig n e  de t ra n s p o r ts  de c a rg o s  e t 
re p re n d re  l ’ a v io n  v e rs  une a u tre  
d e s tin a tio n  d u  g o lfe . Ü n  c h a u f­
fe u r  de  t a x i  p a r e x e m p le ,  in s a ­
t is fa i t  des c o n d itio n s  de t r a v a i l  
im posées p a r  un D u b a y e n , a fa it  
a p p e l a u  c h ik  p o u r  r é g le r  son 
d if fé re n d .

Commercer dans le 
désert

T a c itu rn e ,  o b s e rv a te u r  e t e x ­
t r ê m e m e n t  p r o m p ,  S h e ik h  R a - 
s h id e s t  b e a u c o u p  p lu s  u n  c o m ­
m e rç a n t q u ’ u n  h o m m e  p o lit iq u e . 
I l  n ’ a r ie n  d u  s o u v e r a in  p a s s if ,  
t rô n a n t c o n fo r ta b le m e n t s u r  sa 
rich e sse  p é tro l iè re  au  c e n tre  de 
son  h a r e m .  D ’ a b o rd ,  c h e ik  
R a s h id  n ’a q u ’une épouse, la  f i l ­
le  de l ’ a n c ie n  é m ir  d ’A b u  D h a b i 
a s s a s s in é  e n  1922. E n s u ite  le s  
h a b ita n ts  d u  D u b a i o n t d é v e lo p ­
p é  au f i l  de s  s iè c le s  u n  t e l  sens 
d u  c o m m e rc e  q u ’ a u jo u r d ’ h u i 
c ’ est lé  p lu s  g ra n d  c e n tre  d ’ im ­
p o r t-e x p o r t  d u  g o lfe  a ra b e . Im a ­
g inez u n  peu c o m m e n t une  popu­
la t io n  d ’ à pe in e  250,000 h a b ita n ts  
e n v iro n  q u i c o m p te  d é jà  p lu s  de 
150 m il l io n n a ire s  d a ns  ses ra n g s , 
a pu a c c u m u le r  ce  c a p ita l phéno­
m é n a l e n  p le in  d é s e r t ,  sa n s  la  
m o in d re  r ic h e s s e  n a tu r e l le  e t 
sans m a in -d ’o e u v re .

E n  1953, lo rs q u e  le  p é t ro le  
dès é m i r a t s  e t q u e  l ’ O P E P  n ’ e ­
x is ta i t  pas, c h e ik  R a s h id  a in c i­
té  son  p è re  à  e m p r u n te r  d u  K o ­
w e ït ,  le  r ic h e  E m i r a t  f r è r e  d u  
n o rd ,  p o u r  d r a g u e r  la  c r iq u e  
c a d u q u e  d e  D u b a i.  E n  1958, le  
p o r t  é t a i t  p r ê t  e t  d e u x  a n s  p lu s  
ta rd , lo rs q u e  le p é tro le  se m it  à 
j a i l l i r  à l ’ o u e s t d ’ A b u  D h a b i 
( t r o is  h e u re s  à p e in e  de  ro u te  à 
p a r t i r  de  D u b a i) ,  l ’ E m ir a t  e n tre ­
p r e n a it  sa n o u v e lle  c a r r iè re  de 
«H ong K o n g  du g o lfe  a ra be » .

L ’en d e rn ie r ,  t ro is  q u a r ts  des 
im p o r ta t io n s  des s e p t E m ir a t s  
a ra be s  de la  fé d é ra t io n  o n t t r a n ­
s ité  p a r  D u b a i.

C e t esso r p ro d ig ie u x  re f lè te  la  
m e s u re  d ’ in i t ia t i v e s  de  c h e ik  

. R a s h id  q u i m è n e  son  E m i r a t  
e x a c te m e n t c o m m e  un d ir ig e a n t 
d ’ e n t r e p r is e .  Sa f a m i l le  e s t  un 
v é r i ta b le  co n se il d ’ a d m in is t ra ­
t io n  d o n t i l  p ré s id e  a u x  d e s t i ­
nées. Son f i ls  M a k to u m  b in  R a ­
s h id  d i r ig é  le  d é p a r te m e n t  des 
T e rre s  de l ’ E m ir a t  to u t en o ccu ­
p a n t le  poste  de p re m ie r  m in is ­
t r e  de l ’e n s e m b le  de la  F é d é ra ­
t io n .  Son d e u x iè m e  f i l s ,  H a m - 
d a n , p ré s id e n t du con se il m u n i­
c ip a l e t de l ’ en se m b le  du d é p a r­
te m e n t  de  la  S a n té  e t  de s  S o in s  
m é d ic a u x  de  D u b a i,  f u t  v ic e ­
p re m ie r  m in is t re  ju s q u ’en 1977. 
L e  t r o is iè m e  f i ls .  M o h a m m e d ,  
d ir ig e  les s e rv ic e s  de la  p é lic e  e t 
de la  s é c u r ité  p u b liq u e  au sud de 
l ’ E m i r a t ,  en  p lu s  d e  c jè te n ir  le  
p o r te fe u ille  fé d é ra l d e  là  d é fe n ­
se n a tio n a le .

L a  fo r tu n e  
v ie n t  s u r to u t de la  c u e il lé t te  des 
d ro its  de douanes (1.75 à z p o u r 
c e n t s u r  la  v a le u r  des b ie n s ), 
l ’ e x p lo ita t io n  de ta x is -s e rv ic e  àx 
D u b a i m ê m e , de la  v e n te  de te r ­
ra in s , des re v e n u s  de la  c o m p a ­
g n ie  d ’é le c t r ic i té  de D u b a i e t du 
s y s tè m e  p u b l ic  de  té lé p h o n e  
d o n t le  c h e ik  es t l ’ un des p r in c i­
p a ux  a c t io n n a ire s , sans c o m p te r  
le s  in n o m b r a b le s  p r o p r ié té s  
im m o b i l iè r e s  à t r a v e r s  l ’ E m i ­
r a t .  A  t i t r e  d ’ in d ic a t io n  s e u le ­
m e n t, les  d iv id e n d e s  ve rsé s  p a r  
les deux  e n tre p r is e s  e t s e rv ic e s  
p u b l ic s  o n t  d é jà  a t t e in t  15 à 20 
p o u r c e n t d u  c a p ita l in v e s t i p a r  
année.

L e  c h e ik ,  q u i a h o r r e u r  de la  
b u re a u c ra t ie  d é c e n tra lis é e  à la  
d if fé re n c e  de son v is -à -v is  d ’A b u  
D h a b i, le  S h e ik h  Z a y e d  b in  S u l­
ta n  A l- N a h y a n  q u i d i r ig e  la  
fé d é ra t io n , p re n d  to u te s  le s  d é c i­
s io n s  im p o r ta n te s  e t  s ig n e  lu i -  
m ê m e  les  chèques d e s tin é s  à des 
.fo u rn is s e u rs  ou e n tre p re n e u rs .

P e rs o n n e  ne p e u t é v a lu e r  sa 
fo r tu n e  p e rs o n n e lle , s a u f  peu t- 
ê t r e  t r o is  o u  q u a t r e  d e  ses  c o n ­
s e ille rs  le s  p lu s  in t im e s .

M ê m e  B i l l  D u f f ,  u n  B r i t a n n i ­
que p a r la n t  c o u ra m m e n t a ra b e  
e t a g is s a n t a u jo u rd ’h u i c o m m e  
in s p e c te u r  g é n é ra l des douanes, 
n ’ a pas une  id ée  c la ir e  des re v e ­
nu s  d e  c h e ik  R a s h id  ou m ê m e  
de  l ’ E m i r a t .  I l  a é té  c o n s ig n é  à 
s u iv r e  s u r to u t  le s  d é b o u rs é s  e t 
non les re c e tte s .

R é s u lta t: m ê m e  les  b a n q u ie rs  
q u i o n t p a r t ic ip é  a c t iv e m e n t au 
p rê t  de q u e lq u e  $2 m il l ia r d s  a c ­
cu m u lé s  p a r  D u b a i au  c o u rs  des 
d e rn iè re s  années p o u r le  f in a n ­
c e m e n t de p r o je ts  é lé p h a n te s -  
ques n ’o n t au cu n  é ta t  de c o m p te  
p ré c is  des a c t ifs  de  l ’ E m ir a t .

O r noir e t m é té l jaune
«Nous p rê to n s  non s e u le m e n t 

s u r  la  base  des re v e n u s  d u  p é tro ­
le  m a is  en  te n a n t  c o m p te  d ’ un  
c o m m e rc e  trè s  f lo r is s a n t» , d ’e x ­
p l iq u e r  le  d i r e c t e u r  g é n é r a l de  
l ’ une des p lu s  g ra n d e s  banques 
lo ca le s . E t  m a lg ré  des ru m e u rs  
de  p lu s  en  p lu s  p e r s is ta n te s  de  
d é la is  d a n s  le s  p a ie m e n ts  de 
l ’E m ir a t  a u p rè s  de d iv e rs  e n tre ­
p re n e u rs  en c o n s tru c t io n  e t des 
p la fo n n e m e n ts  d e s  re v e n u s  d u  
p é tro le  (e n v iro n  1.3 m i l l ia r d  ce t-
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millionnaires. Elle a pu accumuler ce capital en plein désert sans la 
moindre richesse naturelle et sans main-d'œuvre.

Dubai est devenu le plus grand centre import-export du golfe arabe. 
Sa population d'à peine 250.000 habitants compte déjà plus de 150

un e  a lu m in e r ie ,  une ra f f in e r ie  e t 
l in e  u s in e  d e  g a z  l iq u id e ,  u n e  
m a n u fa c tu r e  d e  c â b le s  e t  u n e  
a c ié r ie ,  c ’ es t a v a n t to u t em  m o ­
d e rn is a n t  ses in s ta lla t io n s  p o r ­
tu a ire s  qu e  C h e ik  R a s h id  a en ­
t r e p r is  de t r a n s fo rm e r  l ’écono­
m ie  de D u b a i e t p a re r  au jo u r  où 
le  p é tro le  cesse ra  de j a i l l i r .  ■

d é v e lo p p e r un  v o lu m e  de t r a n s i t  . d e  l ’ e x p a n s io n  p o r tu a i r e  de  
c o m m e rc ia l b e a u c o u p .p lu s  g ro s  D u b a l e s t le  p ro je t  de  J e b e l A l i ,  
e t  s o p h is t iq ü îT q u e  le s  s im p le s  à la  fo is  u n  p a rc  In d u s tr ie l,  une 
p ro d u its  de c o n s o m m a tio n . zone  fra n c h e  e t un  p o r t  en e a u x

P o r t  R a s h id  où  l ’ on  c o m p te  p ro fo n d e s  d o n t le  c o û t e s t f ix é  à
d é jà  20 q u a is  de d é c h a rg e m e n t, p lu s  de $1 m i l l ia r d .  L e  p o r t  d o n t
se ra  a g ra n d i de  17 a u tre s  q u a is  l ’ a m é n a g e m e n t co m m e n c é  i l  y  a
le  p r in te m p s  p ro c h a in  au  c o û t de u n  an o f f r i r a  p lu s  d ’un e  s o ix a n -
$56 m i l l io n s .  T o u t  à c ô té ,  u n e  ta in e  de q u a is  d ’ a m a rra g e  d ’ une
im m e n s e  c a le  s è c h e  p o u v a n t  lo n g u e u r  c o m b in é e  de  15 k ilo m è -
a c c u e i l l i r  d e s  p é t r o l ie r s  ) i u -  •- t r è s ,  s u r  u n e  l ig n e  de s  in s ta l la -  
g é a n t ju s q u ’ à 2 m il l io n s  de ton - t ie n s  le s  p lu s  v a s te s  d e  to u t  le
né s  (a u c u n  d e  c e t te  t a i l l é  n 'a  M o ÿ e n -O r ie n t.
c e p e n d a n t é té  c o n s tru it )  e n tre ra  S a n s  c o m p te r  d u n e  p a n o p lie  
en  a c t iv i té  l ’ an  p ro c h a in  au c o û t - d ’ in d u s tr ie s  lé g è re s  e t des p ro - 
d e  $300 m il l io n s .  E n f in ,  la  p e r lé .  ^ Jet$ d ’ in d u s tr ie s  lo u rd e s  c o m m e

te  a n n é e ), r ie n  ne se m b le  a v o ir  
m in é  l ’ e n th o u s ia s m e  de s  b a n ­
q u ie rs  à f in a n c e r  ( ’ i n d u s t r i a l i ­
s a t io n  de  D u b a i.  T o u t  r é c e m - , 
m e n t,  l ’ U n io n  B a n k  o f  th e  M id -  \ _  
d ie  E a s t ,  v i r a i t  u n  p r ê t  de  $25 
m il l io n s  p o u r  la  c o m p a g n ie  d ’é­
le c t r ic i té  de D u b a i. Le s  banques 
é ta ie n t  p rê te s  à o f f r i r  p re s q u e  
t ro is  fo is  p lu s !

C e tte  a t t i t u d e  re p o s e  a v a n t  
to u t s u r  la  lo n g u e  t r a d i t io n  m a r ­
chande  de l ’E m ir a t  où  l ’ é t ra n g e r  
ne v o i t  v ra im e n t  a u cun e  tra c e  de 
p é tro le . L ’o r  n o ir  n ’ a é té  décou ­
v e r t  q u ’ en 1966 en  m e r  e t le s  
e x p o r ta t io n s  n ’ o n t  c o m m e n c é  
q u ’ en 1969 à u n e  é c h e l le  t r è s  
m o d e s te  p o u r  a t t e in d r e  a u - 
ju r d ’h u i 365,000 b a r i ls  p a r  jo u r ,

• ou m ê m e  pas de q u o i r a v i ta i l le r  
le  Q uébec!

L ’o r  n o ir  n ’es t q u ’ une a d d itio n  
fo r tu ite  au x  re v e n u s  d é jà  co n s i­
d é ra b le s  d e  la  c o m m u n a u té  
m a rc h a n d e  e t trè s  c o s m o p o lite  

- de  D u b a i q u i se d is t in g u e  de pu is  "
•• lo n g te m p s  p a r  ses a c t iv i t é s  de 

co n tre b a n d e  v e rs  l ’ I r a n ,  l ’ In d e  
e t le  P a k is ta n .

L e  c o m m e rc e  le  p lus  lu c r a t i f  a 
to u jo u rs  é té  c e lu i de  l ’ o r  en b a r ­
re  de  10 to m a s ,  q u i a  f a i t  de  
D u b a i l ’ un des p lu s  g ro s  c lie n ts  
des m a rc h é s  de  L o n d re s  e t de  
Z u r ic h .  L e s  a c h e te u rs  le s  p lu s  
vo ra ce s  s o n t les In d ie n s  q u i on t 
b e s o in  de  l ’ o r  ja u n e  p o u r  p a r e r  
le  n o u v e lle  m a r ié e  d a n s  la  p lu s  ‘ 
p u re  t r a d i t io n  n a t io n a le .  C o m m e  
le  g o u v e rn e m e n t in d ie n  s o u f f r a it  
d ’un  m a n q u e  c h ro n iq u e  de  d e v i­
ses é tra n g è re s , l ’ im p o r ta t io n  de 
l ’ o r  a é té  lo n g te m p s  b a n n ie ,  
c r é a n t  d u  c o u p  u n  m a r c h é  n o ir  
e x trê m e m e n t p ro f i ta b le  p o u r  les 
m a rc h a n d s  c a p a b le s  de  se fa u f i ­
le r  e n tre  les  g a rd e -c ô te s  e t p rê ts  
à a c c e p te r en m o n n a ie  d ’échan- 

.. ge de l ’ a rg e n t e t d ’a u tre s  p ie rre s  
p ré c ie uses  m in u t ie u s e m e n t a c ­
c u m u lé e s  p a r  le s  f a m i l le s  de s  
je u n e s  é p ou x . .

M a is  c e tte  ré  e x p o r ta t io n  d ’o r, 
p a r fa i t e m e n t  lé g i t im e  à D u b a i 
p u is q u e  le s  a u tq r . ité s  lo c a le s  
n ’o n t pas à c o n n a ître  la  d e s tin a ­
t io n  de le u r s  m a r c h a n d is e s ,  a 
a t t e in t  son  s o m m e t  v e rs  1970-71 
a v a n t  de  d é g r in g o le r  v e rs  1973 
lo rs  de l ’ a sse m b lé e  des p r ix  s u r  
le  m a rc h é  in te r n a t io n a l .  B ie n  
q u e  le  c o m m e rc é  s e m b le  a v o ir  
r e p r is  au c o u rs  d e s  d e rn ie rs -  
m o is ,  la  c o n t re b a n d e  de  m é ta l 
ja u n e  a é té  ra p id e m e n t re m p la ­
cée p a r  la  r é e x p o r ta t io n  d ’a p p a - . 
r e l is  tra n s is to r is é s  ( ra d io s , m o n ­
tre s , a p p a re ils  té lé , c a d ra n s )  e t 
de c a m é ra s .

C e rta in e s  sou rces  d ip lo m a t i­
q u e s  é v a lu e n t  à  30 p o u r  c e h t  la  
p a r t  des a c t iv i té s  de c o n tre b a n ­
de d a n s  l ’ e n s e m b le  d u  m o u v e ­
m e n t  d ’e x p o r ta t io n s  de  D u b a i 
q u i,  de  to u te  fa ç o n ,  c h e rc h e  à

D E M A IN : L’e a u  m en ace  d e  s’é ­
p u is e r  p lu s  v i t e  q u e  
le  p é tro le .
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Le cheik Rashid bil Sa id Al-Maltoum, à 66 ans, est le maître 
Incontesté et le deuxième chef le plus riche des Emirats Ara­
bes Unis après Abu Dhabi.
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iUn tunnel sous la crique de Dubal.
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Ensemble « C a m e o »  HOTPOINT Ensemble « C a m e o  II»  HOTPOINT Ensem ble « C o n tin e n ta l»  HOTPOINT Ensem ble «C o n tin e n ta l II»  H G T P O I N T

M a c h in e  à  la v e r
M odèle  IH 7 4 0 C  —  7 program m es: la va g e  régulier m inute, lavage 

spécia l pour oppre» pe rm a ne nt, lava ge  d e k c l ,  Ic - c g e  s p e e d  pour trico ts  et 

lam ages, trem pa ge  au to m a tiqu e , lava g e  fa ç o n  «a la  m om », la va g e  'op<de 

5 com binaisons de v.tesses 5 com binaisons de  te m p e o tu rc s  de I eou Dis­

tribu teu rs  d agen t de  b lanch im ent e t p ro d u it assoupi ,sont F iltre au to ne t­

to ya n t. C ouvercle o  in te rrup teur de fo nctionnem en t. Carrosserie blanche 

com m e la  neige

Séchoir
M o d è le  DE7 4 0 C -------5 p ro g ra m m e s , sech og e  ré g u lie r  m in u te , sé­

cha g e  re g u l-e r  a u to m a tiq u e , sechoge a u to m a tiq u e  p e u r t r  ea ts, sechoge 

au to m a tiq u e  pour o p p re ' perm anent sechoge « g a rd e -p li.  p r e t r g e  -1 'em - 

pero tu res sechoge rég u lie r, sechoge ac-!;:o t, tn c o tv o p p rè t perm anent, du- 

vc ta ç e . Avertisseur de  fin  de  cycle. Filtre a  cho rp  e om cv;b.e Corrossc-ve 
b lanche comme la  neige

Machine à laver
M odèle  LA410C —  3 p ro g ram m es: lava ge  rég u lie r, lava ge  spécial 

pour a p p rê t perm anent, lava ge  d é lic a t. 2 com binaisons de vitesses. Rég­

lages de la  tem perature de l ’ eau sur m inuterie  N iveau d ’ea u  va riab le  D is­

tribu teu rs  d  agent de b la nch im e n t e t p ro d u it assoup lissant. F iltre au to ne t­

to ya n t C ouvercle o in te rru p te u r de  fo nctionnem en t Carrosserie blanche 

comme ta  neige.

Séchoir
M o d è le  D E 4 3 0 C  —  4 p ro g ra m m e s : séchage r é g u l ie r  m in u té , sé­

c h a g e  ré g u l ie r  a u to m a tiq u e , se ch o g e  a u to m a tiq u e  p o u r  tr ic o ts ,  sechoge 

autom atique pour apprê t pe rm anent. 4 tem pératures: séchage régu lie r, sechoge 

d e lc a t, tn c o tvo p p rè t perm anent, du ve toçe . F iltre  a charpie am ovib le. Carrosse­

r ie  b la nch e  comme ta ne ige .

Machine à laver
M odèle LH 440C  —  4 p ro g ram m es: lava ge  régu lie r, lava g e  spécial 

pour ap p rê t pe rm a ne nt, la va g e  d é lic a t, la v a g e  fa çon  «o  lo  m a in * . 2 com b i­

naisons de vitesses. 3 com binaisons de  te m p era tures de  l'e au . N iveau d  eau 

va riab le  D istribu teurs  d 'a g e n t de b la nch im e n t e t p ro du it assouplissant 

Filtre au to ne tto yan t. C ouvercle o  in te rru p te u r de fonctionnem en t. Carrosse­

rie  blanche com m e lo  ne ige.

Séchoir
M o d è le  D E 4 6 0 C  —  5  p ro g ra m m e s : séch ag e  ré g u lie r  m in u te , sé­

cha ge ré g u lie r  a u to m a tiq u e , sé ch a g e  a u to m a tiq u e  p o u r  tr ic o ts ,  séchage 

autom atique pour apprê t perm anent, séchage «g crde -p li» . 4 tem peratures: sé­

chage régulier, sechoge dé licat, tn c o tv o p p rè t perm anent, d w e to g e . Avertisseur 

de f in  de cycle. F iltre  à  charpie am ovib le . C arrosserie blanche comme la  neige.

Machine à laver
M odèle L H 540C  —  6  program m es la va g e  régu lie r, la va g e  spécial 

pour apprê t pe rm a ne nt, lo v ô g e  dé licat, la va g e  spécial pour «ricots et lam a­

ges, trem pa ge au to m a tiqu e , lava g e  façon «a  lo  m a in * . 3 com binaisons de 

vitesses. 5 com bina isons de tem pera tures de  l'e a u  D istribu teurs  d  agen t de 

blanch im ent e t p ro d u it assoup lissant F iltre au to n e tto ya n t C ouvercle a inter 

rup teur de  fo nc tio nn em en t C arrosse rie  b la nch e com m e lo  neige

® Facilités 
de paiem ent

* M archandise  
réservée sans 
frais m oyennant 
acom pte

e Livraison 
gratu ite  
dans un rayon  
de 100 milles

!

Séchoir
M o d è le  D E 7 4 0 C  —  5  p ro g ra m m e s : se ch og e  ré g u l ie r  m in u te , se­

ch o g e  ré g u lie r  a u to m a tiq u e , sech og e a u to m a tiq u e  p o u r  tr ic o ts ,  sechoge 

autom atique pour a p p rê t p e rm a ne n t, sechoge « g a rd e -p li*  p 'o lo n g c  4 tem ­

peratures: sech og e rég u lie r, sechoge dé lica t, tn c o tv o p p rè t pe rm a ne nt, du- 

vetage. Avertisseur de  fin  d e  cycle. F iltre a  cha rp ie  am o v ib le  Carrosserie 

blanche com m e la  ne ige$62995 s $65995B A S  PRIX D E  FAUCHER, 
L’ENSEMBLE é *729 *769B A S  PRIX DE FAUCHER 

L’ENSEMBLE
BAS PRIX DE FAUCHER 

L’ENSEMBLE
B A S  PRIX DE FAUCHER 

L’ENSEMBLECarrosserie de couleur s 'obtenant m oyen nant un 
supplem ent m odique. Carrosserie de couleur s 'o b ten an t m oyen nant un 

supplém ent m odique. J

Carrosserie de couleur s 'o b tenant m oyen nant 
supplém ent m odique.

Carrosserie de couleur s 'o b tenant m oyennant 
supplem ent m odique.

/

\

Climatiseurs
HOTPdlNT

rs\r i li

Ér "— — r . .  i

de faible encombrement, 
série «Custom

>

4 w
Illustration:
Modèle HC087K, puissance 8 000  BTU/h.

*299BAS PRIX DE FAUCHER

VASTE CHOIX DE MODELES CONVENANT A TOUS LES BESOINS
B A S  P R IX

M o d è le

HC055

Puissance Modèle

H S 0 8 4 K

(vertical)

Puissance B A S  P R IX

5000 8000
*195 *3594 B.T.UA B T U A

HC067 6 000! *249B J . U A HH2J 2 3  6 0 0  

B T U A *709H C 0 8 7C o n g é la te u r-c o ffrex 8 000 (pour 230 V)
*299B.T.UA 

IOOOO 
B.T.UA 

12 000 
B.T.UA

HOTPOINT H H 3 2H H 1 1 G K|i 31  5 0 0  

B T U A *899*379
m  H H I 2 0 K

(pour 230 V)

M o d è le  F H 1 2 B  —  Volume net 11,3 p iV 3 3 4 ,1 litres, capacité 413 
ltV !8 7 ,3  kg. 2 paniers facilitant le classement des produits alimentaires, un ac­

cessoire de division. Voyant de contrôle de I alimentation en courant électrique. 
Carrosserie blanche comme lo neige.

Cuisinière de 3 0  po

HOTPOINT avec four à nettoyage facile
*469C uis in ière  de  3 0  po HOTPOINT 

à  surface de  cuisson lisse
M odèle KF930B —  Luxueux tableau de commande avec

I
M odèle KE530C —  T a b le a u  d e  c o m m a n d e  a  p a n n e a u  de  

ve rre . P ro g ra m m a te u r  (p e n d u le  e» m in u te r ie )  a g is s a n t sur le  fo u r  e t 

b o u to n  p e r m e t ta n t  d  e f fe c tu e r  la  c o m m a n d e  a  la  m a in . E c la ira g e  de 

la  s u r fa c e  d e  c u isso n  F ou r d o te  d 'u n e  p o r te  a  p a n n e a u  d e  ve rre  

n o ir  t o ta l  e* h u b lo t  p a n o ra m iq u e  T iro ir  d e  r a n g e m e n t.  C a rro s s e rie  

b la n c h e  c o m m e  la  n e ig e *269p r o g r a m m a te u r  p e r m e t ta n t  d e  r é g le r  a u to m a tiq u e m e n t la  m ise  en 

r o u te  e t l ’ a r r ê t  d u  fo u r  a  l ’ h e u re  c h o is ie . P e n d u le  a  le c tu re  d ire c te . 

P rise  d e  c o u r a n t  c h ro n o m é tré e . E c la ira g e  p a r  u n  tu b e  f lu o re s c e n t.

Fou r o  n e t to y a g e  fa c ile ,  d o te

B A S PRIX 
DE FAUCHER »

D A  Ç  P R I X

J  '  r v , / v  d'une porte à panneau de verre |

E H y  DE FAUCHER n“ r 10,01 hublot panoramique

^ *559
Carrosserie de  couleur s 'obtenant m oyennant 
un supplém ent modique.BAS PRIX 

DE FAUCHER
Tiroir de rangement. Carrosserie 

blanche comme lo neige.
0

Réfrigérateur-congélateur sans g ivre
-

U 'ii —iJ.  ! de 15 pi3

|l — H O T P O I N T
■-« ;  Modelé RT151 —  Capacité du 

compartiment congélateur: 124 Ib. 

Contre-porte aménagée compor­
tant deux balconnets. Dans le com­
partiment réfrigérateur: 2 clayettes 

réglables (10 hauteurs) et une fixe, 
I ? bac a viande et bac a legumes. 

Contre-porte omenogee compor­
tant un bac à oeufs, des casiers a 
beurre et fromage et des balcon­
nets. Carrosserie blanche comme la 
neige.

Carrosserie de couleur 
s’ob ten a n t m oyennant 
un supplém ent m odique.

Carrosserie de couleur s 'o b tenant m oyennant 
supplem ent m odique.

r r.
;

Réfrigérateur-congélateur sans g iv re r " '  1  (
F 3  i l

Réfrigérateur-congélateur sans givre
de 16,9 pi3

H O T P O IN T

à compartiments 
juxtaposés de 21,8 pi3

i V I _

P V  

à ri V' 1
- ,  - 1  ï  — :  2

■J i  £
L  i

.
«

H O T P O IN Tj

Cil lu
~ w T ~ ,

-
z

..nTik M od è le  C S F22M V  —  C om partim ent 

congé lateur: ta b le ttes  de * m e  tre m p e  en 

p o rte -o - fo u i, m ach ine o glaçons a u to m a ­

tique, distribu teur d  eau g lo t te  e t bac a 

g laçons, con tre-po rte  am énagée com p or­

ta n t des bo kon ne ts . C om pa rtim e n t re fri- 

gerotevr-, tab le ttes  de  verre tre m p e  en 

po rte o-fouK, bac o legum es, ga rde 

viande a  tem perature rég la b le , tran s fe r 

m ob le en boc a  legum es, con tre -po rte  

am énagée com p ortan t des cas ie rs  a 

beurre e t from ag e , un cos*er a oe u fs  (mo­

dèle c lveofe) et 4  ba lconnets Carrosserie 

b lanche comme lo  neige

I  ' Modèle RT170B —  Capacité 
du compartiment congélateur: 
165 Ib. Porte-étagère à deux 
balconnets. Dans le comparti­
ment réfrigérateur: 2 clayettes 
réglables et une fixe, 2 bacs à 
légumes et fruits. Porte-éto- 
gere comportant un casier a 
oeufs (modèle alvéolé),un gar­
de-beurre réglable 3 tempéra­
tures, un coffre a produits lai­
tiers et 3 balconnets. Carros­
serie blanche comme lo neige.

i ■
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i a E T - ï $519BAS PRIX DE FAUCHERL _ -  . A !
:

t e■ :1 Carrosserie de 
m oyennant un

couleur t ’ob tenant 
supplem ent m odique.f î r ; 1 1 •

'Sii>£ r r r 9 B A S  PRIX 
DE FAUCHER $1499r •  Parking gratuit 

aux portes des 
deux magasins

C -!

S J  i

«539
Carrosserie d e  couleur s 'obte­
n an t m o y e n n a n t un supplém ent 
m odique.

B A S  PRIX DE FAUCHER
Carrosserie de couleur s'obtenant m oyen­
nant un supplément modique. •  1400, boul. Montarville, Boucherville

, X

AUX. 2 MAGASINS•  48, boul, des Laurentides 
Quartier Pont-Viau, Laval 
Tel.: 384-0590

A 5 minutes du pont-tunnel Louis-Hippolyte-Lofontoinc. Accès par la 
sortie 58 - direction boul. Montorville —  de l'autoroute 20, lo Tronsco- 
nodienne. Tel.: 655-3630 ou 527-8001 —  Pour appel interurbain sans 
frais: 1 4- 800 4- 361-9226

FAUCHER
LE R O I D ES BAS PRIX
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FAUCHE1 iM
1 P vous invitey: n
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à venir profiter 
d’occasions

* 5 ®1

...tous ceux qui sont ou se­
ront bientôt en vacances, 
et notam m ent les ensëi- 

* gnants et les ouvriers du  
bâtim ent...
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! ■  Facilités de paiement
SBfclWW H  Livraison 

gratuite 
dans un rayon 
de 100 milles

VENTE 
DE SOLDES

CHAINE 
STEREO 
de qualité

I

FAUCHER
O

^  i .  -  v y  1 3,-üV

TELEVISEURS COULEUR
PORTATIFS

I

y -, i

com prenant:GARANTIE
UN AMPLI-TUNER 
SANSUI 7070

5 ANS TELEVISEUR COULEUR 
Trinitron Plus

SONY
à  é c ra n  2 0  p o  

M odèle lo t ie  KV-1215

20TELEVISEUR COULEURPuissance efficace 2 x 60 woHs

ColorTrak R C A po
UN PLATINE 
TOURNE-DISQUE 
SANSUI SR-232

à écran 26 po
*• v M o d è le  C G A  7 2 2  —  Châssis en tiè rem ent f ]  

transistorise  à tension de 3 1 0 0 0  vo lts . | |  

Blocs d 'a cco rd  VHP et UHF transistorisés. ] 

A ccord  précis au to m a tiqu e . M euble  i  

contem pora in  exécute avec soin en bois :| 

de p lacage  paconier de Valence façon  J  

antique . Roulettes sphériques p ivotantes. j f

Hv -• J j ".J « J 0 A BAS PRIX 
DE FAUCHER

TELEVISEUR COULEUR 
Trinitron PORTATIF

SO NY
à écran 21 po 

Modèle KV-2101

A BAS PRIX 
DE FAUCHER

\ - J à écran 20 po
(m odèles exposés)

Entrainement par courroie Tête 

de lecture électromagnétique. WBAS PRIX DE FAUCHER
A  COMPTER DE2 ENCEINTES 

ACOUSTIQUES
%

«849 =389 0  Marchandise 
réservée 
sans frais 
moyennant acompte

de qualité
Puissance efficace admissible 
80 watts

BAS PRIX DE FAUCHER B
i  gl i s tàÂ

N . B . :  L'illustration n'es» mséree qu'à titre 
d'exemple et ne représente pas la variété des modèles 
mis en solde.

iS s S É t e i :
U

I B

C H A IN E E3 Stationnement gratuit 
aux portes des magasinsJC :

;i TELEVISEUR
NOIR et BLANC»

PORTATIF

!
comprenant:

ÜMAGNETOPHONE«
UN AMPLI-TUNER SANSUIG-3000

14
APuissance e ffica ce  to ta le  52  w a tts .- •

à écran 14 po > CASSETTES I
SONY I

TC-62 I

. . - -Y . COMBINE 
RADIO-MAGNETOPHONE

poUNE PLATINE TOURNE-DISQUE 
SANSUISR-222 Châssis entièrement transistorisé. Blocs d'oc- 

cord VHP et UHF. Circuit intégré. Antennes 
télescopiques. Prise pour écouteur.

à cassettes stéréo
Entra înem ent p a r  co u rro ie . Tête  de lecture  

é lec trom a g né tiq ue . C om m ande  m anuelle . SONY CF-550AC o m p a c t ,  d ’ u t i l is a t io n ,  s im p le  e t  p r a t iq u e  
a v e c  s o n  c la v ie r  à  to u c h e s ,  so n  x o lu m e  e t 
s a  t o n a l i t é  ré g la b le s ,  p o r ta b le  a v e c  sa  
p o ig n é e  e s c a m o ta b le ,  i l  f o n c t io n n e  sur 
s e c te u r  .1 2 0  V  q o  a v e c  4  p ile s  d e  6  V  t y p e  
C . C o m p te u r  à  3  c h i f f r e s ,  a r r ê t  a u t o m a t i ­
q u e  e n  f i n  d e  b o n d e  à  l 'e n r e g is t r e m e n t  o u  
à  la  r e p r o d u c t io n ,  m ic r o  é le c t r o s ta t iq u e  in ­
c o r p o r é ,  in d ic a te u r  d u  n iv e a u  d  e n r e g is t r e ­
m e n t.  L iv ré  a v e c  é c o u te u r  e t  c o rd o n  d 'a j l *  
m e n ta t io n  s e c te u r .

$9450 Le p lus  ré ce n t m o d è le  d u  g e n re . ' 
G o m m e s  A M  e t FM . -2 m ic ro s  é le c tro s ­
ta tiq u e s  in c o rp o ré s , 2  h a u t-p a r le u rs  
c le c tro d y n o m iq u e s , c la v ie r à  tou ch es , 
c o m m u ta te u r p o u r casse tte  s ta n d a rd  o u  
cassette  o u  b io x y d e  de  c h ro m e , d is p o s i­
t i f  d 'a c c o rd  A M f M  trè s  sensib le , 
c o n trô le  d u  n ive a u  d e n re g is tre m e n t, 
c o n trô le  du  n ivea u  -sonore , a lim e n ta t io n  
sur secteu r o u  a v e c  des p ile s . Livre avec  
c o rd o n  secteur.

f T r

:

BAS PRIX DE FAUCHER
t;

v ) “ \■>.

’ X  s i x  ~  ' r  ■
-

2 ENCEINTES 
ACOUSTIQUES de qualité

GARANTIE 5 ANS

:

A PRIX SPECIAL DE FAUCHER A PRIX SPECIAL DE FAUCHER

TELEVISEUR COULEUR P H IL C Om
à  é c r a n  2 2  p o  

M o d è le  C 3 1 01 J W A  —  Châssis en­

tiè rem ent transisto risé . Réglage 

a u tom a tique  des couleurs. Réglage 

au tom a tique  des te intes. H a u t-pa r­

leu r ova le  de  6  po. Antennes téles­

copiques p ou r réception  VHP e t an­

tenne "p a p illo n " pou r réception 

UHF. C o ffre t en m é ta l recouvert v i­

nyl im ita tion  noyer.

Y

■

«495
- RECEPTEUR PORTATIF^RADIO-REVEIL

J U L I E T T E  F L - 1 9 8 4BAS PRIX 
DE FAUCHER

à gammes multiples y
*GENERAL ELECTRIC

modèle 7-2971R é cep teu r d e  ra d io  e n t iè re m e n t t ra n s is ­
to r is é  o  g o m m é s  A M  e t < F M  a v e c  
c o n t rô le  a u to m a t iq u e  d e  fre q u e n c e , 
p e n d u le  é le c tro n iq u e  a  le c tu re  d ire c te .

(

1 0  g a m m e s ,  c a p t e  4 0  c a n a u x  S G R  ( r a d io  

g e n é V a le )  e t  r e ç o i t  le s  o n d e s  d e s  s e rv ic e s  
p u b l ic s  U F H . A l im e n t a t io n  p i l e s /  s e c te u r . » BAS PRIX DE FAUCHER•>.-1»m$2995BAS PRIX 

DE FAUCHER

m m?BAS PRIX $ 1 3 4 95 *559DE FAUCHER
18

:1

i XB 166V I f

A V  ,1
K'■ x.v ;}ÎS

•j >

% >
i

■ )
1\mm

RECEPTEUR PORTATIF1 RECEPTEUR
à gammes AM et FM

GENERAL ELECTRIC
modèle table 7-4150

à gammes multiplesy

CHAINE STEREO JU LIE TTE JULIETTE MPR-3196
N

A M ,  F M ,  V H F  (P o lic e -/ M é t é o / A v i a t i o n )  e t  
r a d io  g é n é r a le  4 0  c a n a u x .  A l im e n t a t io n  
p i l e s / s e c t e u r .

L'ensemble comprend un ampli-tuner AM /  FM, une 
platine tourne-disque C-214 et 2 enceintes acousti­
ques S-57.

Magnétoscope à cassettes SelectaVision R C A
m s sBAS PRIX 

DE FAUCHER
BAS PRIX 
DE FAUCHER$8995 s  S 'ad a p te  fac ilem en t à vo tre  té léviseur e t enreg is tre  ju squ 'à  4  heures d ’ émissions sur la  b an de  m agnétique 

d 'un e  seule cassette. Découvrez la merveilleuse techn ique de  la vidéocassette.BAS PRIX IMBA U  ABLE DE FAUCHER
A  PRIX SPECIAL DE FAUCHER ^TELEVISEUR COULEUR 

Chromacolor II
Z E N I T H5(Accessoires vendus séparément)

m ma KÂi
a écran 26 po

u  s  „

I Modèle H2520W2 ? Châssis entièrement 
Transistorise. Régulateur de tension à 

"sentinelle é lectrique". Blocs d 'accord 

VHP et UHF trans is to risés. M eub le  de 
style moderne execute en bois à finition 
soignee decor noyer, monté sur des pieds 

en matière im itation bois assortie.

X.

■1 s  ; %if?SESi:;
z"': m

V
BAS PRIX DE FAUCHER•{

esm RECEPTEUR PORTATIF i*589RECEPTEUR DE R AD IO
modèle tableÜ B @ ! à gammes AM ei FM ilGENERAL ELECTRIC

modèle 7-2870
VV 11 JULIETTE FR-1266

C ircu its  in té g ré s  e t g om m es  A M  e t FM  
avec c o n trô le  a u to m a tiq u e  d e  fre q u e n ­
ce C o ffre t  en  bo is .

R c q la q c  d e  h a u te  fre q u e n c e  e t m e tc o  
in s ta n ta n é e . A l im e n ta t io n  p i le s /s e c te u r .% X

T O

$ 2 7 95BAS PRIX 
DE FAUCHER

m

BAS PRIX . 
DEFAUCHER

Téléviseur couleur 
à écran 26 po
avec châssis C o lorT rak longue v ie

MODÈLE GB 7 3 0  —  Tube-image Super AccuFilter. Sélection élec­
tronique «Signalock» à poussoir: sélecteur unique qui règle l'a c ­
cord d ’une façon précise, rapide et silencieuse sur 1 2 canaux VHP 
et 8 UHF. Senseur commandé par la lumière am biante pour corri­
ger la  luminosité de l’ image. Accord précis autom atique. Châssis à 
tension de 29 50 0  volts. Haut-parleur 4 x 6  po. Prise de câble de 
télédistribution Cable Guard blindée. Ebénisterie de style contem­
porain en contre-plaqué bois de rose sur fibre de bois, avec socle 
noir.

RCA £2-,
i  *= *« *  i

•  48, bout, des Laurentides 
Quartier Pont-Viau, Laval 
Tel.: 384-0590

•  1400, boul. Montarville
BOUCHERVILLE
A 5  minutes du pont-tunnel louts-H lppolyte - 
Lofontoine. Accès por la  sortie 5 8  —  
direction boul. M ontarv ille  —  de l'au toroute  
TO, la  Transconod terme. T41.: 6 5 5 -3 6 3 0  ou 
5 2 7 -8 0 0 1  —  ro m  appel interurbain sons 
frais: i -8 0 0 -3 6 1 -9 2 2 6 .

s RADIO-REVEIL ELECTRONIQUE
RADIO-REVEIL STEREO

JULIETTE EL-1990
d gammes A M  et FM 

et lecture directe .
:•>:

R é c e p te u r  d e  r a d io  e n t iè re m e n t  t r a n s is to ­
r is e  a  g o m m e s  A M ,  F M  e t F M  s te re o ,  p e n ­
d u le  e lc c t r o n iq u o ea  le c tu r e  d ire c te

GENERAL ELECTRIC
modèle 7 -4 6 4 0

AUX 2 MAGASINS BAS PRIX 
DE FAUCHER

$6995 55995BAS PRIX 
DE FAUCHERFAUCHERÀ PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE LE R O I DE5 BAS PRIX
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Une conférence 
sur l’avenir 
des Acadiens 
est reportée

*

rÀUCHs-l invite tous les travailleurs 
en vacances à profiter des occasions

propose tout spécialement.

#

exceptionnelles qu’il leur

F R E D E R I C T O N  ( R C )  
—  U n e  c o n f é r e n c e  q u i  

; d e v a i t  ê t r e  t e n u e  c e t  
; a u t o m n e  p o u r  c o n s i d é ­

r e r  l ’ a v e n i r  d e s  A c a ­
d ie n s  du  N o u v e a u -  
B r u n s w i c k  n ’a u r a  m a i n ­
t e n a n t  p a s  l i e u  a v a n t  
1979 ou  le  d e b u t  d e  1980. 
a d é c l a r é  h i e r  le  p r é s i ­
d e n t ,  M .  B e r n a r d  V a l -  
c o u r t .

« L ' e n n u i ,  d i t - i l ,  c ’ e s t  
l ’ a r g e n t .  N o u s  c o m p ­
t i o n s  s u r  d e s  s u b v e n ­
t io n s  d es  d i v e r s  g o u v e r -  

1 n e m e r . t s .  e t  e l l e s  n e  
v i e n n e n t  p a s » .  M a i s  i l  

• e s t  e n c o r e  p l u s  i m p o r ­
t a n t , ,  d i t - i l .  d e  s a v o i r  s i  
le s  g e n s  t i e n n e n t  à c e t t e  
c o n fé r e n c e .  I l  s o n g e  à un  
s o n d a g e  p o u r  l ' a u t o m n e  
p r o c h a in .

« R ie n  d e s  g e n s  n e  s a ­
; v e n t  p a s  c e  q u e  n o u s  

v o u l o n s ,  e t  j e  p e n s e  
q u ’ on nous c o n fo n d  a v e c  
la  S o c ié té  des  A c a d ie n s  
d u  N o u v e a u - B r u n s w ic k  
e t  le  P a r t i  a c a d ie n  f a v o ­
r a b l e  à u n e  p r o v i n c e  
a c a d ie n n e  s é p a ré e .»

C e l t e  id é e  d ’ u n e  p r o ­
v i n c e  s é p a r é e  s e m b l e  
é g a le m e n t  au  c o e u r  des 
e n n u i s  f i n a n c i e r s  d e  la  

î c o n f é r e n c e .  P o u r  o b t e ­
n i r  l ’ a p p u i  f i n a n c i e r  du  

; g o u v e r n e m e n t  d u  N o u ­
v e a u - B r u n s w i c k ,  s e m ­

I " b l e - t - i l .  la  c o n f é r e n c e

d e v r a i t  d ’ a b o r d  s ’e n g a ­
g e r  à f a v o r i s e r  l ' u n i t é  de 
la  p r o v in c e  e t  d u  p a y s .

«S i n o u s  f a i s o n s  c e l a ,  
d i t - i l ,  la  c o n fé r e n c e  n 'a  
p a s  d e  r a i s o n  d ’ ê t r e  
p u i s q u ’ i l  s ’ a g i t  p ré c is é ­
m e n t  d ’é t u d i e r  sa n s  r e s ­
t r i c t i o n  c e  q u i  nous  c o n ­
v i e n t  le  p lus» .  
L ’ambiguité

M . V a l  c o u r t  r e c o n n a î t  
q u ’ en r e j e t a n t  les  c o n d i ­
t io n s  du  g o u v e r n e m e n t ,  
la  c o n fé r e n c e  s e m b le  se 
r a n g e r  a v e c  le  P a r t i  
a c a d i e n .  M a i s  i l  e s t  s u r

■4 I> Création VALLIERES 
MOBILIER DE CHAMBRE 
TOUT EN BOIS DE 
STYLE MEDITERRANEEN

l ' 1i a 1
H

j, LV
T□/

I comprenant 6 pièces
Execute en bois de placage frêne avec moulures en 
érable de premiere qualité, I ensemble comprend 
une commode basse (largeur 72 po) surmontée 
d une glace encadrée en forme de triptyque (un 
panneau central et deux volets mobiles), une com­
mode-armoire, une tête de lit (largeur 54 ou 60 po) 
et 2 tables de chevet à 2 tiroirs. La commode basse 
a 6 grands tiroirs et sa façade crée I impression 
d une commode a trois caissons. La commode-ar­
moire o un grand tiroir à la partie inférieure et, a 
la partie supérieure, une armoire a deux portes 
dont I intérieur, dote de tablettes, est en cedre odo­
rant, ponce a la main et verni. Tous les tiroirs sont 
fabriqués suivant le mode d assemblage a queue 
d'oronde et glissent facilement grâce a un coulis­
seau central en bois dur paraffiné.

Seul FAUCHER peut vous le 
proposer à un prix aussi bas...

.Æ k
: 1 >1U

fl rT

I

ESB
m a j o r i t é  d esq u e

A c a d ie n s  v e u le n t  r e s te r
a

id a n s  le N o u v e a u - B r u n s ­
w i c k .

M .  V a l c o u r t  d é s i r e  qu e  
to u te s  les  o p t io n s  s o ie n t  
p r é s e n t é e s ,  é t u d i é e s  e t  
d i s c u t é e s .  S e lo n  l u i .  le  
d é s a c c o r d  a v e c  le  g o u ­
v e r n e m e n t  d u  N o u v e a u -  
B r u n s w i c k ,  q u i  s e r a  à 
l ' o r d r e  d u  j o u r  d u  c o n ­
s e i l  de la  c o n fé r e n c e  a la 
m i - a o û t ,  e m p ê c h e  au ss i  
le  g o u v e r n e m e n t  du  
Q u é b e c  d e  l u i  a c c o r d e r  
so n  a id e  f i n a n c iè r e .

S i le  N o u v e a u - B r u n s ­
w i c k  n ’ a c c o r d e  p a s  de 
s u b v e n t i o n ,  d i t - i l ,  le  
Q u é b e c  p e u t  s ’y  r e f u s e r  
a u s s i  p o u r  n e  p a s  ê t r e  
a c c u s é  d ’ i n t r u s io n  d a n s  
les  a f f a i r e s  d 'u n e  a u t r e

,■r

: i  r - t i

1:

i ■ F

$ 6 9 9 %
y .

m # )Création (
*MOBILIER DE i

;
)■i>- x  .SALLE DE SEJOUR r t

ü! y— \
tii!

2 pièces

Canape ou 4 personnes peuvent s'asseoir 
confortablement et fauteuil assorti, tous 
deux recouverts vinyle de teinte havane de 
haute qualité. Coussins de siège et de 
dossier garnis mousse environ 6 po 
d'epaisseur. Siège muni d'une suspension 
à ressorts qui résistent a l'affaissement. 
Bois dur séché au four.

Une aubaine à la Roi 
Seul FAUCHEE! peut 
vous le proposer à un 
prix aussi bas...

r\\
r7y

À
J Xprovince».

t iFS ’J j \

La francophonie 
hors Québec : le 
Parti acadien 

i fa it part de 
; sa dissidence

V
4gI

a T

I
i

: nn > - /  '  *H
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J I

i!1 / Création C.F.M
division de la firme SKLAR
SUPERBE MOBILIER 
DE SALLE DE SEJOUR

i Vm \
- «y■ g  ■ c r i: T  C A R A Q U E T , N .-B .

I (ÜPC) —  S e lo n  le  P a r t i  
< c a d ie n ,  les A c a d ie n s  du  
N o u v e a u  - B r u n s w i c k  
n ’ a c c e p t e r o n t  j a m a i s  

[ d ’ ê t r e  n o y é s  d a n s  « le  
; v a g u e  e t  a r t i f i c i e l  c o n -
• ê e p t » d ’ u n e f r a n c o p h o -
• n ie  h o rs  Q u é be c .

; D a n s  un  c o m m u n i q u é  
; r e n d u  p u b l i c  h i e r ,  le  p a r ­
I t i  d i t  c r o i r e  q u e  les  A c a -
• d i e n s  n ’ o n t  p l u s  r i e n  à 
; a t t e n d r e  d e  la  F é d é r a ­
; l i o n  d e s  f r a n c o p h o n e s

S o rs  Q uébec .

Ce  d e r n ie r  o r g a n i s m e  
; v i e n t  de  m e t t r e  s u r  p ie d  

u n  c o m i t é  p o l i t i q u e  
c h a r g é  de le  c o n s e i l l e r  e t  

; d e  l ’ a s s i s t e r  d a n s  l ’ é l a -  
; b o r a t i o n  de p r o p o s i t i o n s  
I q u ’ e l le  c o m p te  p r é s e n t e r  
! e n  v u e  de p r o t é g e r  le s  

m i n o r i t é s  f r a n c o p h o n e s  
c a n a d ie n n e s .

« N ous ,  les A c a d ie n s  de 
l ’ a c t u e l  
B r u n s w i c k ,  n o u s  n o u s  
c o n s i d é r o n s  c o m m e  u n  
p e u p l e ,  a v e c  l a  m ê m e  
a r d e u r  q u e  le s  Q u é b é ­
c o is  e t  c o m m e  e u x ,  nous  
a s p i r o n s ,  en to u te  l é g i t i ­
m i t é ,  à la  p r i s e  en c h a r ­
ge de  nos d e s t in é e s » ,  a f ­
f i r m e  le  P a r t i  a c a d ie n .  
Les«rêves»

R a p p e l a n t  l e  p r o j e t  
d ’ u n e  p r o v i n c e  a c a ­
d ie n n e  p rô n é  p a r  le  p a r ­
t i ,  le s  a u t e u r s  d u  c o m ­
m u n iq u é  a f f i r m e n t  q u e  la  
F F H Q  a s o u v e n t  te n d a n ­
ce  à se n o u r r i r  d e  « rê ve s  
e t  d ’ i l lu s io n s » .

« P o u r  c e r t a in e s  m in o ­
r i t é s  f r a n c o p h o n e s  c a n a ­
d ie n n e s ,  i l  e s t  d ’ a i l l e u r s  
p lu s  qu e  p ro b a b le  qu e  le  
f a i t  de  r ê v e r  c o n s t i t u e  la  
s e u l e  f a ç o n  d ’ a g o n i s e r  
sa n s  d o u le u r .

ZhN o u v e a u - iZ \
f.

r a f 1
à ̂. w 4F~X,£1 comprenant 4  pièces

'S t ~- Canapé à 3 places, fauteuil stan­
dard, fauteuil pivotant et tabou- 

^  ret formant un ensemble de
A j j w j  conception européenne dont la

ligne enveloppante est très 
Y f L f &  élégante. Les dossiers hauts et les 

coussins garnis mousse environ 6 
St po d’épaisseur procurent un
' M  confort parfait. Les coussins de

dossier et celui du tabouret sont 
capitonnés. Les contours sont do­

”  tés d’un gros bourrelet plissé.
L'ensemble est recouvert d'un 
tissu de velours facile à entrete­
nir, offert dans de ravissantes 
teintes de brun, gris bleuté et gris 
anthracite. Pieds en métal chro­
mé.

Seul FA6JCHER peut vous le 
proposer à un prix aussi bas...
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S O C I É T É  D E S  A L C O O L S  D U  Q U É B E C

Collection de meubles en pin teinté foncé ou laqué blanc de style colonial RABAIS
SUPPLEMENTAIRE 
DE 3 %avis pour chambre d’adulte(s), 

d’adoiescent(s) ou 
. d’enfant(s)

Fabrication soignée, ti- 
__ roirs ■ assemblés à 

queue d ’aronde et do­
tés d'un coulisseau 
central, poignées cui­
vrées. Cette série de 
meubles vous ravira 
tant par sa variété que " 
par ses prix des plus 
avantageux. Venez les 
voir.

m . i l i• j f c i V,

RECHERCHE D’UN ENTREPÔT ••
sur chaque achat emporté: S:i l l  -T . i l i <v; /'La Société des alcools du Québec recherche un entrepôt 

d'usage commercial a louer
Endroit:

1 • Facilités
de paiement

•  Marchandise 
réservée sans frais 
moyennant acompte

• Livraison gratuite 
dans un rayon 
de 100 milles

• PARKING GRATUIT 
aux portes des deux 
magasins

J i w t
S I î - îm y : v >  »  u

y• L entrepôt devra être situé à l'intérieur du territoire 
délimité au nord par le boul des Grandes-Prairies 

au sud par la rue Notre-Dame 
a l est: par la montée St-Léonard 
a I ouest: par le boul. Viau

KSJ |t * 4 ,*.i :; : :
S

<• .  ■* « y  »* t .  H— i r■=L.'t-.
‘ Ti * <6 î ~

< 8 i i A y -
1Exigences:

•  Superficie approximative de 100 000 pieds carrés
• Hauteur libre minimum: 16 pieds
• Nombre de portes de réception 10
• Un seul niveau
•  Système de gicleurs et a I épreuve du feu
•  Une partie de la façade devra être vitrée
•  Facilité de stationnem ent
•  A proximité des transports en commun
•  Exigences sanitaires pour environ 60 personnes 

-- O c c u p a t io n :
■■ •  Cet entrepôt devra être prêt pour occupation le 15 octo­

bre 1978
>,L emplacement offert devra être conforme a toutes les 

' lois, tous les règlements et décrets fédéraux, provinciaux
et municipaux.

•  Toute offre de location devra se faire en envoyant les 
détails du local et de son emplacement, accompagnés 
d un plan et de photos avant le 11 août 1978

*  •  Le terme de cette location sera d une durée de trois (3) 
mois

-• U,

v  rN * •'tAy

mt e r ■ê. —
: V/:- ii j
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$ 4 9 9 5  

$ 4 9 ’ 5 .
$ D 4 9 S  J. COMMODE BASSE A 9 TIROIRS......

K. UT STYLE BATEAU 39 po de large -
$ 0 0 9 3  (non montré) N.B.: Matelot vendu o pari. *  I  Ô 4 9 5

................O V  UT A-ORNEMENT FORME
BOULET DE CANON, tête et pied.
TETE DE LIT A ORNEMENT 
FORME BOULET DE CANON.......

KA. TABLE DE CHEVET A UN TIROIR ! -

B. TETE DE UT 39 ou 54 po de large I
M 6 4 9 5Entemblt tête, châlit et pieds....

C. COMMODE HAUTE A 4 TIROIRS.
„  Dimensions: 30 x 39 x 18 po....

D. COMMODE BASSE A 3 TIROIRS.
Dimensions: 30 x 30 x 18 po.....

E. PETITE BIBUOTHEOUE
Dimensions: 30 x 40 x 8 po......

F. BUREAU à caisson 3 tiroirs à gauche et petit 
tiroir à droite. Dim.: 44 x 30 x 18 po

G. GRANDE BIBUOTHEOUE,
Dimensions: 44 x 40 x 8 po...........

; H. COMMODE BASSE A 6 TIROIRS.
Dimensions: 44 x 30 x 18 po.........

I. MIROIR encadré.
,— . Dimensions: 35 x 41 po.................

Miroir-étagère (non montré]

$ 1 2 9 9 5. * 7 1 95
*7 5 95:... ... *4 5 95

*8 4 95 •  1400, boul. Montarville •  48, boul. des Laurentides
.... ;...... * 5 6 9 s

*1 3 4 95
.......*3 7 95

.......* 7 2 9 5

Boucherville
A 5 minutes du pont-tunnel leuis-Hippolyte-lofontoine. » •  n  .  »» . « ■
Accès pot lo sortie 58 — direction boul. Mon'orville—  I ^ U a r î l G r  *  O l i l ^ V i a U , ,  L a V a l  
de l'ouléroule 20, lo Tronsconodienne. ■

, Adressez votre offre â:
'  Société des alcools du Québec

Service de développement immobilier 
Case postale 1058, Place d Armes 
Montréal. Québec H2Y 3J8 
Tél.: 873-5765

A U X  2 M A G A S IN S

FAUCHER
LE R O I  DES B A S  PRIX

Tél.: 655-3630 ou 527-8001 Téi, 384-0590Pour appel interurbain sans bail: 1 -800-361 -9226
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Service personalise 
Viandes dë qualité aux -  ; 
prix des supermarchés ^ ~

ACHETEZ CHEZ ASP POUR
QUALITE ET SERVICE/V

y

A P z;
■y,

N o u s  n o u s  rése rvons  le d ro i t  de l im i te r T o us  les p r ix  d an s  c e t te  a nn o nce  s o n t '  
les  q u a n t i té s  aux b e s o in s  no rm aux  de c h aq u e  fa m il le !  en v ig u e u r  ju s q u ’au sam ed i le 22 ju i l le t ,  1978

Coupe de boeuf du Canada catégorie “ A 91 yjf

PREMIERES COTES ROTIS DE PORC FRAISLes 5 
premières 
côtes seulement

2 a
Rôti dans 
l’épaule 
sans os68 QQ( soc maigre 1 1 5

p |  N o tre
' L / '  ? : ;  p r ix  rég

ib 1.49

Rôti Bifteck
D élic ieux
grillé

N o tre  nn 
p r ix  rég ™

N otre  
p r ix  rég

N o tre
p r ix  rég 9b

ib 2.98 ib 3.58 ib 1.29

BOLOGNE
TAILLEFER 98e DECOTES .48HAUT DE 

CUISSES
COTELETTES 
DE PORC99° 1.38lb Ib lb

En m orceau V isk ing Tranché, Bon A ppé titDe poulet,conge lées,dé lic ieuses grillées

Saucisses de porc j  .69 Epaule de porc
LaBelle Ferm ière ou M cGarry Tranché, Maple Leaf

Jambon à dîner 2.38 Foie de poulet
Sans os, Ta ille fe r E m ph e rm  Congelé

98c Saucisses fumées 1.29 Tourtières 1.49Emp herm
B 07 lb

Emp herm 1 lbMaple Leal Congelées, 4 varié tés, Shneiders

48c Tête fromages Z 9 9 c  Filet de goberge » 98c
Congelé, Emp au magasin

lb

r  NOUS CHOISISSONS LES 
k MEILLEURS FRUITS ET LEGUMES Prix Réduit

X

PRUNES SANTA ROSA AO, ESSUIE-TOUT
Provenance de Californ ie, Canada No. 1 lb  i l  I s P  |  |  | B| D g 99P q t d e  

2 ro u iN o tre  «a a q  
p r ix  rég 1

mProvenance de Californie, 
Canada No. 1 Grosseur 22

Couleurs unies ou impriméch

6 9
» !  [BE 
POMMES

1 / 3 9 -Provenance du Quebec pqt Boite 
48 ozN otre  

p r ix  rég 79c
4 5 *Provenance du Quebec

ch
V  A & P . vitaminé, reconstitué

:ï» :I»

L i iai i6
Douz i l  H  IHCalibre “ A” , gros ' ^ g g7eI I

I

o ao 7 9 I FTTT
• r>■TF

I N o tre  
p r ix  régBLANC 2 kg

p n Z e g  64CN o tre  nn 
p r ix  reg V v V

Granulé
ch

L i i l ! i l l i l ! I# 0  B E  
TOMATES

CAFE BOKAR 
INSTANTANEmi i

ifT
f n T rDe fantaisie, A&P Un mélange de riches cafés brésiliens

I lI59 549w n iîu ! IE
Pot N o tre

p r ix

5 é7$:

T iT r

10 ozBte
48 oz

N o tre  y  g y  
p r ix  rég 8 =<& I

2939° K ITS 1.15 BREUVAGES 
TROPIQUE SUD3/1.00 Bout ret 

750 mlLIMONADE
PICNIC

PATATES 
FRITES

Boite 
12 ozPqt

2 lb
P rix réduit Congelée b lanche ou roseCongelées de cho ix, V a lley Farm 4 varié tés Prix réduit L im onade soleil Plus 20c depot sur bout

69c99c BeignesBout 99c Croustilles Pqt PqtBoite 
7V« ozDetergent Palmolive

Liquide

Sauce Gaza

79c Saumon roseplast 250  g de 1224 oz
Nature, glacés, à la cannelle, Jane ParkerPrix réduitPrix rédu it Prix réduit C lover leafRegulieres, vina ig re, ondulées, Jane Parker

2.69 Petits gâteauxPqt 69ePqt33c Breuvage aux fruits 4 9 C  Nourriture pour chiensBoite 
14 oz

Boite 
48 oz 2 kg de 6

Prix réduit M acaron , Jane Parker Prix réduitPrix rédu it 6 saveurs, A&P Prix rédu it Gainsburger au boeufPour poulet

79c àBout49c Ketchup Ann PageMoutarde A&P Pot . Nous choisissons les 
meilleurs produits laitiers

Nous choisissons lés 
meilleurs produits congelés

20 oz24 oz
Prix réduitPréparée A ux tom ates

L E S  M A G A S I N S  

S IT U E S  A : Jus d’orange 1 .1 5
» BoutJus d’orange 69cBoite 

12 oz 64 ozJ3ETERGENT PUNCH Prix réduitA&P non-sucre, reconstituéMONTREAL *6415 Rue Sherbrooke Ouest.
5405 Chemin de la Reine Marie 
3421 Avenue du Parc 

455 Boul. de Maisonneuve Est.
1953 Rue St.Catherlne Ouest 

•LAVAL, 1555 Boul. Le Corbusier 
•GREENFIELD PARK. 645 Boul. Taschereau 
•ST. LAMBERT, 1461 Avenue Victoria
•ST. ANTOINE DES LAURENTIDES, Galeries des Laurentides 
•SHERBROOKE. Plaza Centre d'achat. Quatre Saisons 
•MAGOG, 401 rue Principale 
• DRUMMONDVILLE, Galeries Drummond 
•COWANSVILLE, Domaine du Parc. 175 rue Principale 
•TROIS RIVIERES. 850 rue des Récollets 
•STATIONNEMENT GRATUIT

Congelé, concentré  Kent

Croissants 59cEn poudre ’ .P|té à la viande
Congelé, 3 varié tés, York

2/89CPqt Pqt de
8 oz 8 oz

2.59 Prix réduitP illsburyPrix rédu it Boite de 
6 litres Pqt 1.63F ro m a g e  en tranchesG â te a U X  Deep’N Delicious 99cGateau 

12 oz 6 oz

Régulier, ind iv iduelles A&P Prix réduitPrix réduitCongelés, van ille  ou choco la t, McCain

Macaroni Margarine molle 1 .4 91.69 ContPqt

n
 N o tre  
p r ix  rég 3.05et fromage 2 lb2 lb

J MiragePrix rédu itCongelé, McCain

I  . *t> «  !/
% 4% * >*•«
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HEURES D’OUVERTURE  
LUNDI au VENDREDI 9h à 9h 

SAMEDI et DIMANCHE 9h à 5h

r-
m e §

%

PISCINE CREUSEE >

INSTALLATION COMPRISE
• Fond de béton —  Revêtement de calibre supérieur 
° Bordure exclusive —  Filtre Jaccuzzi —
Les accessoires de haute qualité inclus.

'• lipIÊm
IM

-'K
v

SS:y

4 '

995H i l :>8>-
4 X

*
SIA  P A R T IR ■ ?:

D E
K

V X%

% %

CHAUFFAGE
SOLAIRE

à

J ï i’
‘ y .  ■ *■ - rJU

<w HT O U T  E Q U IP E E SS:i l PANNEAUX POUR 
CHAUFFAGE SOLAIREPISCINES HORS TERRE 

STRUCTURE ET PO TEAUX 6 ”  DE LARGE
y &

F
V ;

•  Filtreur Jacuzzi
•  1501b de sable
•  C h lo r in a te u r a u to m a tiq u e
• Un n é c e s s a ire  d e  v é r if ic a tio n
• T h e rm o m è tre
» B oyau  à re to u r d 'e a u
• M a n ch e  té le s c o p iq u e
• B oya u  tê te  e t m a n c h e  de 

b a la ye u se
• P u ise  à fe u ille s
• P u issan t f iltre  % H P. —  

E che lle
• E ch e lle  de  s é c u r ité
•  Echelle de sécurité  ou 

deck avec 2 échelles  
comprises

ï â S $109”- r
Spécial 

d'Anniversaire

par p an n e au  d e  4 '  x 1 0 ’
C o u v e r tu re  s o la ire .  Il v o u s  e n  c o û te ra  
m o in s  c h e r  p o u r  m a in te n ir  la  c h a le u r  

' d e  v o tre  p is c in e .

• S i v o u s  a v e z  u n  c h a u ffe -e a u , la  c o u ­
v e r tu re  s o la ire  p e u t ré d u ire  v o tre  
c o m p te  d e  c o m b u s t ib le  p a r  un e  
m a rg e  d e  5 0 % .

-  •  S i v o u s  n 'a v e z  p a s  de  c h a u ffe -e a u  la
c o u v e r tu re  s o la ire  v o u s  p e rm e t tra  l 'u ­
s a g e  d e  v o tre  p is c in e  d u  m o is  d e  m a i 
a u  m o is  d e  s e p te m b re .

• L a  c o u v e r tu re  e s t lé g è re  e t fa c ile  à 
m a n ie r.

•  E lim in e  l 'é v a p o ra t io n  d 'e a u  e t d im in u e  
l 'u s a g e  d e  p ro d u its  c h im iq u e s .

X- (Prix selon la grandeur de votre piscine)

.•v
G arantie  de 10 ans proportionne lle  à la structure et 
au v iny le

i i -
-M, »

P% B
%

>v\
JBÊ*A•%. ou

* L'EAU DE 10° A 15° 
PLUS CHAUDE& #E cu m o ire .5

*  $
ENERGIE SOLAIRE*

» g /
#W * ' T ‘— V
É*■.

—  /  / 1 \
? ■i -

« • / / / 8
e ■

p c z q p i
'

«
2 #

«999 CHALEUR 
ABSORBEE 

^ E T  RETENUE
i
i

/

/ SUPER \  
SPECIAL

ù i ; ' : ; : : : ; :  . . . . . . . . . . . . . . . .

$095

$1 QOO

GLISSOIRE
DE LUXE 

C o u r b e .  8  p ie d s

Rég. $360 .00

■ -rü'i m9 3

4 ' x 6 '
R é g .  $ 7 9 . 9 5

JP• *

289oo6
i i:

SPECIAL

$ 6 9 * !
$9

\SPEGIAL

mFILTRE 
/  AU SABLE
r ACIER INOXYDABLE 

,20" —  1 HP
R é g . $ 4 2 5 .4 9

SPECIAL ^ 2 9 9 9 5

# # M a l  y

# l j e H
: •  i 2 gallons pourI e f  § 8

%

iI >

e 4 gallons 
pour£37 9 i

• yP O U R J

ü èc f
il ATTRAPE

FEUILLES
Rég. $39.95

$ 2 4 , 9 5

a *
O^HS8 I t sANETTOYEUR TETEVINYLE

Rég. S3.95 f  BALAYEUSE 1O <PTELESCOPIQUE/ \x Oà /avec net à feuilles CgrQvocarxn pot CS '-3>

z ,  *

< COUPON DE PARTICIPATION

R e g . $ 1 4 .9 5 SPECIALUiRég. $6.95 $ps s $095F. SPECIAL mCD$4 95 SPECIAL
¥SPECIAL ( / )

0 RAMASSE-
FEU1LLES

Rég. $8.95

m SUPER
SPECIAL

CHAISES 
FLOTTANTES 

MATELAS —  JEUX 
BATEAUX 
BOUEES

Au Concours Voyage en Flo­
ride disponib le avec une visite 
au magasin Trévi.

©

CARTOUCHES .A
& z sî 6 5 °

&  AUCUH ACHAT REQUIS

% ,

I" Jéj. J2.S0 3 pour O
$§95$8°° e

3 pourI l "  R it 53 00 X
O SPECIAL$875 %18" Reg. S3 25 3 pour

£ o  U R S
r

e

PLUSIEURS AUTRES SPECIAUX EN MAGASIN - QUANTITE LIMITEE
REGLEMENT DU CONCOURSVOYAGE EN FLORIDE 1—  tes bons de participation sont 

gratuits et disponibles dans 
notre magasin

2—  Déposer les coupons dans la 
boite à l'entrée de magasin

1—  le s  participants doivent i l r t  
âgés de 18 ans et plus.

4—  Il n'est pas nécessaite 
d'acheter on d'être présent an 
tirage poor gagner.

5—  le s  participants devront 
répondre à one question facile 
pour se mériter le prît

6 —  le  tirage est oorert à tous les 
residents de Canada eicepte  
les employés du magasin et 
tear famille oa les familles 
immédiates.

7—  le  prit doit être accepté 
comme 'e t et ne peut être 
monnayable.

b—  le s  participants doivent se 
ten leneor i  ces règftm eits  
du cuncouiset la décision du 
juge est finale. Nous nous 
réservons lo droit de publier 
toutes les entrees gagnantes au 
concours par la presse écrite 
oo parlée.

9—  Ce concerns est assejetti à 
toutes Ins lois fédérâtes et 
provinciales.

10—  le s  dates du voyage sont à la 
discretion de la compagnie 
transportante.

LES PiSC/NES -
« iO .

i
mm i g g | g g & :

' y 1*-x'JMtetvik^' ' t

t K l
i f ..

»
V ..

1

(A >,

622-9801515 PISCINE TREVI515 BOUL. LABELLE, FABREVILLE-LAVAL
NOM .............................................................................................
ADRESSE...................................................................................

,  BOULEVARD LABELLE
FABREVILLE, LAVAL

(COIN DAGENAIS)

r ,
2 DIRECTIONS
* A utoroute des Lauren lidcs, jusqu 'à  sortie  14.
♦ A utorou te  13 jusqu 'au  bout. Dagenais. pu is vers 

l'e s t jusqu 'au  bout Labette nord VILLE.....
TEL.........LP19778
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Le p ro je t de  subven tions  US 
au x  ra ffin e rie s  de  l ’est du 
C a na da  se ra it ir ré a lis a b le

ê S IM P S O N S  PENSE A  V O U S ! 

P E N S E Z À  S IM P S O N S !7

W A S H IN G T O N  (d 'a p rè s  C P )  —  
Le s  d ip lo m a te s  e t  le s  é c o lo g is te s  
de la  c a p ita le  a m é r ic a in e  n ’e n t r e ­
t ie n n e n t  a u c u n  e s p o ir  de 
ja m a is  a p p liq u é e  la  s u g g e s tio n  du 
Q u é b e c  de  fa ir e  s u b v e n t io n n e r  les 
r a f f in e r ie s  de  l ’ e s t d u  C a n a d a  
les E ta ts - U n is .

L e s  d iv e r s  e x p e r ts  in te rv ie w é s  
à ce  s u je t  o n t  to u s  d é c la ré  q u e  la  
p ro p o s it io n  q u é b é c o is e  ne s e ra it  
ja m a is  a c c e p té e .

d 'u n e  q u e s tio n  s t r ic te m e n t  c a n a ­
d ie n n e  —  le  Q u é b e c  s ’ e f f o r c e  
d ’ a m e n e r  O t ta w a  ù e n ta m e r  d e s  
n é g o c ia t io n s  a v e c  W a s h in g to n  —  
to u te s  le s  p e rs o n n e s  in te r ro g é e s  
o n t  p r é f é r é  g a r d e r  l ’ a n o n y m a t ,  
m a is  e lle s  se s o n t n é a n m o in s  a c ­
c o rd é e s  p o u r  q u a l i f ie r  c e t te  id é e  
d ’ i r r é a l is a b le .

q u i  e s t  d is t r i b u é e  s u r  u n e  v a s te  
é c h e l le  a u x  E t a t s - U n is .  E l l e  y  
e x p l i q u a i t  q u e  le  Q u é b e c  a v a i t  
e x h o r t é  O t ta w a  à e n t a m e r  a v e c  
W a s h in g to n  d e s  p o u r p a r le r s  e n  
v u e  d ’ é tu d ie r  la  p o s s ib i l i té  que  les  
r a f f i n e r i e s  d e  l ’ e s t  d u  C a n a d a  
to u c h e n t  des o c t ro is  d ’ im p o r ta t io n  
d e  p é t r o le  d e  la  p a r t  d e s  E t a t s -  
U n is ,  en  é c h a n g e  d 'u n e  in te n s i f i ­
c a t io n  d e s  e x p o r t a t io n s  d e  g a z  
n a tu r e l  c a n a d ie n  v e rs  ce p a ys .

N o t a n t  q u e  le s  r a f f i n e r ie s  d u  
Q u é b e c  e t  d e s  p r o v in c e s  m a r i t i ­
m e s  é t a ie n t  lo in  d e  t r a v a i l l e r  à 
p le in  r e n d e m e n t ,  o n  s o u l ig n a i t  
q u e  « ju s te  d e  l ' a u t r e  c ô té  d e  la  
f r o n t i è r e ,  le  n o r d - e s t  d e s  E t a t s -  
U n is  n e  p e u t r a f f in e r  qu e  1.6 m i l ­
l io n  d e  b a r i l s  p a r  j o u r ,  a lo r s  q u e  
la  d e m a n d e  jo u r n a l i è r e  e s t  d e  
q u a tr e  m i l l io n s  de  b a r i ls » .

L a  b ro c h u re  s o u l ig n a it  p a r  a i l ­
le u r s  q u e  le s  I le s  V ie r g e s  r e c e ­
v a ie n t  de s  s u b v e n t io n s  p o u r  le u rs  
e x p é d it io n s  d e  p é t ro le  a u  n o rd -e s t 
d e s  E ta ts - U n is .

Facteurs oubliés
L e s  e x p e r t s  a m é r ic a in s  fo n t  

r e m a r q u e r  t o u t e f o is  q u e  c e  b r e f  
c o m p te  re n d u  a o m is  c e r ta in s  fa c ­
te u rs  p r im o r d ia u x  q u i fo n t  o b s ta ­
c le  à la  r é a l is a t io n  d u  p ro je t .  L e s  
p a ie m e n ts  a u x  r a f f in e r ie s  de s  I le s  
V ie rg e s ,  p a r  e x e m p le ,  c o n s t itu e n t  
u n e  a n o m a l ie  q u i  d o i t  ê t r e  r e c t i ­
f ié e  e n  te m p s  e t  l ie u .  I l s  o n t  é té  
i n s t i t u é s  p a r c e  q u e ,  e n  v e r t u  d e  
n o m b r e u x  p r o g r a m m e s  a m é r i ­
c a in s ,  le s  I le s  V ie rg e s  s o n t c o n s i­
d é ré e s  c o m m e  fa is a n t  p a r t ie  des 
E ta ts - U n is .

àv o i r m
i l

1
pa r

:

N # j»N

Position du Québec
A u  d é b u t d u  m o is ,  la  M a is o n  d u  

Q u é b e c  a v a i t  d é c r i t  la  s u g g e s t io n  
d a n s  sa b ro c h u re  h e b d o m a d a ire .

, ;sx.
C o m m e  i l  s ’ a g i t  p o u r  l ’ in s t a n t

Le président de SNC au 
Conseil des sciences

A

solde! souliers cuir verni ou lisse 
fabrication canadienne, pour hommes
•  M e s s ie u rs , p a r te z  d u  b o n  p ie d  a ve c  ces é lé g a n ts  s o u lie rs  de  

v i l le  o f fe r ts  à p r ix  d e  s o ld e  p o u r  fa ire  p la ce  à la n o u v e l le  
m a rc h a n d is e  s e u le m e n t  1 m o d è le s  re p ré s e n té s  d e  n o tre  
im p o s a n te  s é le c t io n .

•  M o d è le s  fo u r re a u  o u  lacés très re c h e rc h é s , a ve c  ro b u s te  
m e lle  e n  c o m p o s it io n .

•  T o n  b la n c ,  n o ir  o u  b ru n .  P o in tu re s  7 à 12 d a n s  le  g ro u p e .
•  I o u s  les  m o d è le s  n o n  d is p o n ib le s  d a n s  to u te s  les p o in tu re s  

o u  te in te s . V e n e z  ta ire  v o tre  c h o ix  dès a u jo u r d 'h u i  !
Rayon 695, au sous-sol. Aussi à la irv ie w , aux G aleries d 'A n jo u  et au C arre fou r Laval

Pour achat en personne seulement.
C eci est un  solde sa isonn ie r. Les a rtic les  seront en ven te  jusqu 'à  épu isem en t du  stock.

B

O T T A W A  ( P C )  —  T r o is  u n i ­
v e r s i ta i r e s  e t  d e u x  c a d re s  s u p é ­
r ie u r s ,  d o n t  un  Q u é b é c o is , o n t é té  
n o m m é s  a u  C o n s e il de s  s c ie n c e s  
d u  C a n a d a ,  a a n n o n c é  m a r d i  le  
m in i s t r e  d e s  S c ie n c e s  e t  d e  la  
T e c h n o lo g ie ,  M . J u d d  B u c h a n a n .

C e s  n o m in a t io n s  p o r te n t  le  
n o m b re  des m e m b re s  d u  c o n s e il 
à t r e n t e .  L e  m a n d a t  d u  C o n s e i l  
d e s  s c ie n c e s  d u  C a n a d a  e s t  d e  
c o n s e i l le r  le  g o u v e r n e m e n t  en  
m a t iè r e s  s c ie n t i f iq u e s .

L e s  n o u v e a u x  m e m b re s  s o n t: 
M . J e a n -P a u l G o u rd e a u , p ré s i­

d e n t  e t  d i r e c te u r  de s  o p é ra t io n s  
d e  la  f i r m e  m o n t ré a la is e  S N C .

M . L a w s o n  D r a k e ,  p ro fe s s e u r

a u  d é p a r t e m e n t  d e  b io lo g ie  d e  
l ’ U n iv e r s i té  d e  IT Ic - d u -P r in c c -  
E d o u a rd .

M . J o h n  G a lla g h e r ,  p ré s id e n t  
e t  d i r e c t e u r  g é n é r a l  d e  D o m e  
P e t ro le u m  de  C a lg a ry .

M . B . E .  R o b e r ts o n ,  p r o f e s ­
s e u r  d e  p h y s iq u e  à l ’ U n iv e r s i té  
d e  R e g in a .

M . L o u is  S im in o v i t c h ,  d i r e c ­
te u r  d u  d é p a r te m e n t  de  g é n é t i­
q u e  à l ’ U n iv e r s i té  d e  T o ro n to .

Ces n o m in a t io n s  fo n t  s u ite  à la  
p ro m u lg a t io n  ré c e n te  d 'u n e  lo i 
q u i a u g m e n ta i t  le  m e m b e rs h ip  
d u  c o n s e il e t  lu i  d o n n a it  des re s ­
p o n s a b il i té s  a c c ru e s .
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29&1<•< l i e u  h« •S.il.Il I I I I " .m | h  x  h i  *s | >l,w j i nL a  G aspés ie . N o tre  b o rd  de m e r à  nous. 
Il fa u t la  v o ir  l ’ a u to m n e  au  te m p s  des 

l |  g ra n d e s  m a rées , q u a n d  le  ve n t 
b a la ie  la  C ô te  e t que l ’a ir  s a lin  
p é n è tre  le  pays ju s q u ’ aux 

§  m o n ts  C h ic s -C h o c s .
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rabais *160 —  robuste  scie à bras 
radia l 10" de luxe de "C ra ftsm an
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S u p p o r t  ra d ia l p o m  m o d u le
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• M odèle IU d r  luxe ,iv r i  lu.is « * | <Océan de plaisirs

e La cueillette d'agates multicolores 
— pierres semi-précieuses — sur les 
plages de la Péninsule, e Les 50 000 

fous de Bassan, les cormorans à aigret­
tes, les goélands à manteau noir ou 
argentés, les mouettes

et les marmettes au sanctuaire d'oiseaux ^  ^  
de l’ïle de Bonaventure. • Le Festival d'au- ^  
tomne de Rimouski. pour le «cousinage»: 
spectacles, chasse au faisan, expositions, tir £ 
au pigeon d’argile (début octobre). © La 
grande aventure culinaire au Gîte du Mont- 
Albert dans le parc de la Gaspésie. ou à l’auberge Fort Prével, 
entre Gaspé et Percé.
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La G aspésie  rego rge  de fa its  in u ­
s ités, de légendes, de b iza rre r ie s . 
Le v o ya g e u r à l 'a f fû t  sa u ra  
d é c o u v r ir  des choses s u rp re ­
nantes.

À  C lo r id o rm e , Rose L a tu lip p e  
dansa  to u te  la  so irée  avec le 
d ia b le .À  C a p -d 'E s p o ir .  le fa n tô ­
m e du c a p ita in e  W a lk e r  v ie n t 
e nco re  e rre r  c e rta in s  so irs  d ’ été. 
La  p re m iè re  fe m m e  b la n c h e  à 
v e n ir  en A m é riq u e , a u ra it  été 
F re yd is , soeur d 'É r ic  le  R ouge, 
ro i des V ik in g s ;  ces d e rn ie rs  se 
s e ra ie n t é ta b lis  à F en o u il dès le 
1 1 e s ièc le . C a p -a u x -O s  d o it son 
n o m  aux os de ba le ines  q u ’ on y 
t ro u v a it  a u tre fo is . Les M éch in s  
v ie n t de «m échant» , n o m  donné 
au  lieu  p a r  les M ic m a c s  D  
dez au x  G aspésiens de vous 
révé le r la  p rove n a n ce  de B a ra - 
ch o is . Les B ou les , P abos. Anse- 
P leu reuse. C a p u c in s . . .
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A WMonts et merveilles

« Le parc de la Gaspésie et les Chics- 
Chocs: sentiers de randonnée pé­

destre jusqu’au sommet du mont 
h Albert; escalade du mont Jacques- 

Cartier (1269 m). e Les incroyables 
jardins de Métis, pour l’oeil et l'odorat: 40 acres. 2500 espèces 
d'arbustes, de plantes vivaces et de fleurs, 100 000 plants, 
e Le vieux phare de Matane, transformé en musée d’histoire 
naturelle (mai à septembre). • Le musée d’Histoire et de Tradi­
tions populaires à Gaspé: inventaire ethnographique et expo­
sitions.
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rabais 31.10 —  
toup ie  1 h.p.rabais $20 —  p ra tiqu e  

accesso ire -toup ie  "C ra ftsm an
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Pris o n l .

5 8 88l * n \  n u l  S / m / )  m  >n*' <#l 1 * Vi S i / n p s o n <  « M  utf
• lo u p ie  C f. iH 'n u n ' é lec trique  

à i<olant d o ub lé
• Robuste m odèle  a vis m oteur 

1(X)% à rou lem ent A b illes, 
2S,(XX) rpm

• In terrup teur incorporé Déga 
gem ent de  sûreté sur m anche

• P ro fondeur do ra inures m icro 
mètre C arter de socle et m o­
teur en a lu m in iu m . V errou illa

7 9 9 8
ACCÈS: De M ontréal ou Québec par la r. 20. puis la r. 132.
R EN SEIG NEM ENTS TOU R ISTIQ U ES: Kiosques saisonniers en grand nombre. Gaspésiens avenants et bien renseignés. • 11 ,m >lt im i r  m u  * lm i|  m • < h t lm .i if  ** « n lo in  « l«* p i n  isi< >n
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« M o d è le  24(Xtl'et adits** 
tkrnbif à 

Québec.

Aussi d is p o n ib le  —  n on  représenté: 
G u ide  de b o rd . M o d è le  24084V

i ......  13.1*1v.

Tourisme
Québec
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Venez en personne, écrivez... ou composez 842-7221 jour et nuit.a



télé-couleur console 26
«Magnavox» de «Philips»

; v

Avec garantie 3 ans de service à domicile

749"Pr/x Simpsons

•  E légant m o d è le  c o n te m p o ra in , au re n d e m e n t fia b le , re q u é ra n t peu
d 'espace .

•  Châssis m o d u la ire  100% trans is to risé  p o u r  é c o n o m ie  d 'é n e rg ie . Ren­
d e m e n t s tab le  m a lg ré  f lu c tu a t io n s  de vo lta ge .

® C irc u its  in té g ré s  p o u r  un e  s y n to n is a tio n  préc ise , u n  son c la ir  et une
im age  aux c o u le u rs  fidè les.

•T u b e - im a g e  à m a tr ice  n o ire  p o u r des im ages ne tte s  et des cou le u rs
b rilla n te s .

•  S y n to n is a tio n  de  p ré c is io n  a u to m a tiq u e  (AFT) c a p ta n t b ien  le signai.
°  Base p ié d e s ta l a m o v ib le  to n  n o ir, t ra n s fo rm a n t ce t a p p a re il en

m o d è le  de tab le .

• A t t ra y a n t  c o f f re t  s irn ilin o y e r. Env. 93.7cm  (33% ") x 70cm  (28") x
47.5cm  (19 "). M o d è le  C H 4512-W A .

«F

télé-couleur p o rta tif 20
«Magnavox® de «Philips»

F F

1 # & r v ,mr f ‘ ... ,Ml'ill 'w w j jm
88

y- ÏÇ;
Avec garantie 3 ans de service à dom icile Kas

539" rr i iPrix Simpsons
XX

& !
:
x
:•  M o d è le  50cm (20 ") aux ligne s  p ro filé e s  e t co n te m p o ra in e s .

•  Châssis m o d u la ire  100% trans is to risé  à c irc u its  in té g ré s ..

° T u b e -im a g e  en ligne , de  h a u te  p ré c is io n , s y n to n is a te u r lu m in e u x  et
a n te n n e  b ip o la ire .

• C o ffre t v in y le  s im ilin o y e r; po ignées  d iss im u lées .

•  Env. 60cm  (24 ") x 42.5cm  (17") x 47.5cm  (19 "). M o d è le  7876.

Garantie sur téléviseurs-couleur 26" et 20". Service sans fra is  su p ­
p lé m e n ta ire s  ga ran ti 3 ans. T u b e -im a g e  g a ra n ti 2 ans. Pièces ga ran ties
1 an dans la ré g io n  desserv ie  pa r «M agnavox» .

Rayon 395, au c in q u iè m e . Aussi à F a irv iew , aux G ale ries  d 'A n jo u  e t au
C a rre fo u r Laval.
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Venez en personne, écrivez... ou composez 842-7221 jour et nuit. ■>
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Panasonic - gs

télé noir/blanc 12
portatif de «Panasonic»

/ / ra d io -ré v e il A M /F M
n u m é riq u e  «P anasonic

rad io  p o r ta t if  A M /F M
avec le c te u r 8 pistes»

124" 44"
Prix Simpsons 69"

Prix Simpsons Prix Simpsons

•  M o d è le  p o r ta t if  de  c o n c e p tio n  m o d e rn e , châssis 100% trans is to risé  à c ir ­
cu its  in tég rés  p o u r  u n  hau t re n d e m e n t.

•  A u to ré g u la te u r de  v o lta g e  (AVR) é lim in a n t les d é fo rm a tio n s  de l'im age .
• A n te n n e  u n ip o te n t ie lle  V H F /U H F . D is p o s it if  «S p ee d -O -v is io n »  po u r un e

im age qu as i in s ta n tan ée .
• Po ignée m o u lé e  d iss im u lé e . Prise p o u r  é co u te u r.
•  C o n s o m m e  m o in s  d 'é n e rg ie : 36W  m a x im u m
• H a u t-p a r le u r9 c m  (3% "). Fnv. 29cm  (11 % ") x 42cm (16% ") x 30cm  (I IC " ) .
•  C o ffre t v in y le  to n  b la n c  a n tiq u e , ja u n e  s o le il o u  o ra ng e  b rû lé .

M o d è le  TR-602C.
•  G a ra n tie  1 an sur p ièces et m a in -d 'o e u v re .

« M in u te r ie  n u m é r iq u e  24 heures; n u l b e so in  de rég le r
l'h e u re  d u  réve il ch a q u e  jo u r .

• M in u te r ie -s o m m e il d o n n a n t ju s q u ’à 120 m in u te s  de  m u ­
s iq ue , pu is  s 'a rrê te  a u to m a tiq u e m e n t.

•  C h iffre s  lu m in e u x  fac iles  à lire  le jo u r  c o m m e  la n u it.

•  C adran  s y n to n is a te u r g e n re  v e rn ie r p o u r  bandes A M  T M

• Réveil au son d e  la m u s iq u e  o u  d u  t im b re . H au t p a rle u r
pu issa n t 8cm  (3 ").

•  E légant c o ffre t  f in i  s im ilin o y e r. M o d è le  RC-6010.

Rayon 395, au cinquièm e. Aussi à t airview, aux Galeries d 'A n jo u  et au Carrefour I aval

• Radio A M / FM «Panasonic» fonctionnan t sur p ile s /c o u ra n t d o ­
mestique.

• Bouton-sé lecteur de programmes, indica teur de
genre cib le, cadran syntonisateur genre

• Contrô le  pour volum e. C om m utateur pour choix de fonction
lec teur/rad io .

• Antenne incorporée. Poignée pliante.
• Grand haut-parleur 10cm (4"). Mécanisme de lecture de bande

efficace.
• Cordon CA et 6 piles «Panasonic» form at «C» inclus M odèle

Aussi d ispo n ib le : ad ap leu r pour auto, m odè le  RQ-913 (en supp lém ent)

programme
v e rn ie r.

VENEZ EN PERSONNE
ECRIVEZ O U

COMPOSEZ 842 -7221 ...JOUR ET NUIT
ACHETEZ LES ARTICLES CATALOGUE-MAGASIN PAR TELEPHONE 24 HEURES PAR JOUR

f
« 0  *

<4É

LA PRESSE, MONTREAL, MERCREDI 1 9 JUILLET 1 978„ A  1 4

Sfmpsons pense à vous/
Pensez à Simpsons!/ L 5 7

I

i

:•••• :B
»

:
-•

m
m

#
:z

m

0
83S &

\

i

i

*

#

k
! 
:i

m

i\

:
;

m
m

i
I

I
if

/V
I

G

W
M

#*
**

*
à

1
I

m
*

*
u

m
s

s -
X

V
y:

ü

m
0

:?••

1
$

1
%

&
s

'V
i

8

:
:y

>:<
m

m
i

a

ü
<4

i

G
,:X

S
>>

f
«

<

''/
x

.r
X

X
'',

-
I

K
A

 '
m

 «
88

i
A

#
#

#
#

#
*

ê
i 

MI

%

I
v

i
J

l
I 

f f
«

•x
- •

■
IA

>
:X

::

%

x
: : 

:
\

/
 A

i
.5 

-

x

x
ï:

F
ÿ

i#

f
M

g
se

m
■if

»

IWi
■8

i
$

%
 /:

?I
?

B
i

:
T

#æ1
M



LA PRESSE, M ONTREAL, MERCREDI 1 9 JUILLET 1 978 A  1 5

X w.
. a w

s:

S IM PSO N S
4 »  %ftVf

. ' I PENSE A V O U S !#3 6m #m %

K PENSEZ A: 3
I. Imil S IM P S O N S !1>

m
À".::T - . W# g: -.y: •y■ B

*
m

H i
S'S Im m ii / i/

1 i U i ±
i l a<: 4 /  -;xx

%I  I M ia 8

7 SHOWSK
m #

Mft::

II
: I< 1a U -; î mX*

s u p e rb e s  m a n te a u x  p le in e  
lo n g u e u r  en  v is o n  c a n a d ie n
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s< P r ix  S im p s o n s A c h e te z  m a in te n a n t . . .  

p o r te z  p lu s  ta rd

A h !  l 'o p u le n c e  d 'u n  lu x u e u x  m a n te a u  d e  fo u r r u r e  e n  p e a u x  a llo n g é e s  d e  v is o n  c a n a ­
d ie n . .  r é p u té ,  a ju s te  t i t r e ,  p o u r  s o n  é lé g a n c e ,  sa lé g è r e té  e t s o n  c o n f o r t .  C h a r p ie  m a n ­
te a u  e s t e x é c u té  s o ig n e u s e m e n t  d a n s  d e  r ic h e s  p e a u x ,  c h o is ie s  p o u r  le u r  te in t e  e t te x ­
tu r e  s o m p tu e u s e ,  p a r  d e s  a r t is a n s  c a n a d ie n s  r é p u té s .  Le r é s u l t a i t  C e s  s i lh o u e t te s -  
m o d e  q u i  s a u r o n t  v o u s  te n te r .  V o u s  p e n s e z  a u  v is o n  ? A lo r s  v e n e z  c h e z  S im p s o n s  e t 
la is s e z -v o u s  s é d u ir e  p a r  u n  d e  c e s  ra v is s a n ts  m o d è le s !  P a s te l n a tu r e l ,  f o n c é  d 'é le v a g e  
n a tu r e l  e t  b u f f  n a tu re l .
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P rix  S im p s o n s
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Le c h a t  s a u v a g e , la  fo u r r u r e  à p o i l  lo n g  la  p lu s  re c h e rc h é e  e t a v e c  r a is o n ' C es  m a n ­
te a u x  s o n t  n o n  s e u le m e n t  d o u x  e t  s o u p le s  m a is  a u s s i lé g e rs  e t  d 'u n  g ra n d  c o n f o r t .  D e  
p lu s  le s  n o u v e a u x  m o d è le s  s o n t  p lu s  lo n g s . P e n s e z  à l 'h i v e r  q u i  v ie n t  e n  v o u s  o f f r a n t  le  
m a n te a u  d e  v o s  rê v e s  d è s  a u jo u r d 'h u i !

Le  p ia n  m is e - d e - c ô lé :

G râ c e  à u n  d é p ô t  d e  10% a u  m o m e n t  d e  l ’ a c h a t ,  v o u s  p o u r r e z  p r o f i t e r  d e  l 'E v é n e m e n t  
f o u r r u r e  c h e z  S im p s o n s . V o t r e  m a n te a u  se ra  e n t r e p o s é  ju s q u 'à  l 'a u to m n e ,  c 'e s t a lo e - à 
c e  m o m e n t  q u e  v o u s  e f fe c tu e r e z  le  s o ld e  d u  j ia ie m e n t  c o m p ta n t  o u  q u e  v o u s  le  p o r t e ­
re z  à v o t r e  c o m p te  S im p s o n s .

S o u v e n e z -v o u s . . .  lo r s q u e  v o u s  p e n s e z  f o u r r u r e ... p e n s e z  S im p s o n s !

R a y o n  i l  I , a u  t r o is iè m e . A u s s i a fa ir v ie v x  a u x  G a le r ie s  d  A n jo u  e t a u  C a r r e fo u r  l a v a l

P o u r  a c h a t e n  p e r s o n n e  s e u le m e n t
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/,t  > J i / rabais 2.07 à 3.11 —  perçage 
des oreilles par "First Lady11
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Pour 50* vn plus, vous pouvez vous luire insensibiliser vos lobes d o 
ivilles avec jet spécial Aucun rendez-vous requis les hommes sont 
aussi les bienvenus* O llre  en vigueur jusqu'au 2V juillet
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Pendants d ’oreilles
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! Il 3B' J ' j H e u re s  au m agasin  c e n tre -v il le :

I until mafili. mt*:< redi— <!»• I Ih du matin a Sh <lu 
dv 1 Ih du malin à 9H do

K M #
;X

\  t f! Jeudi et vendredi 
samedi: — de 'ih du malin .1 ih du «ni}K - ">

X i
a fa ir v ie w ,  A n jo u  e l la v a l:

lemii f t  vpndrcd. d e  Ih  de ! a p rè s -m id i à Mh «!i 
Sam ed i -  d e  d u  m a lin  a Sh d u  so ir

\ R ayon 227, au r e /  de -ch a u ssé e  Aussi a fa ir v ie  
re to u r  ta x a i

au* ( ia le r ie s  d 'A n jo u  et au C ar-: ' :> ••

solde! légères robes 
estivales sans souci

rabais $5 —  sandales 
mules pour l'été

rabais 30% —  vaste choix de boucles 
en or 14k pour oreilles percées
Pour vous -m êm e .. .  ou  p o u r  o f f r i r  en cadeau ! Ravissante sé lec t ion  
de  bouc les  en o r  I4K p o u r  o re i l les  percées. V e n e z  ch o is i r  les vôtres 
dès a u jo u rd 'h u i ,  sans p lus  ta rder!2 9 ^ 9999P r ix  o rc i. 

S im p s o n s  14.99
P r ix  S im p s o n s

( irdV o ic i  l 'occas ion  de  vo u s  p ro c u re r  une  fra îche  et p im p a n te  
robe  d 'é té  à un seul bas p r ix !  M o d è le s  de  c o n fe c t io n  cana­
d ie n n e ,  100% p o lye s te r  lavab le  à la m a ch in e ;  a ucun  repas 
sage requ is ! S e u lem en t 2 m odè les  représentés de  no tre  
vaste sé lec t ion . Tons variés. Tail les 10 à 18.
A. Robe 2 pces, Blouse à manches courtes avec revers, patte de bou­

tonnage devant. Jupe légèrement évasée avec bande de taille 
élastique. Ceinture simili-alligator. Im prim é motif moucheté, ton 
brun.

B. Robes sans manches. Corsage boutonné. Bande de taille centrée, 
fermeture par bouton-pression. Jupe à plis virevoltants. Large 
ceinture nouée assortie. Ton bleu ou beige.

Commandes acceptées sur tailles et coloris seulement.

Rayon 307, au tro is ièm e. Aussi à Fa irv iew , aux Galer ies 
d 'A n jo u  et au C a rre fo u r  Laval. V enez  en personne , 

écrivez... o u  c o m p o s e z  842-722 I jo u r  et nu it.

(M lPortez  une pa ire  de ces ravissantes san­
da le s -m u le s  avec u n e  robe  ou  un p a n ­
ta lo n  sport. M o d è le s  à e m p e ig n e  cu ir , 
d o u b lu re  coussinée, ta lon  co m p e n s é  et 
se m e lle  a g r ip p a n te  on p o ly u ré th a n e  
b ru n  foncé . P o in tu res  5 à 10 (sans 
p o u r  dames.
A. M o d è le  en c u i r  soup le ;  to n  ivo ire  

se u le m e n t.
B. M o d è le  c u i r  lu isan t b lanc , p iq û re s  

b runes.
Rayon 276, au d e u x iè m e . Aussi à 

Fa irv iew , aux Galer ies d 'A n jo u  et au 
C a rre fo u r  Laval.

A  B o u lo n s  r n  ix <m <• h u m * • d v  m a rq u e
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1 4 00
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i$ B o u ton *»  lu i ( | u u  • «•
C . X n n r .u ix  ,ix r<  l im ito n s

K

. !lom L. Anneaux V . r  lo: :  ;u 1 5 75
M  l ’r t l t l ! XU It 1rs ,ii ) X n n v .u n  , i ; n  lim ito n s  in n n e  t! r lo i

Y l i  2 2 "ion  1 5 "

t n m  2 1 " °

1 5 7S 
1 5 75

H 1 1 -

t B o u to n s  lil ig r .m rs  lo i m r  d e !  
, i \e t  p ie n e

Boulons un i pot t 

Bou!on> filig rane*
H . IV u i io n s  t m !  d e  l iv r e

N f l l l lg l . l IK *  i* l !
■/.n 1 5 75 

1750I JJ Kl P B* n iio n s  e n  |.t<lv

t ) .  I le m  h lig ia n e  ' I lx  n ito n
G * K l

2 1 0 0m

Pour raison* d 'hyg iéne, il n x a n i o< hangi- ni rem boursem ent *ur boucle*, pour o re ille *  percée*

Rayon JJ7, au r e / d c - i  hau*sve Au*si «1 Fairvievx aux G alerie* cl A njou et au Gai re tour Laval Venez en 
personne, ét rivez . ou < ornposez 842-7JJI jou r el nu«t

Zj

Pour renseignements, adressez-vous au Bureau de crédit au magasin 
Simpsons le plus près de chez vous
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l ' h i v e r  c o m m e  

100% lam ebaud to u t  
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1 9 0 9 9
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14'. à 24’

seu lem en t>m p>'
c h a m o is  . dosni p erso n n e

^ « s s e a . * *

achat en 

301,au
Galeries

P our
et taupe, 

t a i l le *
i tm 'n ie m c  
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VENEZ EN PERSONNE, 
ECRIVEZ O U  CO M PO SEZSIMPSONS EN VILLE OUVRE TOUS LES MATINS DÈS9HEURES 842-7221EN VILLE FAIRVIEW LECARREFOUR LAVALLES GALERIES D'ANJOU
SERVICE TELE PH O N IQ U E  

24  HEURES PAR JOUR 
PO U R  C O M M A N D E R  D U  

M A G A S IN  O U  CATALOGUE

977 ouest, rue Sic Catherine 
Montreal Quebec H.T8 3Y7 
Du lundi au mercredi 
de 9h a 5h 30 du soir 
Jeudi et vendredi 
de 9h a 9h du soir 
Samedi de 9 " a 5n du soir

6790 T>«ins-Canadienne 
Pointe-Claire Québec H9R n 
Du lund’ au mercredi 
de 9h 30 a6h du soir 
Jeudi et vendredi

3045 bout Le Carreloui 
Chomedey l.aval Quebec M7T 1C7 
Du fundi au mere edi 
de9h 30 a fih  du sou 
Jeudi et vendredi

a9h du sou 
Samedi de 9b a5h dusc ir

7895 Les Galeries d Anjou 
Ville d Amou Quebec H1M1W8 
Du lundi au mercredi 
de 9h 30 a 6h du sou 
Jeudi et vendredi 
de 9h 30 
Samedi

de 9n
9h a 5h du si a 5h


